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ETDDES CHEZ SOI 
Les cours par cnrrespondance 

de !'Ecole l'nivcrselle permettent 
de fairt chez soi, dans )P moindre 
trmps ct aux 1noinclrrs frais. de~ 
eludes comp!Hes dans toutes 
les branc-hes. Demandez l 'eoYoi 
gratult de la brochure qui vous 
interesse : 
Br. 29202 : Classes ct exam. prim. 
Br. 29207 : Classes second., Ba cc. 
Br. 29212 : Lie. (Dr., Sc., Let. ) . 
Br. 2921S : Gr. Ecoles speciales. 
l:lr. 29223 : Carr. administratins . 

. Hr. 29227 : Ind. et TraYoux pub!. 
Br. 292:!2 : <:arr. d e !'Agriculture. 
Br. 29235 : Carr. du Comn1ercC'. 
Br. W240 : Ori.hog., Redact., Cale. 
Br. 29245 : Langues etrangeres. 
Br. 29254 : Air, ;,,farine. 
Br. 29259 : Arts du dessin, prof. 
Br. 29262 : Musique theor. et inst. 
Br. 29267 : Couture, Coupe, Mode. 
Br. 29274 : Secretariats el journ. 

~COLE UNIVERSELLE 
59, bd Exelmam, PARIS (16•·) 

11 et 12, pl J •. -Ferry, LYON (Rh.) 

CONTRE LE VIEILLISSEMENT 
PREMATURE 

et ses mlseres (varices , hemorroides, 
d iminution de la vital ite, ecc.} et pour con­
server vigueur et sance au deli de 1'3ge 
habituel de la vie illesse,voici un tra itement 
facile que de.rait suivre toute personne 
a partir de 40 ans. Rf!gul ierement deux ou 
trois fois par an et pendant un mois ch~que 
fois. prendre a chacun des deux grands 
repas, 2 comprimes Viviode'" dissous da:is 
la boisson habicuelle. L'iode naissant 
Viviode df!pure, desintoxique , favorise la 
regeneratiOn hormorale et reassouplit les 
vaisseaux sanguins , vivifiant a.insi tout 
l'organlsme, ml?:me aux 3ges .tvances. 
T ees pharm . Labor. SALVOXYL, a Roche­
orbon (lndre-ct-loire). Visa ID82P257. 
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JEUX 
LA PETITE GRILLE 

BLANCHE 

·l 

I 

2 7 A 

U\1pres les detinitions i:i­
dessous, trom·ez les mots in­
srres clans c.:ette grille. 

HOHIZO:,.;TALE~IENT 
1. In \'ersc : les lounls font 

pencher la tige. 
2. \'ille de Turquic. 
:{. Croyanl hypocrilc. 
4. Supprimerai par le haul. 
f> . \'eul dire : « Dieu sauvez 

nos ames » - Eut chaucl. 
\'ERTi CA LENIENT 

1. Inverse : piece de char-
rue. 

?'us t1eveux Uni . 
%,"/;.r vtXl.s·mime ce simtfe "'11«/e 

2 francs en timbres. 
2 . En le\'a du mauvais sens. 
:{. Outils -de mineurs. 
4. Emerge un peu clans la 

mer. 
a. \"a pa.rfois a\'ct: dcux 

londus. 
Don• un quart d• lirre, verM2 3 a..ille,4•• 6 · 
IOupe d·Eou de Cclo9nit, une cuilluee O (of4 
de glycirine, le contenu d'une boite det.EXO\ 
.rt ,emplluer 41'.C de l'eou. Employez c•II• 
lotion deus. fois por semoine jusqu'6 c• que 
la nvonce d4sirff 10,r obtenve; en 
l' obi.ence de glycerine, po11ez le• 
cheveuJr: O la brillanlin• entre lits 
opplicotions. lEX:Ol fonce I•• ch•• 
.. euK dicolo,e, ou gri• el le1 rend 
sovples et briltonts, ii ne toth• pat 
•• cui, cheYel1,1, ii n'e.r ni 9ro1 
fti poiueux et ne diteinl 
po,. En .., .. ,. tovtes phor• 
mac:.ie• ., ,..rfumeri••· 

I ~ LE NOUVEAU-NE 

I~
. 

( ·. 22, R. d. Pyramides 
,, 

1 
• (Metro : Pyramides) 

1 , ........... OP£ra : 57-91 u 57-91 

~ 8ERCEAUX-VOITURES 
LAYETTES - HYGIENE 

LITI O'ENFANTS - AMEUBLEMENT 
POUR ENFANTS • PESE-B£B£S. 

POUR BIEN SOIGNER 
VOS _RHUMATISMES, 

oeuvre nefutc du temps, deux remedes 
sont necessaires : Finidol et Perseverance. 
Quand les premie re~ cures de Finidol 
a.uront apaise vos douleurs et re.,ssoupli 
vo! articulations, faites, pend;int une 
semaine chaque mois, une cure Fioidol. 

1 
d'entretien etd'f!liminatio n urique;I raison 
de 2 ou 3 comprimei par jour. Toutes 
r1harm. Labor. SALVOXYL, a Rochecorbon 
1lndre-et-Loirc). Visa n° I 082 P. 790. 

(i. <,::, el Ht. 
7. Orientalislc allcmand 

(1603-1677). 
8. A gauche. 

PETIT CASSE-TtTE 

Les l'hilfn•·, l"one~pon­
rl:1111 aux lclln•s de l"alpha­
hel, dans l'on\re 1rnr111.1l. 
l"hcrt:hez le 110111 d 'un com­
posilc11r t·onle111porai11. 

Chaque Vendredi 

ne manquez 
pas d'acheter 

CINE-MO ND,I AL 
le grand hebdomadaire 

du Cinema 

CHERCHEZ BIEN 
Cn passeur doil, an•c sa 

b,ll'q11e, faire passer la ri­
vicre i1 un loup, un chou el 
llll 1110111011, mais ii IIC cloil 
prenclre qu'une seulc l'hose 
i1 la fois i, chaque \'oyage. 
Comment fera-L-il pour qut· 
ni le chou ni le mouton ne 
soienl 1111-111gcs '! 

~-
REPON§E§ 

LA PETITE GRILLE 
BLANCHE 

'II n s s (I s 

.,, ll 3 ' l. 3 l. 3 

0 ll 'II 1 3 d .,, d 

d 3 1 .,, 
3 d s 

Les mots i1 trou\'er ctaient 

HOHIZONTALE:\1ENT 
· uns - sos "(' 

- !U.li'l\i'l\~.j ·t - p,1r.1adllrl ·i; 
da1y ·6 - (S!d:-I) ad!S · I 

\'ERTICALE~[ENT 
"l!!Q "ll - IWH . l - s.rnct::i ·n 

~lad ·c_; - l"ll ·t - sad1-1s ·c 
- cu10) 01v ·6 - (ct,JSJ s.1r1 ·1 

PETIT CASSE-TtTE 

1-l fallail lire clans l'orclrc 
suin1nl : 

·1.111.1~·rn1v : l!'ll·) 
.111 ,lJ!SOdlllO.) np lllOU .l[ J::J 

·o<- -
!i - tr - !i - IH - UL - I - Cl 

CHERCHEZ BIEN 

"SJlll!S 1.1 sup:s IIIOS 
,1101 JJ s,;iss1:tl JllOS '-!OJ\ 
s,Yf ·uo1nom uos .hH(,>.JJl( ,l ' 
- ,l.l Jll,l!A 'illJlll,J(llll!J 'J•l ~IJ 
-•)·' ,>.qni:.1 .)(l .1-;s1al .)I ·,11w1 
,II (lllJ,td ' J.llld,:>p .)p \ll!Orf 
UOS t.: ,111,JUIH.t 1!,llb llOJllllllJ 
,11 ,JJpu.:iJ<l,1.1 ]!OP I! sp:lll 
' notp -11 .1.i11.1.1.n1.1 J11J!•'•1.1_ 
I! ',p1r1 ·uo1no111 ,11 .1,1,111,1.HI 
U,l ,l) .t0Cls111:.11 ,lllJ, Sl!!( ,YI 
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Menestrels 
et Troubadours 

tout le 
oyen age, menes­

trels dans le Nord, 
- la langue d'oil, 
- et troubadours, -
la langue d'oc, -
pa rcoururen t 
la F ranee portant de 
manoirs en manoirs 

et de cites en cites, !curs chan­
sons. !Is ne 1occupaient pas seu­
lement de poesie et de musique, 
d'ailleurs. Bien des idees, qua­
lifiees alors de subversives, essai­
merent grace au langage secret dont 
ils se servaient. Nambreuses furent 
les heresies mcdievales transmises 
par le lruchement de ceux qu'on 
nommait aussi !es jongleurs. 

En 1922, sept troubadours f_,n­
derent a Toulouse les J eµx Floraux, 
la plus vieille academic d'Europe. 
La legende !es place sous la pro­
tection d'un personnage plus ou 
moins mythique, Clemence lsaure. 
Mais deja a Pierrefeu, a Rouen, 
a Narbonne, ,ctaient tenues le• 
fameuses cours d' amour, ou des 
tournois poCtiqucs. des ten3onl 
etaient disputes sous la presidence 
de nobles dames. 

Les genres poetiques alors en 
usage etaient soumis a des regles 
prosodiques strictes. Aussi on enu­
mCrait : 

La chanson, •la demi-chanson et 
la chansonnette, rcservces a la ga­
lanterie a1moureuse. 

La sin>ente, qui exprimait !es sen­
timents guerriers et ce que nous 
appcllerions -maintenant la satire 
politique. 

J E rentre de vcrcancea, content 9'videmm.ent de mes quelques 
joun de rapos. maia mkontent. aussi, par certain.es remar­
quea que j' ai pu faire, tant dana lea villos que dans leg 

campagnea. 
Pour aujo,urd'hui, je ne voua parlerai que des deplorablea condi­

tions d'hygieoe urbaine que !'on re,xontre encore trop lrequem­
ment dans certainea citea comptant plusie.ura milliers d'habitants. 

J' ai vu de petite■ ville■ o\l lea ordures m8nag8rea ne sont ramaa­
s&•a que cbaque aemaine : du.rant hqit joura. elles reatent ain.si 
aur lea paa de portea, en taa a.ur lea trottoira, sous le soleiL en 
pleine chaleur. 

J' ai vu de petites villea 1ana caniveaux, sans 8gouts, oU lea 
eaux aalea reatent acms a'&Couler. sous le soleil, en pleine chaleur. 

J'ai v.u de petitu villea oU, cha& lea commer~anta, lea dena8es 
alimentaires, et notamment la viande, ne sont preaerv6es ni de la 
chaleur ni des mouchea. 

J'ai vu bien d'autres choaea dan. cat ordre d'id&es . des choses 
qui ne font que confirm.er lea mauvaiaea, sinon de'l)lorablea condi­
tions d'hygiene urbaine que f'on rencontre ll'op freq,ueonment ehez 
nous. 

11 est temp';', de r8agir, non paa en paroles, maia en! actea. 
Nos petites villes, nos villages, nos bourgs ont droit a !'hygiene 
elementaire. On/ cirolt avoir lout fail en p011ant l'eleetricite. C'eat 
faux, L'electrieite, c'est d'abord du con!ort, ce n'11at pas de 
!'hygiene. 

On va me dire, cert••• qua lea circomtances. pr8aentea ae pr8tent 
peu a enJreprendre des travaux, II ne fcaut point exagerer : pour 
ramasser chaque jour las ordures d'wie petite ville, ii n•y a pas 
besoin de mat8riaux, maia •implemeat d'une voiture, ou CJ d8faut 
d'un tombereau hippomobilt o.u c?r d&faut enoore de tr"• ou quatre 
charrettea Cl bra.a et d'une modeate equipe de cantonlliers ; pour 
6vaauer lea eaux m6nageraa, il suftit de creusar dea canivea'ux, 
m8me aana las ci-menter. maia de lea creuaer de telle aorta, en 
pente, qu'ila 8tabliaeent un courant. . 

Ce aont la de pelitea choaea a realiser : ii s.uffil de !es desirer 
poU:t' qu' elles aoient. 

On parle du relevement de la race, de la aante fanuliale : qu'on 
agiau avant dans le aena de la plus el.ementaire hygiene urbaine 
et rurcale, 

~ 

Comedie en 3 actes 
de Roaer Ferdinand 

OIS acles de Roger 
Ferdinand 
conslitueront !'emis­
sion theatrale que 
Radio-Paris offrira a 
ses auditeurs, diman­
c h e 15 a o il. t, a 
20 h. 20. 

• Un Homme en or•, c'est bien 
la definition qu'on peut appli­
quer a Ernest Papen, un brave 
homme. plein de qualites. qui 
eussent pu le mettre au premier 
rang s'il ne s'etait laisse endor­
mir par la nonchalance, la vie 
facile et modeste entre un bu­
reau qui l'occupe peu et une 
lemme qu'il aime beaucoup. Le 
bonheur, cu le malheur, ~a de­
pend du point de vue auquel on 
se place, va Jui donner le coup 
d'aiguillon qui le sortira de sa 
torpeur. Comme bien d'autres, ii 
est trompe. La blessure est dou­
loureuse, elle penetre profonde­
ment son cceur, car ii ne l'a pas 
meritee. N'a-t-il pas aime sa 
lemme, n'a-t-il pas tout fail 'pour 
la rendre heureuse, ignorant que 
les femmes n'estiment que les 
hommes d'action. 

La douleur qu'il eprouve pour­
rail susciter chez Jui la colere et 
la violence. Il est un homme qui 
a fail ses preuves, puisqu'il fut 
un guerrier glorieux. A-t-il le 
droit d'infliger un chatiment? II 
conleste ce droit mais ii com" 

La pastourelle decrivait !es pres bucoliqucs ct 
en action !es bergen et !cs bcrgercs. 

Le descort scrvait a cxprimcr la jalousie 

Ui un revirement complet. 

prend sa maladresse et veut conquerir l'inlidele, ii veut 
Jui montrer sa superiorite sur • l'autre •• et c'est chez 

petit employe de bureau s'attelle a la !ache, anime par l'espoir. Soninitiatjve s'eveille, 
abandonne le bureau, ii -devient un capitaine, gagne des batailles commerciales, non 

$ quelques deboires qui Jui donneront ce qui lui manque : !'experience. Le prestige qui 
toure sera pour l'inlidele une revelation. Ce mari qu'elle trompait et qui, maintenant, 

it Ia trailer .en quantile negligeable etait done un homme. Et ii aura atteint son but. et 
vera le bonheur auquel ii aspirait. - Son inlortune aura ete heureuse et bienlaisante. Elle 

dcscspoir amourcux. 
L'alba ctait unc chanson de l'aubc. 
La serena un chant du s~ir. 
La plainle, unc complaintc. 
L'escondi, un conge. 
La ballade, une invitation a danser. 
l:.e lai etait un motif r~nouvele, 

!e virelai un motif altcrne. 

Pierre Mariel. 

aura rendu une superiorite perdue. { 
urement, ii ne convient pas de generaliser et le remede i_magine par M. Roger, Ferdinand n'est1 

applioab-le a tous !es malades. Heureusement 1 On trouvermt de trop nombreux gemes. Mais cette 
qcee n'est pas sans valeur. Elle est a conseiller et vaut certes mieux que le coup de revolver cu 

elenestration. · ' 
1ppe Richard sera Ernest Papen, l'homme en or; Jean Brochard, Moineau, t'ami fielleux; Lise Delamare, 

e, la lemme infidele; Flavie Pol, la jolie dactylo; les autres roles seront tenus par Jean Dumontier, Rene 
s, Jeanne Venial, Jane Maguenat. 

ondes sera de Roger Ferree!. Jacques Miral. 3 



EN TOURNEE 
par CECILE SOREL 

0 UI, je pars tout de meme en tournee! ... 
Malgre Jes difficultes de toutes sortes qui 
nous assaillent et essayent de nous pren­
dre il. la gorge, nous devons participer a 

la resurrection de notre beau pays. Croyez­
vous que ce solt blen le moment de bayer aux 
corneilles et de partir en vacances alors que 
tout s'ecrou le autour de nous en un rythme In ­
fernal ? 

L'Histoire de France, Jes gestes de nos an­
ciltres, Jes reuvres de nos genies et de nos 
saints, tout cela dolt etre tnansmis. C'est la 
force de nos classiques de foi,mer Jes Mres. 
N'oublions jamais la tradition qui flt notre re­
nommee; c'est elle, ce sont nos classiques, qu'il 
faut inculquer il. la jeunesse. 

Je pars pour une tournee d'un mois vers Aix­
les-Bains, Chamonix, Royat, Royan et Annecy 
ou je presenterai au public une nouvelle for­
mule de spectacle, une selection des plus belles 
scenes d'reuvres consacrees comme Le Misan­
thrope, Lu Dame aux Camellas. L'Aventurlere 
et !Uada:me C=et. 

Nous partons le creur plein de joie sans sa­
voir cependant ou nous coucherons. Mais 
bast!. .. Ceci est moindre chose lorsque !'on est 
decide a servir ... servir ... servir quand meme. 

Aujourd'hui, devant mes -malles ouvertes, je 
pense irresistiblement, et avec quelle tendresse, 
a tous ces pays qui m'accueillirent, me revelant 
leurs beautes alors que je leur revelais nos 
chefs-d'reuvre. L'art fran,;;ais n'est-il pas l'orne­
ment du monde? N'avions-nous pas offert il. 
toute la terre le tresor de notre esprit? 

Combien de fois suis-je partie a travers !es 
pays pour conquerir des adversaires avec nos 
chefs-d'reuvre. J'ai traverse Jes mers 
et Jes ciels, j'ai vu en face Jes ma!­
tres du monde. Pour ma patrie, j'ai 
essaye de leur exprimer bien des 
troubles, bien des malentendus. Je 
leur ai parle avec orgueil de la 
France, avec un tel amour qu'il ga­
gnait Jes creurs !es plus rebelles. Ils 
ont co.mpris, admis, accorde. 

Ah! de cette comprehension, je 
garde la plus extraordinaire des 
joies, celle que !'on emporte au-delil. 
de la vie. 

Je revois la Grece, l'Egypte, l'lta­
lie, l'Espagne, I' Allemagne, Ia Rus­
sie. la Roumanie, la Syrie, l'Ameri­
Que du Nord, et du Sud. Ah! Jes 
avioris, !es navires, Jes tempetes 
n'avaient · pas de secrets pour moi. 
La France deployait un etendard sur 
ses artistes et j'etais accueilli~ 
comme la missionnaire de notre na­
tion victorieuse. 

Je remercie le ciel de m'avoir de­
Jeguee, il. cette epoque, car !'au tori te 
d'une artiste depend de l'autorite de 
son pays. J'ai recueilli toutes Jes ac­
clamations qui etaient destinees a la 
France. Je n'ai aucun merite a tout 
cela, je n'etais qu'une interprete, 
mais avec un amour, une flamme 
une energie que je voudrais trans~ 

mettre il. la jeunesse. C'est ma raison de vlVTlj, 
mon excuse d'exister. 

Je n'aspirais qu'a servlr, a partir; II -me !al ­
lait de vastes horizons il. conquerir, pour mon 
pays; aussi j'emportais tous mes decors, mes 
objets d'art, tapisseries. C'etait la royale resur­
rection d'une epoque. 

J'ai t'ourne autour du monde, le monde a 
tourne autour de moi. J 'ai ete au grand spec­
tacle de l'univers et j'ai ete le spectacle de 
J'univers. Le destin a mobilise mon indomptwble 
volonte pour servir mon pays. Je !'en re.mercle! 
C'est cette ardeur de servir que je voudrais 
transmettre a la jeunesse. 

C'est toi, Celimene que j'ai representee long­
temps. Comme tu m'as amusee... folie rose! 
Com me j ' ai fai t sonner ton ri re, qui eta! t de­
venu le mien! Comme j'ai ete toi! On nous con­
fondait! Nous a-t-on acclamees, du sommet il. 
la base des butldings de New-York, dans le 
grave et somptueux Berlin, dans la dansan te 
Vienne. Nous n'avions peur de rien. Nous etions 
la victoire de la femme, la victoire du prln­
temps; la victoire tout court! 

Et vous, Marion Delorme, la Dame aux Ca­
melias. Marie-Antoinette, belles pecheresses re­
penties, combien vous fltes verser de larmes! 
Car j'aimais mon art plus que tout, plus que 
la v ie meme. II habitait en moi comme dans un 
temple sacre. 0 ma France, escortee par l'ar mee 
invisible de tous tea genies, comme on vous a 
aimee, acclamee. Et j'ai cru remarquer que Jes 
changements Jes plus heureux qui s'opl\r aient 
pa.rm! Jes nations eta.lent realises par Jes spec­
tacles d'art. Les artistes sont utlles il. l a palx. 

Maintenant ii nous faut tous ressusclter la 
France et !'amour pour le pays doit depasser 
tous !es amours. Recreons-n ous un creu r nou ­
veau pour un ·monde nouveau et mettons en 
valeur la qualite humaine tran\;alse. 

Ah! cher public, mon grand ami, et vous 
Jeunesses plelnes de fougue, e t vous genies mo­

' dernes, decouvrez-vous et entendez mon cri 
d'alarme ! Puissiez-voua 
recevolr pleusement le 

r., viatlque que je vous i.f I transmets avec amour, 
vous qui avez la tache 

~./' sacree de ,ma,lntenir b!en 
11 haut le flambeau de 
•'I !'ar t en France! 

: 
,I 



A
LLO ••• qui? ... Fanny Lar­

rive ? Connals pas et ne 
tlen5 pas a connaitrc ... 
Pour le role de Rosa­

linde ... Vous etes gourmande, 
Jeune inconnue ?... J e n1 'en fi­
che que vous n1,ayez so.uvent 
demandc au studio, et ecrit ... 

/ - --... '\ fu' la patroPnC 

~_..-,_ ( (? \ ~~~- servit le Ji-

(i \ I - Tiens, oU esu '- , J :\lat"ie-Charlotte '/ 
- Dans la !in­

f / gerie. Son fiance 
la quitte; al ors, 
elle pleure tout ce 
qu'eUe sail ... 

e • • Aprcs le dessert, 

Gourgadc, le vieux metleur 
en scene, raccrochn en gron­

nt. Taus les ennuis avec cc 
le de Rosalinde si difficile a 

lstrlbuer Pas l'interprete qui 
nviendralt. Et des femmes le 

Conte inedit de J. Joseph-Renaud ~lie g~igrnu~~ 11.f.:1!= 

'APPARTEMENT d'Ellane 
Creus est sans dessus dessous. 
Le bar, vide de ses boutellles 
multlcolores, a !'air d'avoir etc 
pllle par une horde de ban­
dits, le ping-pong, pousse con­
tre la fen~tre, est encombre 
de sacs, de mallettes, de car­
tons ma! enveloppes, tandis 
que le telephone, venu du fond 
de la cha,mbre, git sur le ta­
pis du salon, tout triste, au 
bout de son fll. 

Ellane de Creus apparatt, te­
nant une robe sur un bras, un 

manteau sur l'autre. Tout en bavardant, elle range d'in­
nombra·bles vetements dans une grande malle. 

- Nous venons de terminer la saison aux Varll-te,,o, et 
_recommence a Vichy dans trols jours. C'est vous dire que 
n'ai pas une seconde a ,perdre ! 

- Qu'allez-vous jouer la-bas ? 
- Plusieurs operettes que j'ai creees : « Faites ~a pour 

moi » « Dlx-neuf ans », « La Folle Nuit » et c P.-L.-M. ». 
C'est dans cette derniere operette que je me suls marlee et 
c'est avec mon ex-mari, Max de Rleux, que je vals la 
rejouer a Vichy ! 

'----' Vous restez IA-bas combien de temps? 
- Un mois, jusqu'au 22 aoOt. Je reprendrai alors « La 

Belle Marseillaise », le 25 aoftt, aux Varietes. 
- En resume, pas de vacances ? 
~ Pas de vacances, pulsque je compte aussi mettre 

au point ,mon tour de chant avec de nouvelles chansons 
au cours desquelles ii me faut regler un changement de 
vingt secondes pour apparaltre en gar~on, comme je !'al 
deja fait cette saison. 

- Aimez-vous jouer l'operette? 
- Beaucoup, mais je prMere Ia comedie musicale, cnr 

si j'aime le chant j'adore jouer la comedle. Ma marrame 
de theatre n'est-elle pas une comedienne ? 

C'est en effet Marguerite Deval qui, la premiere, a 
devine Eliane de Creus. Sans elle, et malgre, ou peut-etre 
parce que son pere etait pensionnaire de l'011<'ra-Comlq11e, 
11 est probable qu'Eliane en serait encore a chanter des 
duos dans de rares fctes de charlte. 

De Creus, ne voulant pas que sa fllle fit le meme metier 
que Jul, l'avait fait entrer au Conservatolre dans la classe 
de ... piano! 

Peine perdue ! ... Durant l'annee qui devait lul donner son 
premier prlx, Eliane s'enfult de !'austere maison de Ia rue 
de :,,1actrid po1,i- µr,:,ndre le chemln plus gai de la i.cula, ou 
elle se mit a creer les operettes de Gabaroche. 

Avec ce dernier, elle partlt egalement en tournee et elle 
racon te :l. ce sujet : 

- Nous venions de jouer :l. Lyon et avant de gagner 
Marseille, nous comptions sur trols journees de relache 
pour nous reposer quand on nous proposa de faire trois 
r e presentations supplementalres a Vauvert, Apt et dans un 
autre petit pays invralsemblable dont j'ai oublle le nom. 

« Un soir au moment de chanter Ia java : 
Jc t'en1111C'nerul dnnJJ leH lieux inffhnes 
Tu n'uurnK JJllll peur, cur tu seros la tenune 
D'un g11rt!I du n111Leu, 

« Gabaroche, qui depuls un 
moment, flxait t'e.~ coulisses 

· harcelant, n1~1ne, con1n1r cclle-18, 8. la 
minut,> Oll ii partait a la gare ... En­
fin, dans cetle nubergc bourguignonne 
H allait aYoir dcux scrl1aines de calmc 

our rectifier ·Je d(-coupage technique 
de son prochain film : Rosalinde. 

... Le lendemain malin, il fut eveille 
ar la lnmicre solaire quc\ filtraient 

es liscrons du balcon de bois. La 
basse-cour jacassait. Charmant dcjcu­
uer sur .une nappe a carreaux, devant 
es 1uargueriks du Yose <le verre bleu. 

Une dep~che I II n'avait pourtant 
pas donne son odresse. ll lut . « Es­
aagez-moi done dans Rosalinde I Fan­
ny Larrive, :o Celle-la, par exemplc ! 
Qu'clle ne se presente Jamais au stu­
dio, ellc en ressortira vite 1 Plutot 

onner cc role a la petite bonne en 
vat,es qui avail apporte le c.Jiocolat 

t ies beurrees. Une brunette piquante, 
utrement fralche que toutes ces stars, 
olic comme un occur, aVec cette gen­
Uc moue instincti,ve de deux dents 
ppllquces a 'la lcvrc mordue, avec 
ette poitrine fine, et vivace qui ten­

doit le corsage. 
.- Comment t'appelles-tu? 
- Marie-Charlotte, monsieur ... 
Timbree nette, la voix. Dccidcment 

les produits de la nature ctaienro lcs 
plus a1>preciaWes ! 

Le solr, entcndant rire et chanton­
ner dens Jc corridor, ii ouvrit la 
porte. Marie-Charlotte travcrsait le 
palier en trebuchant. 

- Pardon, M'sleur !... bN.'douilla­
t-elle ... A Ia cuisine, on a goftte le vin 
do11x I. .. alors. Je m'sens un pcu ... tm 
peu noire ... ert en vie d' chanter ... Tra 
la la la !... Pardon, M'sieur .. , J'suis 
pochardc, quoi !. .. 1nais un coup de 
traversin et y n'y paraltra ,plus ... 

Goungade se remit au decoupage en 
!f"iant. La nature fournit des modeles 
-'I l'nrt. Pl"u d'nctrices auraient rendu 
ll l'ecran cette sc~n,e de grlscrie a vec 
un rire aussi perle ~t un charn1e aus5:i 
reel r· 

Le lendemaln matin, une lettre : 
« Faites-mol repeter une scene de 
l\oRalindc. Fanny Larrive I > Le soir: 
« Pensez a moi I Fanny Larrive. » 

d'un air distrait, se met a entonner 
J e t'enuni-neral duns les ... uc(.aes11olre~ ... 

« Interdite d 'abord, puts pouffant de rire, je 
le regarde. Imperturbable, ii continue : 

Mais tu verru11, ce n'est 1>U8 ennuyeux. 
« La rime etalt sauvee, mats Ia • reluisante » 

point, car le public, n'y trouvant pas son 
compte se mlt A murmurer. Le final fut expe­
dle au grand galop et nous rentril.mes le plus 
vite possible a Lyon. 

Eliane de Creus rit encore au souvenir de 
cette joyeuse soiree. 

Tout en parlant, elle a acheve de rempllr sa 
malle. 

C'est une Invitation a plier carnet de notes 
ct stylo. Bonne chance, Ellane de Creus, et 
revenez-nous blen vite ! 

Marie- Laurence. 

ne persecution, 
ecldement 1. .. 
A chaque 
o.urrier, 
e lef.tre du 

~me goftt arri­
t I. •• O.h I il 
en one e­
t l'impudente 

Com1tc des 
uteurs 
F11ms I 
uelq .ues 

apres, cc 

tante pleine lune 
mr-ltail un,• clarte de projl'ete.ur. 

- Allon~ ma petite ... un de ,per­
du, dix de ... 

, Ses larmcs s'arretcrent. Elle lui 
jeta un regard terrible. 

- Conunent ose1:-vous me dire 
ct>ln, Monsieur ?... Je l'aime, oh I 
n1ais 18. !... je Pain1e, quoi !... 
Croycz-vous done quc Je •pourrais 
penser a un nutre ? ... Sl vous saviez 
comme ii est beau, et do,ux. ct 
ban !. .. Et an fond, iJ m'adore !... 
C'est sa famille qui Jui a raconte 
des mensonges sur moi ... Ah I ,Jes 
miserables !. .. 

Qu'<'lle etnit done clrnma:lique et 
Jo.lie sous Ja clarte lunaire I Tant 
de simplicitC, de force, d'Cn1otion 
vraie ! Seulc1ncnt, voil:i, c'Ctnit de la 
vie et la difllculte est toujours de 
transforn1er la vie en art. Une idCe 
vint au vieux metrt.eur en scene. . 

- Ecoute, petite, si tu veux, je 
vais te faire travaillcr pour le ci­
nema... Oh ! j.e nc pron1ets ricn, 
maJs ii y a un role, un grand role, 
Itosalinde. que tu pourrais peut-Hre 
tcnir ... Je tc l'·apprendrais, geste par 
geste, inflexion par inflexion ... 

Brnsquement. le chagrin quitta le 
joli minois. Elle eclata de rirc. 

- Dire, monsieur Gourgadc, quc 
p0iur avoir un pc-u d'attention de 
votrc part, ii a fallu que j'achcte a 
votre concierge votre adrcsse pre­
sente, et que je m'enlcnde avec la 
patronne d'ici pour faire 1a bonni­
che I Pendant ce temps-la, mn mere 
vous Ccrivait de Paris, afin de vous 
rai;>peler sans ccsse mon nom ... Mais 
ou1, je suis Fanny Larrive. la ra­
seuse I... Alors, est-ce que Je -sa!s 
Jouer la gaiete et la doule.ur, oui ou 
non? 

... En Rosalinde, elle commen~a 
une carrlerc magn!flque 1 
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IJIMAN(HE I!> AOU'l 

8 h. Un q,uart d'heure 
de culture physique, 
avcc Andre Guichot. 

8 h. 15 Ce disque eat pour voua, 
presentation 

de G,•nevicvc ~laquet. 

9 h. Le Radio-Journal de Paris. 

9 h. 15 Ce disque eat pour vous 

J 9 h. 40 La Rose des Vents. 

9 h. 55 
Adieu 
re) 

Georges Thill. 
(Faure) - Fleur jelee (Fm,­
Rencontre (Faure) - Tou­

jours (Faure). 

10 h. Transmission 
de la messe dominicale. 

11 h. Pablo Cazals : 
Adagio et Allegro en la majeur 

(Boccherini) - Rherie 
(Schumann). 

11 h. 10 « C'etait une fable », 
realisation de Roland Tessier, 
interpretee par' Marie Laurence, H8-
18ne Garaud, H818n• Da1sonville, 
Colette Filacie.r, Pierre Bayle, Jae, 
que-Simonot, Michel Delve! el 

Renaud Mary. 

11 h. 30 « Les Mailrea de la ~­
sique : Guillaume Lek•u », avec 
Jean Hubeau et Dominique Blot. 
Presentation d'Horace Xo,·el -
Sonate en sol pour piano et 

orchestrc. 

12 'h. « Le 15 ao<lt 
Pour toutes les Maries de France », 

par Paul Bou_rcier. 

12 h. 15 A !ravers !es nouveautes : 
Caravane rabouine (Prudhomme­
Jenner), par Emile Prudhomme 
et son orchestre - Marouka 
(Plante-Carloni), par Roland GeP 
beau - :don beau petit diable 
(Delannay-Llenas), par Lina 
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~!argy - A•a hasard (Theven-F. 
lilanche), par Fred Hebert - Ou­
HCZ la porte, par Betty Spell -
~1.anuela (Renaitour-Balet), par 
Georg,•s Guetary - Etre maman 
(.\lei-lin-Louiguy ), par Elyanc Celis 
- Y a du bonheur dans tous !es 
nids (.lferlin-Louiguy), par An­
dre Dassary - Bolero dans la 
nuit (Senlis-Vaysse), p,11r Marie 
Jose - :.fa belle etoilc (Bourtayre­
l"andair), par Tino Rossi - Les 
cloches du soir (Desbordes-l'al­
more-Delannay), par Armand Mes­
tral - Y a pas de gaitc sans mu­
sique (Jacqmain), par le . trio 
Houssa ~ Atchou111 swing, par 
Rogers - Elle Hait swing (Gaste), 
par Loulou Gaste ct son orch. 

13 h. Le Radio.Journal de Paris. 

13 h. 15 Le programme aonore 
de Radio Paris. 

13 h. 20 Le docle,ur Friedrich, 
journaliate allemand vous parle. 

13 h. 35 Paul von Btlky el son orch. 
Le beau Danube bleu (J. Strauss) 
- Louise (Pohl) - ~!me Dubarry 

(.llillocker). 

14 h. Le Radio-Journal de Paris, 

14 h. 15 Michele Auclair 
et Tasso Janopoulo. 
Chaconne (Vitali). 

14 h. 30 Pour nos jeunes : 

« La chaR'.'.~c~eio~i~rf;ti;~ amis de 

15 h. Le Radio-Journal de Paris. 

15 h. 15 Les 1ucces du disque. 
t:nc chanson (Louiguy), par Fe­
lix Chardon ct son orch. - Re­
frain sauvage (Lienas-Hiegel-Lo­
pez)·, par Lucienne Delyle - Jim 
(Lopez-Poterat), par Clement 
Duhour - C'cst la barque du r~ve 
(Henneve-Palex), par Leo Mar­
jane - Les prcnoms effaces (Tran­
chant), par Jean Trancbant - Se­
renade pres de Mexico (Poterat­
l{ennedy), par Quintin Verdu et 
son orch. - l,;n seul amour (Sen­
tis-Vaysse-Lagarde), par Chris­
tiane Lorraine - Dans les bois 
(Pothier-Lafarge), par Jean Lu­
mii-re - J'ai perdu d'avance (Lu­
lece-Larue), par Annette Lajon -
Appelez 9a comme vous voulez 
(i an Parys), par Maurice Cheva-
1 ier - SI tu me dis oui (Com­
be/le), par Alix Combe Ile et son 
orch. - C'etait un jour de f~te 
Olonnot-Piaf), par Edith Piaf -
J'ai pleure sur tcs pas (Tessier­
Simonot), par Andre Claveau _ 
Le rat des villes et le rat des 
champs (R. Legrand), par Ray-

mond Legrand et son orch. 

16 h. « Le chevalier de Polpiqn.ac », 
sketch de Benedicte Nicole. 

16 h. 15 « Puccini », 
(•vocation radiophonique de Pierre 

llaudru. 

18 h . 15 Andre Paado<:. 
Le blea des blcuets (Lega/1.-Harau­
court) - Le vieux voilier (de 
Pierlas-Bretiire) - Tu m'oublie­
ras (Sentis-Lagarde-Vaysse) - La 
n1aison sans bonbeur (Delannay­
Thoreau) - Si tu passes par Su-

rcsnes (de Pierlas-Rou:eau). 

18 h . 30 « Nippon ». 
emission consacree au Japon et 

a I' Asie orientale. 

18 h . 45 Musique enregis.tree. 
19 h . Reportage sur la Grande 

Journ8e de bienfaisance de C0i\ir• 
gent. 

19 h. 30 Le sport. 

19 h. 45 Wilfrid Maggiar. 
Benediction de Dieu dans Ia so-

litude (Liszt). 

20 h. Le Radio.Journal de Paris. 

20 h. 15 Le programme sonore 
r!e Radio Paris. 

20 h. 20 Soiree theatrale : 
« Un bomme en or >>, 

piece en trois actes de Roger 
Ferdinand, 

avec Philippe Richard. Jean Bro­
chard, Jean Dumontier, Roland 
Miles, Lise Delumare, Je.anne 
V tlniat, Fla vie Pol el Jeanne 

Maguenat. 
l\1ise en ondes de Jacques 

Ferreol. 

22 h. Le Radio-Jo.urnal de Paris. 

22 h. 15 Resultats sportils. 

22 h. 20 Orchestre de l'Olympia 
sous la dir, de Georges Dervaux. 
Les masques (Pedrolli) - Berger 
d'autrefois, du film « La faussc 
maitresse » (l'vain) - Veronique, 
selection (J:fessager) - Premier 
rendez-vous, du ftln1 « Premier 
rendez-vous » (Sylviano) - Cop­
pelia, selection (Delibes) -
l..'an1our chante dans mes r~ves 
du film « Opcrette » (Schmid­
Gentner) - Petite maison grise 
(Lohn) - Marcile des soupirants 

(Pares-van Parys). 

23 h. Souvenirs : 
« Qu.and le boulevard appar­
tenait aux journalistes », par 

Leo Marches. 

23 h. 15 Lucienne Tragin. 
Au piano : 11arg. A.-Chastel -
Chanson triste (Duparc) - Amour 
d'antan (Chausson) - Serenade 
italienne (Chausson) - La cigale 

(Chausson). 

23 h. 30 Jean-Max Clement. 
Au piano : Eugene Wagnei· -
Habaneta (Ravel) - Plainte (Caix 
d' H ervelois) - Adagio et allegro 

(Schu·mann). 

23 h. 45 Mu■ique enregistrtle. 

24 h. Le Radio Joumal de Paris. 

0 h. 15 Pele-mile de nuit. 
La boutique fant.asque (Rossini­
Respighi), Polonaise en mi bemol 
maJeur (Dvorak), par un orch. 
philh. - Danses symphoniques 
n°• 1 et 4 (Grieg), par l'orch. de 
la Ste des Concerts du Conser­
vatoire, dir. Piero Coppola 
Valse pour deux pianos (Brahms), 
par Astrid et Hans-Otto Schmidt­
Xeuha•us - Les masques, ouv. 
(.lfascagni), par l'orch. de !'Opera 
de Berlin, dir. P. :Mascagni -
Danses tziganes (Nache:), au 
violon - Ballade des gros dindons 
(Chabrier), Vi,llanelle des petits 
canards (Chabrier), par Roger 
Bourdin - Serenade op. 7 (Pierne) 
par un gd orch. sympb. _ Cor­
doba n° 4 « Chants d'Espagne » 
(Albeniz), par Jose Iturbi - Le 
mariage de Nakiris, ouv. (Lincke), 
par l'orch. de !'Opera de Berlin, 
dir. "'alter Lutze Introduction 
et rondo capriccioso (Saint-Sai!ns) 
au violon ct orcb. - Enchantt•-

n1ent (.llassenel), par Ninon Val­
lin - Marinella, ouv. '(Fucik), par 
l'o,·ch. de !'Opera de Berlin, dir. 
\\'olfgang Beutler - Le passe qui 
file (Beydts), La petite maison 
(Beydts-de Saix), par Roger Bo,ur• 
din - Berceuse (G. Faure), vio­
lon et orch. dir. Charles Munch. 
- Sex tu or op. 109 (Flameiit), par 

un sextuor. 
2 h. Fin d'e1:iission. 

., ' -' "' 

LUNDI 16 AOUT 

7 h. Le Radio-Journal de Paris. 
7 h. 15 Le quart d'h,-ure 

de culture physique, 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Con<:ert ma6nai. 
Parade de moincau (Rathke), par 
l'orch. de !'Opera de Berlin - Le 
rouge-gorge an1oureux (Leener), 
par Jean Stcurs l't Ison orch. n11u­
settc - Le vieux grognard (Fucik), 
par l'orch. de !'Opera de Berlin 
- Confidences (J. Steurs), par Jean 
Stcurs et son orch. musette - Cor­
tegc de m.arionnettes (Rathke), 
Parade des l11tins (Noack), par 
l'orch. Egon Kaiser - Arnhesqucs 
(Kruger), par un orch. - Ex­
press 113 (L. Legrand), par Tony 
:\!urena et son ens. swing - Vent 
du sud (Richarts), par •tm arch. 
- Gitan swing (Ferrel), pa,: Tony 

)1urenn ct son ens. s,v1ng. 
8 h. Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 Les succes de la chanson. 
Conune unc chanson (1'ranchant), 
par Jean Tranchant - Dans un 
coin de mon pays (Coquatrix-Fe­
line), par Rose Avril - Notre 
amour n'a pas fail de bruit (1'ran­
chant), par Jean Tranchant - Mon 
unge (Coquatrix-Feline), par Rose 
Avril - Serenade pres de :dexico 
(Patera!), par Tino Rossi - Jc 
S<'ns en n1oi (Kreuder-Sauval), par 
Annette Lajon - Ref!ine,lla (di 
Lazzaro-Poterat), par fino Rossi 
- Mon amant de Saint-Jean (Car­
rara), par Lucienne Dclyle - Tu 
po·arrais ~Ire au bout du monde 
(Lafarge-Uenas), par Andre Cla­
nau - J'ai tout garde pour toi 
(lless-randair), par Lucienne De­
lyle - Tout me rappelle s.a chan­
son (Larue-Siniavine), par Andre 
Clavean - Mon grand (Delannay­
Bayle), par Lina Margv - Ca s'est 
passc un dimanche (l'an Pary.,), 
Prosper (Scotto), par Maurice 

Che,·nlier 
9 h. Le Radio Journal de Paris. 
9 h. 15 Arret de !'emission. 

• 
11 h. 30 Tiarko Richepin 
clans ses a,uvres - Polka pour . 
Jacqueline, Cn bonheur a deux 
sous, Deux amoureux, Ne laisse 
pas n1ourir les ro~es, Le voyage 
clans la lune, Les trois petits 

gar~ons. • 
11 h. 45 Soyons pratiques : 
Faisons une provision de sin1-
ples pour faire d,•s tisancs eel 

hivet. 
12 h. L'Orchestre de Casino de Ra­
dio-Paris sous la direction de Ma­
Diuel Infante, avec Claire loneaco et 

Robert Cousinou. 
Le nIBring(• secret, ou,f. (Cima­
rosa), par l'orch. - J.c Xii (Le-
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roux ), Les soirs paiens (Hue), Si 
tu le Yeux (/1.0'clllin ), par Claire 
Ionesco - )fignon, entractc-ga­
votte (Thomas), par l'orce. -
Paillassr, prologue (Leoncavallo), 
par Robert Cousinou - Cavalleria 
l'usticana, (.'ntradr (.llascagni), 
par l'orch. - Le Credo du paysan 
(Goub/ie,,, par Robert Cousinou 
- Sc(•JH'S napolitaines, suite (Jlas­
~enel) , par l'orch. - « La Y(•uvc 
Joye-use » : chanson de Yilya 
(l, ehar), par Claire Ionesco -
« Canuen », entractc du 2" acte 
(Bizel ), par l'orch. - « Carmen »: 
Couple ts du toreador (Bizet), Ay, ">', ay (F1·eire) par Robert Cou­
s111ou Orgic (l'urina), par 

l'orch. 
13 h. Le Radio Journal de Paris. 

13 h . 15 Le programme sonore 
de Radio-Paris. 

13 h 20 M'µsique de films. 
:\lusiJ,, musik (Kreuder) par 
Pt1ler Krcuder - « La Haba~e-ra »: 
Lt• vent 1n'a dil une chanson 
(Bruhne) , « Paramatta » : L"n 
d e s1r pour toi, pur Zarah Lean­
der - « Volpone » : Chanson de 
!'argent, Colomba (Delannoy), par 
Jran Lambert - « Le rossignol 
Sl\<'dots » : Chanson du rossignol 
(Grothe) , par Annie Rozanc -
« La fentme pcrc.lue » : Le plus 
beau serment (Scolto), par Geor­
K<'s Guetary - « Premiere » : 
Jt! t:rois n'avoir jamais aimC, 
l\frrcL, 1non an1i (Fen yes), par 
i:'nt_1lcttc Poupard - « MHc 
Swing» : Qum1d vicndra le jour, 
Le petit flocon de nrige (.If. Lan­
Jean), par Haymond Legrand ct 

son orchestre. 
14 h . Le Radio-Journal de Paris. 

14 h. 15 Le lermier a l'ecoute 
Causerie : « La rccoltc ~t -la 
conservation des fruits » et un 

reportage agricolc. 

14 h. 30 Les grands aolistes, 
La1·go (II mndel), par Gaspar Cas­
sudo - ~larchc ntilitnirc en re 
hemol m.aj.-,11· (Schubert) par 
Alt\xandru Bra1lowskv - Ro

1

mancc 
en sol dieze maJ<"ur · (Beelhoven) 
J?Rr Georg Kulenkampf - Vais~ 
rn~prompiue en la bemol majeur 
(Liszl), par Alexandr(' Brailowsky 

Dansc cspagnolc n° 5 (Grana­
dos), par Gaspar Cnssado - Elude 
11° i, op. 25 en do tli(•ze n1ineur 
(Chopin), Etudc n• 9 op. 25, en 
sol bemol majcur « Papi-lion » 
(Chop111)_, Elude n° 10 en si mi­
nt•ur (Llwpin), par Wilhelm 

Backhaus. 
15 h . Le Radio-Journal d,. Pari.3. 

15 h. 15 « Phi Phi », 
operette en trois a!'tes (Christine), 

selection rad1ophonique. 

16 h. Les Muses au pain ae<:, 
par Bo-assac <le Saint-1\Iarc. 

16 h . 15 << Pour vous, mesdames », 
prest"1tation de Lola Ro):>ert. 

17 h . Le Radio-Journal de Par!9. 

17 h 05 « La place Ven.dome », 
par :\1idH'l Tt•!'-sip1•. 

17 h . 20 L'Orcheatro de Chambre 
Maurice Hewitt 

avec Christian Gentis. 
C.oncerto en la majeur : Allegro, 
Adagio, Tempo di minuetto, 

Allegro (Mozart). 

17 h . 45 Rudi Hirigoyen. 
.-\.u piano : Eugene " ' agner 
Catar1-Catari (Cardillo) - Jc 
!'aime :\!aria (L. Kok) - Ah di­
tes-moi (Loulguq-Brauo) - Trou­
,·erais-je un messager ? (Bacon) 
- Tiritomba (Robert Marino). 

18 h. Les t81moins silencieux, 
u11c realisation de Holand Tessier 
avec Marie Laurence. H818ne Ga: 
raud, Colette Filacier, Michel Del­
vet. Renaud Mary et Jean Lanier. 

18 h. 30 Lea actualitea. 

18 h. 45 Marie Beronita. 
.-\.u piano : Eugene Wagner 
.\11· 1tah<.•n, extrait d r s « Indes 
galantcs • (Rameau) - Vieilles 
chansons : lion creur est un oi­
seau fldele, Avec !cs ans qui .pas­
srnt v1te, Pour caln1er n1on amc 
blessec, Lrgcre co111111e l'hiron-

dellc (L. .llaingueneau ) . 

19 h . D'hier a aujourd'hui. 

19 h. OS La Legion dea Volontaires 
Franc;a1s centre le bolcbevisme vous 

parle. 

19 h. 10 Jean Doyen. 
Lison dormait (theme varie) 
(Mozarl) - Trois pieces de con­
cert : Prcludio ct Fuguettc, Noc­
turne en forme de valsc Etude 

symphoniquc (G. Pie,'.11e). 

19 h . 30 La France dans le Monde. 

19 h . 40 La ,minu!e du travail. 

19 h . 45 Re9ine Roche. 
Au piano : Lo-uiguy - Notre valse 
a nous (Louiguy) _ Crois-tu qu'on 
a de la chance (Louiguy) - J'ai 
qu'a l'regardcr (Siniavine) - Dor­
mir unc nuit (Bourtayre) - C'cst 

•une histoire d'amour (Jal). 

20 h. Le Radio J oumal de Paris. 

20 h. 15 Le programme sonore 
de Radio-Paris. 

20 h. 20 Rythme et melodie, 
pr,\sentation de Marc Lanjean. 

21 h. No1 prisonniera. 

21 h. 15 La vie musicale 
dans les :ialons de Paris. 

une realisation d'Andre Allehaut. 

2:2 h. La Radio-Journal de Pazia, 

22 h . 15 Societe des Concerts 
du Conservatoire 

sous la dir. de Guetave Cloes. 
Symphonic (Chausson). 

23 h. Au rythme du temps. 

23 h . 15 Jean Yalove el son orch. 
el Raymond Verney el eon ensemble 

tzigane. 
Le demon de la danse (Grothe), 
par J. Yatove - Rapsodie rou­
mainc (Leoni) par R. Verney -
l:n bruit de sabots (Scotto), par 
.J. Yatovt, - Czardas cxtraite de 
l'<>pera « Le spectre du guerrier • 
(Grossmann), .pa,r R. Verney -
Quelqt1<'S chansons de Jean Solar: 
J,, te dois, Tu peux partir, Pa•u­
lettc, par J. \atovc _ Chanson 
hohen1<• (Gaiti11i), par R. Verney 
- Jalousie (Gade), par J. Yatove 
- R~ve (d'Ambrosio), pn R. Ver-
ney - Te~ grands yeux bleus (Em­
merechts), par J. Yatove - Vaines 
tou\es !es peines (.\fackeben), par 

· R. Verney. 
24 h . Le Radio-Journal do Paris. 

0 h. 15 FHtivai Cbar Franck. 
Le chasseur maudit, par l'orch. 
de l'Ass. <IC's Concerts I...on1ourenx 
- Choral t•n la niineur, pHr Char-

les Tournrn1irc - Variations syn1-
phoniqucs pour r,iano ct orch. 
par Yves :Sat et I orch. de la Ste 
des Concerts Pierne, dir. Poulet. 

1 h. Concert varie. 
Les secrets de l'Adige (Carena), 
par un orch. - Pourvu qu'on 
chante (J. et H. Tranchanl), par 
Rina li:ctty - Majarska (Schulen­
burg), Legende chinoise (Schulen­
burg), par un orch. de genre -
Le flot du rhe (Viaud-Veran­
Cairone-Gardoni), Sous le pont du 
Gard (Gabriello-Gabaroche), par 
Robert Bug11ct Mandolinata 
'f Xocturne » (Carosio), par Ma­
ria Scivittaro - Lettre de rupture 
(Ricltepin), Histoire d'a1nour 
(Richepin), par Jeanne A•ubert -
Valse cspagnole (.ltetra), par Ca­
r10lato - L'amour nous appellc 
(Thiriet-L. Poterat), par Liccttc 
Limozin ct Guy Berry - Serenade 
(Schulenburg), Reverie du soir 
(Riclta1·ds), par Will Kalin.ka -
Trois mots... jc t'aime (Lemar­
chand), par Nita Garcia - Ma 
belle llongric (Frid/), par 
Barnabas von Geczy et son orch. 

2 h . Fin d E!:r.issicn. 
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7 h. Le Radio Jour::ial de Paris. 

7 h. 15 Un quart d·h8<Ure 
de culture physique, 

avec Andre Guichot. 

7 h . 30 Concert matinal. 
La joycuse poupee (Boulanger ) , 
par Geor,l(es Boulanger et son ore. 
- Andantino

1 
par un orch. de gen­

re. - Grana-mere (Langer), par 
Albert Locatelli ct son orch. -
Serenade du bniscr (de .lticheli), 
Le the chez Jes .hannetons, par 
Elek Armin et son orch. tzigane. 

C'est tdi (Peyronnin), par un 
arch. de genre. - Aisha (Lindsay). 
par le grand orch. de In Scala. -
Serenade des vcrs luisants (Sie­
de), par le Quatuor Viennois 
Schrammel. - Rusticanella (Cor­
lopassi),, par l'orch. Hans Busch. 

8 h. Le Radio-Journal de Paris. 

8 h. 15 Les chansons 
que vous aimez. 

C'etait rnon prcn1ier a1noureux 
(van Parys), par Lucienne Boye,·. 
- La Saint-Jean (Llenas), par 
Georges Guetary. - J'ai rate la 
correspondance (van Parys), par 
Lucienne Boyer. - Loin de n1es 
amours (Larue-Delannay), IJ)ar 
Georges Guetary. - L'h<itel des 
Trois-Canards (Pothier-Ghestem), 
Rythme et swing (Durand), par 
:Marir Bizet-. - !ls sont zazous 
(Hess). par Pirrre )lingand. - R~­
\'erie (Larue-Siniauine), par Jean 
Sablon. - Le refrain de la pluic 
(Larue), par Leo )larjane. - Mon 
village au clair Je lune ,(Larue­
Lutece), par Jean Sablon. - Les 
jours sans ma belle (Hess-Van­
dair), par Tino Rossi - Gitanilln 
(Sen/is), par Murie ,lose. - Fio­
rella (Lutece-Larue), par 11ino 

Rossi (Mar:i), par Marie Jose. 

9 h. Le Radio-Journal de Paris. 

9 h. 15 Arret de }'emission. 

• 
17 h. 30 Lucelle Descavea. 
Nocturne en for1ne de valse (G. 
Pierne) - Alborada de! Gracioso 

(Ravel). 

II h . 45 Prologeons not enJant1 : 
La formalion de l'adrcsse 

(Kanters). 

12 h. L'Association des Concerts 
Pasdeloup so~1s la direction de 

Francis Cebron. 
Le Freischutz (Weber) - Pas­
torale du Berry, evocation et 
divertissement sur des themes 
populaires (Corniol) - Les 
chants de la nu•r. trois ta­
bleaux maritime~ (P. Gaubert) 
- Ballet de Sylvia (Delibes). 

13 h. Le Radio-Journal de Paris, 

13 h. 15 Le programme sonore 
de Radio Payis, 

· 3 h . 20 Paul Durand 
et son orc:hes.tre mrilodiquea 

Marche militaire (Schubert) -
Catari (Castillo) - :lfelodie sans 
vous (Durant/) - Je sais qu'un 
jour (Jary) - :\!ntinalu (Leonca­
vallo) - Seu! ce soir (Durand) -
Entracte gavotte de « ::liignon » 
(Thomas) . - C'est tm vagabond 
(Louiguy) - Tipitin (Grevers). 

14 h . Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le fermier a l'ecoute : 
Causerie : « Les chevaux d e fer­
me »_ et un rcp'lt1age agrjcole. 
14 h . 30 La clel d'or, 

par Charlotte Lyscs, 
avec Germaine Corney 

et Regina Patomi-Casades,us 
« Gluck ». 

Arbre ;,nchan,te, par G. Corney ct 
H. Patorni-Casadcsus - :'denuet des 
graces, par R. Patorni-Casadesus -
Sonmis au silence, par G. Cor­
ne~ - llfenuet d'Orp,hee, par H. Pa­
tornoi - Casadesus - Cadi dupe, 
Chant de la nalade, par G. Cor­
ney - Gavotte d'Annide, par R. 
Patorni-Ca~adesus - Orphee : « Si 
les doux accords >. par G. Cor-

ney. 
15 h. Le Radio-Journal de Paris. 

15 h. 15 Les grandee formations 
swnphoniquea. 

Symphonie n• 4, op. 98, en ml 
mineur : Allegro non troppo, An­
dante, Allegro gloccoso, Allegro 
energio e passionnato (Brahms ) , 
par l'Orch. Philh. de Berlin, dlr. 

Victor de Sabata. 
16 h. Le bonnet de Mimi Pinson : 
« L'Mernellc inconnue », une rea­

lisation de Fran~o-ise Laudcs. 
16 h. 15 Ceux qu'on n'oublie pas : 

Jack Mirois et Yvonne Georges. 
La Fanchette (Botrcl) - Goelands 

,et goeletres (Botrel) - La petite 
eglise (DeZ.met-F.atlol) - Chanson 
de la lune (Dalcroze) - La Je­
gende du rouet (Botrel), par Jaek 
Mirois - C'est pour c;a qu'on s'ai­
me (Borel-C,lerc-Telly ) - Les clo­
ches de· Nantes (harm. G. Ferrari) 
- Le bossu, par Yvonne Georges. 

JEAN DOYEN 
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16 h. 45 Domi Spada, 
acconwa.gne par Ramon Mendiza­
bal - Ce soir (Siniavine) - Mono­
tone (Spada-Lui.nu) - Mon village 
au clair de June (Lutece) - Res­
tons de hons amis (Siniavine). 

17 h. I:e , Radio Journal de Paris. 

17 h. 05 La France coloniale ; 
« Les socictcs indigenes de pre­
voyance de I'Afrique . occidentale ». 

17 h. 20 Musique de chambre. 
17 h . 45 Ady Leyvastre. 
Le bavolet Holtan\ (Couperin) -
Tic-toc-choc (Couperin) - Le cou­
cou (Daquin) - Trois ecossaisrs 

(Chopin) - Toccata (Debussy). 

18 h. Le scicre de deux eveques, 
par le Cardine,! Suhc,rd. 

18 h. 15 Ouvertures celebres : 
Le mariage secret (Cimaro,sa). par 
l'Orch. de Milan - Le cheval de 
bronze (Auber). par un Grand 

Orch. symp,h. 

18 h. 30 Lea actualitea. 

18 h. 45 Guy Paris. 
Au piano : Alain Evans - Y a 
tunt de bonheur clans tes yeux 
(Lopez) - Melodie rcrdue (J. Ja­
que) - Oh I mu m ami (Durand) 
- C'est une rengaine -(Rawson) -
Compagnons, dormez-vous (Teze). 

19 h. D'hier a aujourd'hui. 

19 h. 05 Lea Juils contre la France, 

19 h. 15 Charles Panzera. 
Au piano : )lagdeleine Panzera­
Baillot _ Melodies de G. Faure : 
En priere Dans Ia foret de sep­
lr,Hbre, chanson du pecheur, Au 

cimctiere. 

19 h. 30 La Rose dea Vents. 

19 h. 40 La minute du travail. 

19 h. 45 Tommy Desserre. 
Machine a ecrire swing (Metehen) , 
- Nuages (D. Reinhardt) - Almees 
(Desserre) - Valse swing (Mete-

hen). 

20 h. Le Radio-) ournal de Paris. 

20 h. 15 Le programme aonore 
de Radio-Paris. 

20 h. 20 La Grand Orchestra 
de Radio-Paris 

so.us Ia dir. de Jean Fo-urnet. 
Guillaume Tell, ouv. (Rossini) 
- Casse-noisettc, ballet (Tchai-

lwwsky). · 

21 h. La chimera a trois tetea, 
roman radiop,honique de Claude 

Dherelle. 

21 h. 15 Le Grand Orchestra 
de Radio-Paris (suite). 

Romeo et Juliette, fragments 
(Gounod). 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

22 h. 15 L'Heure du Cabciret : 
« Excelsior ». presentation de 

Jacques Dutal. 

<< Les derniers songes 
ou la riviere Anankali », 

par Chal'ICs Coulon. 

23 h. 15 Orchestre 
Marius-Fran~ois Gaillard. 

Une veillce en Bresse (Perilhou) 
Ballade (M. Jaubert) - Danses po-

pulaires d'Islandc (Jonleifs). 

23 h. 45 Walter Gieseking. 
Suite bergamasquc : Prclu!le. ~e­
nuet, Clair de lune, Passep1ed 

(Debussy). 

24 h . Le Radio-J-ournal de Paris. 

0 h . 15 Musique tzigane. 
Yfo de tziganes (.llannfred), 
Impressions de Hongrie (Neago), 
pnr l'Orch. tzigane Jean Neago -
Etoile (Steluzza), Danse roumai­
ne (Hora), \'iens clans le bois, 
par Kazanova ct ses tzti.ganes -
l:ne fois clans la vie (Cicco), par 
Cicco ct son Orch. tzigane - Air 
populaire roumain (Luca), par 
Funica Luca - Les jnloux (Cicco), 
par Cicco et son Urch. tzigane -
Stt'luta, par Fanica Luca - Sere­
nade hongroise (Lavorta), par 
vingt tziganes hongrois - Chanson 
du berger, par Costa Barleaza et 
son Urch. tzigane - Le grand Berc­
scnvi ~fliklos, par vingt tziganes 
hongrois - Sombre dimanche -(Se­
res Rezso), par Costa Barleaza ~t 
son Orch . . tzigane - Le v1eux cha­
teau-fort, par Vid~k Bela - Sere­
nade par Ma.gyan Jmre ct son 
Orch: t--,igane hongrois - )Ion 
violon s'est brise, par Yidak 

Bela. 

I h. Extraits d' operas 
et d'op8ras~comiques. 

La Norma (Bellini) : « Ouvertu­
re », par le Grand Orch. sym.ph. 
de l'Opcra de Berlin - « Cava­
tine », par Ninon Vnllin - Mli­
gnon : « Elltl nr crnyait pas » 
(Thomas), Romeo et Juliette : 
« Cava tine » (Gorrnod), par Gas­
ton :\licht•letti - Balk! d'Hamlet : 
« Ffte du printemps e~ danse vil­
lageoise : « Pas des chasseurs et 
pantomime > (Th<1mas), par un 
Grand Orch. svmph. - Le Barbier 
de Seville : « ·Des rayons de I'au­
rore » (Rossini), Les Pecheurs de 
perlcs : « Je crois entendre en­
core » (Bizet), par Villabella 
Lakmc : < Blanche Dourga », 
« Tu m'as donnc le plus doux 
reve » (Delibes), par Germaine Fe­
raldy - Ouverture de « Martha » 
(Flotow) par l 'Orch. de !'Opera 
d'Etat de Ber-Jin, dir. Hans 

Schmid 1-lsserstedt. 

l h. 45 Piano-swing. 
En dansant (Reinhardt), par 
Yvonne Blanc - Jeux d'ombre . 
(Finck) _ Crepuscule (Reinhardt) 
par Yvonne Blanc - Ce qu'une 
femme reve au printemps (Kollo), 
par Erwin Bootz - Noir sur blanc 
(Jerochnik), par Oskar Jeroc.hnik. 

2 h. Fin d 'emission. 
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7 h. Le Radio.Journal de Paris. 

7 h. 15 Un quart d'heure 
de culture phyaique, 
avec Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert matinal. 
L'oisrau swing (Uvergolls), par 
Pierre Thiebat et son ens. swing. 
- )Ion p'tit coin de Pan.ame (Po­
terat-Crevoisier), par Jean Lam­
bert) - 11 faisait si beau (Vaysse­
Lagarde-Montagne), par Christiane 
Lorraine - Les mots sont des mi­
rages (Vaysse-Lagarde-Va/el), par 
J,•an-Pi errc Dnjay - Tu m'appor­
tes (Fuller), par Lina Margy -
t;nc chanson (Martelier-Louiguy), 
par Guy B1•rry - J'ai grandi (va11 
Parys), par Lucienne Boyer - Mon 
coour est a vous (Uvergolls), par 
Yvon Jc.anclaucle - Lily Marlene 

(Schultze), par Lise Coliny. 
8 h. ·Le Radio-Journal de Paris. 
8 h. 15 L'Orchestre 

de Rennes Bretagru,, 
sous la dir. de Maurice Henderick. 
Cavalerie Iegcrc (Suppe) - La 
pretressc de Koriwden (Ladmi­
rau/1) - La czarine (L. Ganne) 
- Reponse du berger a la bergere 
(Gillet) - Retour de Rennes (Hau­
debert) - La veuve joyeuse, se­
il'ction (Lehar) - Douce c.aresse 

(Gillet). 

9 h. Le Radio-Jo.umal de Paris. 

9 h. 15 Arret de !'emission. 

• 
JI h. 30 Tony Murena et son ens. 
)ladam's (Murena) - Ciro's (Jfu­
reJta) - ,Mensonges (Murena-Piro­
vano) - Mam'zellc Nicolo (Mu-

re,na) - Milk bar (Murena). 

JI h. 45 Cuisine et restrictions 
Champignons : conseils et re­
ccttcs pratiques. par Ed. de 

Pom1ane. 
12 h. Orchestra de Casino de Ra. 
dio.Paris sows la direction de Vic­
tor Pascal, avec Mona Laurena et 

Jean Lahitou. 
La garde du palais -des fourmis 
(Raike), Chanson ct danse rou­
maine (Volpa/Ii), En sourcline 
(7'ellam), par l'orch. - Au clair 
de la lune (Leoncavallo), Sfre­
nade (Toselli), par Jean Lehitou 
- Stra ussiana (Borchert), par Lu­
cien Jourdan et l'orch. - Inter­
mezzo de Goyesca (Gra11ados), 
par l'orch. a cordcs - Le jongleur 
(Greitzh), par M. Pierre Callion 
- Vicille chanson cspagnole (Au­
bert), L'ilc heureuse (Chabrier), 
par Mona Laurena Valsc de 
Faust (Gounod), L'.adieu des ro­
ses (Openschaw), L'ctudiant passe 
(lbanez), La Houzarde (L. Ganne). 

par l'orch. 
13 h . Le Radio-Journal de Paris. 
13 h. 15 Le programme aonore 

de Radio-Paris. 

13 h. 20 Paul von Beky et son orch. 
avec Georgette Denys 

et Andre Dassary. 
Le Pays du sourire (Lehar) - En 
revant clans les jardins (Cantico) 
- Promenade (Bulterman) - Chan­
son de la puszta (Bruhne) - Solo 
pour harpe (Perrette) - Donne­
moi ta main (Grothe) - Melodies 

de Lincke (P. Lincke). 

14 h. Le Radio Journal de Paris. 
!4 h. 15 Le fermier a l'ecoute: 
Causeries : «' Soyons prevoyants: 
intensifions Ia culture des four­
rages vt'rt.s », « L'aciditc des 
terrcs » et un reportage egricole. 
14 h. 30 Tamara Obolenska. 
Prelude, Humoresque (Rachmani­
noff) Rigoletto, paraphrase 

(Liszt). 

14 h. 45 Musique enregiatree. 
15 h . Le Radio-Journal de Paris. 
15 h. 15 Le coin des vedeltaa, 

avec Jean Clement, Gus Viaeur 
et Lucienne Delyle, 

Dans le pellit bois (Lagarde­
Ferrari), Dans le vieux chem in 

(Julien-Ciani), Loin de toi mon 
amour (1'eze-Lo11sel), Vous qui 
passez clans m,·s reves (Scot/a. 
Pote.-at), par Jean Clement - Gi­
sounette (Cayla), Rosella (Clark) 
- :\lartinoise (Cayla), Et Jes an­
ges chantent, Je ne peux vous 
donner quc de l'an1our, ipar Gus 
Viscur ct son orch. - La valsc 
blonde (Franrois-Val), Le rcstc 
est sans in1porlance (Larue-Sinia­
vine), ,Te n'en connais pas la fin 
(MOIUlOt-Asso). y a cl'la fumcc 
clans ma banlieue (Dalmont-Bro­
ccy), Y a pas de refrain (Mon­
not-V ai,dair), pnr Lucienne Dc-

' 16 h. 

lyle. 

« Les automates ». 
pur Fo!Jain. 

16 h. 15 Les orcheatres 
que vous aimez. 

Un soir de fete (Delannay), par 
Deprince et son orch. musette -
Premier rendez-vous (Sylviallo), 
par Felix Chardon et son orch. -
J'ai vu danscr l'espoir (Durand), 
par Deprince et son orch. mu­
sette - Tu m'apprcndras (Muray), 
par Felix Chardon et son or~h. -
Aisement (Wnl'lop), \Ar Michel 
\\' arlop et son septuor _ a cordes -
Un scul amour (Sentis), par 
Quintin Verdu ct son orch. - Tem­
petc sur Jes tordes (»m:lov), par 
Michel ·warlop rt son scptuor -
Dansons la cucca (Verdu-Cham­
fteury), par Quintin Verdu et• son 
orch. - .T'ai de la swingite (Prud­
homme), par Emile Prudhomme 
ct son ens. - Loulou (Belli-Cheva­
lier), par Richard Blareau rt son 
orch. - J'suis fou de vous (Pr.ud­
homme), par Emile Prud,homme 
et son ens. - Pourvu qu'on s01t 
ensemble (.lfl!lelten) - Fantaisie 
rythmiqne sur le )louvement prr­
petuel (Puganini-arrgt Metehen), 
par Jacques MNchen et son orch. 

17 h. Le Radio-Journal de Paris. 

17 h. 05 « La Proven~ale 
ou la double aventure 

de J .• F. Rognard •· 
par Franrois Laloux. 

17 h. 20 « Jeanne d' Arc 
au bO.cher ». 

oratorio de Paul Claude!, mu-
siquc d'Arlhur Honegger, 

par Marthe Dugard. Raymond 
Jerome, Ria Lenssans, Mprgua­
rite Thiernesse, Madeleine Jori■, 
Anne-Marie Ferriere. Frederic 
Anspach, Rane Piloy, Gaorgaa 
Genicot, !'Orchestra National de 
Belgique, la Chorale Ca,cilia 
d'Anvara, la Chorale d'enfanlll 
de l'lnstilut Notre-Dame de 
Curaghen sous la direction de 

Louis de Vocht. 

GUY PARIS 
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• 

TONY MURENA 

\Croquis de Jan Mara.) 

Les actualites. 

18 h. 45 Camille Maurcme. 
Au piano : Eu.gh1e \Vagner - Le 

· chrysantheme blanc (M. Canal) -
Quand j'eta,is petit_ petit ,(M. Ca­
_nat) - net.our de vepres, Berceuse, 
Chnise a porteurs (H. Busser). 

19 h. D'hier a aujourd'hui. 

19 h. 05 L'Orchestre Richard Blareau 
Presentation de Jacques Dilly et 
Suzanne Ilurn1 - Bavardage n1usj-

cal. 

19 h. 30 Le docteur Friedrich, 
journaliste allemand, vous parle. 

19 h. 45 La minute d.u travail. 

19 h. SO Louis Ferrari et son ens. 
Beaulieu swing (Ferrari) - Ce 
n'cst qu'un refrain (Ferrari-Rou­
zaud) _ Tout m'est egal (Murena­
Larue) - La l\ahouine (Ferrari). 

20 h. Le Radio-Journal de Paris. 

20 h. 15 Nos prisonniers. 

20 h. 30 Soir4e the6trale : 
« Jan le Stropiat », 

trois actes d' Adrien Trahart, 
interprelcs par le Groupement 
d'art Jean Guilhene .(retrans­
mission differ&, depulis la 
Comedic des Champs-Elysees). 

22 h. Le Radio Journal de Paris. 

22 h. 15 Le programme aonore 
de Radio-Paris. 

22 h. 20 Orcheslre Boris Sarbeck. 
Que! beau jour, mon amour (Lo­
pe•) . • Viens dem'!in (Louiguy) -
Rev1ens vers n101, n1on an1our 
(Porter) • Prcmi,•r pas (Carrara) 
• Elude en la rninrur (Paganini) 

Fascination (Marchetti) - Arhre 
de Noel (Sc,rbeck). 

22 h. 45 Albert Lev&que. 
Suite de !'audition Untegrale du 
Clavccln hien tempcre - Prelude 
et fugue en sol dieze mineur 
(Bach) • Prelude ct fugue en la 
majeur (Bach) - Prelude et fugue 

en la mincur (Bach). 

23 h. « Bataille de dames ». 
par Serge Andremont. 

23 h. 15 Arvez-Vernet. 
An piano : Marg. A. Chaste] 
Solitude (Schumann) - Dedieace : 
A ,mn lianccc (Schuma11n) • Le 
~oir (Gounod) - Madrigal {V. d'ln­
dy) • Chanson de Blaisine (D. de 

Severac). 

23 h. 30 Marie-Antoinette Pradier, 
Andre Vacellier et Auguste Cruque. 
Trio op. 114 : Allegro moderato, 

Allegro, ~dngi" (Brahms). 

24 h. Le Radio -Journal de Paris. 

0 h. 15 Des airs, de la danse. 
Swing mincnr (Reinhardt), par 
Claude Laurence ct son orch. -
Mam'zelle Clio (7'renel), par Char­
les Trencl• - Foli<'s-Bergere (S. 
Ferret), par Sarene Ferret et le 
<Juintctte de Paris - Viens vals<>r 
dans mes bras (Carloni-Meunier), 
par Jacqueline Moreau _ La chan­
son du gondolier (Rusconi-Varna­
Cab). par Mario Melfi et son orch. 
argentin - J'ai r~ve. mademoiselle 
(Wi/lemetz-Poll,ier), par Andre-x -
Un soir de septemhre (Jolet), par 
Rrnc ,Jolet - Oh, la la, quelle rum­
ba (Brelifre), -par Betty Spell - A 
un rendez-vous (Jolel), par Rene 
Jolct - Eh ,hop (Lucchesi), par 
Andrex - Paolt-tta (Rinaldo-Rinal­
di), par Jacqueline Moreau - Lu­
cky (Ferret), par Sarnne Ferret et 
le Quintette de Paris - Jardin du 
mois dr mai (Trenel), ,par Char­
les Trcnet - Deux co:-nrs sous un 
parapluie (Bouillon-Lemarchand). 
par Jo Bouillon et son orch. -
Brumes dans le soir (Laurence). 
par Claude Laurence el son orch. 
I h. Ouvertures et ballets. 
Les joyeux bandits, ouv. (Supp<'), 
par un Grand Orch. svm,ph. - La 
source : Pas des echarpes, Solo 
de cor et variations, Danse circas­
s•ienne, Danse rles Ethiopiens (De­
libes), par l'Orch. Phil,h. de Pa­
ris. dir. G. Cloez - L'armurier, 
ouv. (/,ortzing), par l'Orch. Philh. 
de Berlin, dir. Alois Melichar -
Ballet d'Isoline : Pavane des fees, 
Entrce d'Isoline et mazurka En­
tree de la premiere danse,i"se et 
scene de la scdu ·:tion Valse ct 
finale (Messager), par 'nn Grand 
Orch., dir. F. Ruhlmann • Donna 
Diana, ouv. (Reznicek), par l'Or­
chestTe de !'Opera de Berlin, dir. 

Leopold Ludwiig. 
I h. 45 Peter Xre\lder. 
Printemps et amour (Kreuder 
r>;cJ,ter) - Tu traverses tous mes 
~ves (Kreuder-Beckmann) - Les 
violettes fleUTiront (Kreuder-Rich­
ter) - Chante si tu es triste (Sie­
ye!) - Pierre oil etais-tu cette 

nnit ? (Traxler). 

2 h. Fin d'emission. 

JEUDI 19 AOUT 
7 h. Le Radio-Journal de Paris. 
7 h. 15 Un quart d'heure 

de cultuire physique, 
avcc Andre Guichot. 

7 h. 30 Concert 1111atinal. 
Petite suite : En hateau, Cortege, 
Menuet, Ballet (Debussy), par un 
Oreb. sy1n,ph. - ,leux d,enfants : 
L'escarpolctte (Rt\verie), La toupie 
(Impromptu), La poupee (Ber­
cen5e), Les chevnux de hois 
(Scherzo), Le volant (Fantnisie), 
Trompette et tnmbour (Marchc), 
Colin-Mn,illard (Nocturne), Les 
quatre coins (Esquissc), Petit 
marl, p,•tite femme (Duo), Le bal 

(Galop) (G. Bi:el). 

8 h. Le Radio-Jo.urn.al de Paris, 
8 h. 15 Concert en chansons. • 
Ca sent sl hon la France (Larue­
Louiguy), par Maurice Chevalier -
l.)uel coq on a ·(Willemet:), par 
Marie Bizet . C'etnit nn chanteur 
de charme (Chevalier-Betti), par 
Maurice Chevalier - J'y vas-t'y, j'Y 
vas-t'y ,pas (Wi/lemelz). par Ma-
11ie Bizet - -Les trois plumes blan­
ches (,lubane!), La pomme est 
reine (de l-'ierla8-Bre/iere), par 
Pierre Doriaan - Lorsque jc vous 
dis honsoir (M. et R. Perrier), 
Quand le printemps vient •(Lemar­
chand-Kreuder). par Josette l\far­
tin - Ain1ez-n1oi cc soir (Hornet), 
par Jean Sahlon - Dans ton fau­
bour.g (Louiguy) , par Lina Margy 
- Allons, venez la belle (Yiala-

Thoreau), par Roland Gerbeau -
Notre-Dame des amours (Alexan­
d er-Dommel), par Lina Margy -
Viens ce sOOr, rnon an1our (Viala­
Coja), par Roland Gerbeau - un 
coin tout hleu (Monnot-Piaf), 
Simple com me bonjour (Louiguy), 

1par Edith Piaf. 

9 h. Le Radio.Journal de Paris. 

9 h. 15 Arret de I' emission. 

• 
II h. 30 Lydiane Roche. 
Au piano : Nndine Dolivo - Viens, 
dansons (Hahn) - l.)uand frisson­
ne la nuit (Porter) - ,La divine 
chanson (Blanc) La Bahia 
(Christine) - Je sais qu'un jour 

(Jary). 

II h . 45 Beaule, mon beau souci : 
Les soins des cheveux, unc prC­
s,•ntation de Fran~oise Laudes. 

12 h. L'Orchestre Richard Blareau 
avec France Auber. 

Fantaisie sur Verlaine (1'renel) -
Pensee d'autonme (Mpssenel) -
Septcmhre sous la pluie (Warren­
Dubin), Les chansons du desert : 
Oasis (Roger-Iloger), Le sheik 
(Snyder), ·caravanc (Ellin{rton ), 
par !'Urch. - Que! beau jonr (Gai-
1ne-Lartie ), par France Auber -
Hondean swing (Muscat) Rehon­
dissement (Demany), Ma lettre 
(Warren), par l'Orch. - ,Te ne vons 
ain1c pas (Larrieu), par France 
Auber - Ca va papa (Loyraux), 
Mon pelit corhon en pain d'cpices 
(Piccolini), Je tire ma reverence 
(Bastia), Baril de hiere (Brorun­
Timid,ite (Muscat), Les succcs de 
Ti1nm), Le cofTre aux souvr-nirs 
(Lopez), Evangeline (Lafarge), 

Paul Durand. par l'Orch. 
13 h. Le Radio Journal de Paris. 

13 h. 15 Le programme sonore 
de Radio-Paris. 

13 h. 20 L'O.c:heatre de Paris 
soua la direction 

de Xosqa de Xonstantinolf. 
Onvcrture de Beatrice et Benedict 
(Berlio:) _ Procession noct,urne 
(II. Rabaud) - Extra1its d'lbcria 
U tbeniz) - lllarche de Cendrillon 

(.lf,;issenel). 

14 h. Le Radio-Journal de Paris. 
14 h. 15 Le lermier a l'eco.ute. 
Causerie : « Sem,•z des colzas et 
des navels d'hiver > ct un repor-

tage agricolc. 

14 h. 30 Jardin d'enlanls : 
La le,on de musique -. La legende 
de la pierre aux tl'OIS coureurs. 

15 h. Le Radio-Journal de Paris. 

15 h. 15 Au soir de ma vie. 
par Charlotte Lyses. 

15 h. 30 Vieux airs 
et vieux refraina. 

La Paloma O ' raclier). ,par Geor­
ges Boulanger et son orch. -
L'etoil,• d'amour (Delmel) , par 
Lucienne Boyer - Chanson pour 
ma mere (Delmeti, par Jean Cle­
ment - Sercnad• (T6selli), par 
un orch. - Les deux crenrs (de 
Fontenailles), par Jean Clcincnt • 
.~on tresor (Becucio). par 1111 
orch. de genre - Griscrie (Bosc­
Varenne) -par Yvonne Guillet -
La lettre' de Manon (Gillet) - La 
mousmee (Ganne). <par Albert 

Locatcll<i et son orch. 

16 h. Le micro aux aguets : 
Les scaphandriers a l'crnvre, re-

portage de .Tucques Dutal 
16 h . 15 Pour vous, mesdames, 
unc presentation de Lola Hobert. 
17 ~ -- Le Radio Journal de Paris. 

17 h. 05 La France coloniale : 
« Timgad In morte ». 

17 h. 20 Germaine Corney. 
Au piano : Eugene Wagner - Sous 
la pluie (de la Presle), Chanson 
(de la Presle) - Le charme, Hebe 

(Chausson) . 

17 h . 30 Orchestre de chambre de 
Paris s0iua la direction de Pierre 

Duvauchelle. 
~lenuet to·iste (llute et cordes) 
(Bonnal) - Soir5 (Schmitt) - Bal­

let de cour (Pierne). 
18 -h. Soins d'urgence 

en attendant le ;mede-cin, 
par le docteur Buizard. 

18 h. 05 Raymond Verney 
et son ensemble tzigane. 

Airs tziganes (Espejo) - Valse sep­
temhre (F. Godin ) - Tango (.{lbe­
niz) - Revc d 'umour (Liszt) -
Czardas en re mnjeur - Canzone 
v esuviana (Marcucci ) - Budapest 

(Uoni). 

18 h. 30 Les jeunes copains. 
18 h . 45 Nos vedettes chez elles, 
une presentation de Jacques Etie-

vnnt. 
19 h . D'hier a aujourd'bui. 

19 h. 05 La Legion des Volontaires 
lranc;ais oontre le bolcbevisme voua 

parle. 

19 h. 10 Musiq'\le japonaise, avec 
Nejiko Suwcr. Alexandre Tehe­
repnine. Mme Furusava el Ro-

kuro Xurachi. 
Sonate en fa nutjeur ipour vio­
lon et piano : Int,·oduction, 
Larghctlo, Allegro (SJ,ukichi 
Milsukiri), par Ncjiko Snwa et 
Alexaml.re Tcherepnine - Trois 
melodies : Berccuse, Ohnko, 
Ln mouette (Roknro Kurachi), 
par Mme Furusawa rt l'auteur 
_ ·Bon odori (.{kifa Ifukubel), 

par Alexandre Tchcrcpnine. 

19 h. 30 La France dans le Monde. 

19 h. 40 La minute du travail. 
19 h. 45 Yvonne Blanc et son ens. 
Pour danser (De/tour) - Plare de 
Broukcre, Crepusculr (D. Rein­
hardt) _ Jerrv bar (J. Mengo) -

Place Blanche (H. Rostaing). 

20 h. Le Radio-Journal de Paris. 

20 h. 15 Le programme aonwe 
de Radio -Paris, 

20 h. 20 « Richard 
Cc:e.ur de Lion » 

(Gretry). 
par l ' Orchestre Lyrique de Ra• 
dio-Paris sous la direction de 

Pierre Tellier. 

22 h. Le Radio-Journal de Paris. 

GERMAINE CORNEY 
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22 h. 15 Ir~ne Eneri 
et Pierre Baaseux. 

Sonate pour piano et violoneelle, 
op. 19 (Rachmaninoff). 

22 h. 50 Robert Blot. 
Au piano : Jean l\evcu • Lar­

ghetto (E. Chabrter). 

23 h. « Paluche ». 
sketch radiophonir1uc de Pierri' 

Thureau. 

23 h. 15 Jean Yatove et son orcb. 
:llarcll(> des cadets (V. Scotto) -
J ai ouvert Jes voli-ts de mon 
creur (11an Parys) - J'ai ferme Jes 
volets (/, . Ga.,te) _ Pavanc (Lang) 
- Bonne nuit maman (Bochmann) 
- Les succcs de :llanrice Yvain -
.,uit sombre (Clark) - Notre valse 
Ii deux sous (\, . . \laury-Yatove) -
Rendez-moi mon amour (Rom­
berg) - 3.000 volts (Roger-Roger) 
- Partir (l'atove) Bienaimee 

(Emmerer /1/s). 

24 h. Le Radio Journal de Para. 

0 h. 15 Featival Mozart. 
ldomeneo, ouv., par l'Orch. PMlh. 
de Berlin - Concerto n• 3 en mi 
bemol, pour cor et orch. : Alle­
gro, Ronrnnce, .\llegro, par la Ste 
ties Instruments Ii vent, dir. F. 
Ouhradous et L. Thevet - Concerto 
en ut mlneur pour piano et orch.: 
Allegro, l.arghetto, Allegretto. par 
Hobert Casadesus et un orch. 
svmph. dir. Eugene Bil(ot - Ouver­
turc de la < Finta Giardiniera >, 

par l'Orch. Philh. de Vienne. 

I h. Quelqu•• melodiH. 
O ma belle rebellc (Gounod) par 
Georges Thill - Ser,•nade a \\ at­
teau (Cl1arpentier) , par Germaine 
Fcraldv - Le cavalier d'Olmedo 
( C.a:zaro-Le Senne), par Georges 
Thill - Les yeux de Berthe (Char­
ventier-Baudelaire), par Germaine 
Feraldv - L'absent (Faurt') - Noc­
turne t'n n1i bCn1ol, op. 43, n° 2 
{Faure), par Jacques Bastard - La 
belle au hois (de Brt'ville-Lor­
rafn), par Berthe Croiza - ~-e .Jar­
din moullle (Rous.,el-de Regmer), 

Rar Pierre Bernnc - L'ne Jeune 
lie parle (de Brfoille-.\toreas), 

par Berthe Croiza. 

I h. 30 Musiq,ue de chambre. 
Riviera (Barellil, par Aime Ba­
relll et son orch. - Lucnmi (Sar­
bib-Calle) par l'Orch. cubain Os­
car Calle '- Pardonne-moi (Burli­
Chanti), par Quintin Yerdu et son 
orch. - Allcr-Hctonr (Vfseur), par 
Gus \'ist•nr et son orch. - En la 
plantocion (Or,fil:he-arrgt Va.,­
que:), par Lecnona et son orc.h. 
cuhain - Raillerie (l'is,ur), oar 
Gus Viseur rt son orrh. - Aclitu 
ml>n amour (l,ecuona). par Le­
cnona et son 'lrch. - L'ne etoile 
sourit (l"ia11d-Ferr11ri), par Quin­
tin Yercln rt son orch. - Horas l.e-

JEAN CLEMENT 
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Jena, (Calle-Farye1, par l'Orch. 
cubain Oscar Calle - Flots bleus 
(Bare/Ii), par Aime Barelli el son 

orch. 

2 h Fin d 'emission. 

VENDREDI 20 AOUT 
,' ·:..- .. 

7 h. Le Radio-Journal de Paris. 

7 h. 15 Un quart d"beure 
de culture physique, 
avec Andre Guichot, 

7 h. 30 Concert ~atinal. 
Petit muguel (Joh. Strauss), par 
l'Orch. de !'Opera de Berlin, dir. 
\\'alter Lutze - Qua11d les citron­
nlers neurissent (Joh. Strauss), 
par ,Johann Strauss et son orch. 
symp.h. - Maritana, onv. (Walla­
ce), par l'Orch. de !'Opera de 
Berlin - Saines doctrines (Joh. 
Strauss), par Joh. Strauss et son 
Orch. symph. - Suite orientale : 
Les bayaderes, Au bord du Gan­
ge, Les aimers, Patrouille (Popy), 
par J'Orch. de !'Opera National de 

Berlin, dir. Alois Melichar. 

8 h. Le Radio-JoW"nal de Pario, 

I h. 15 Chanteuro et cbcmtauoea 
de cbarme. 

)ton cceur vous chante sa chan­
son (Via/a-Thoreau), :\Ion hori­
zon (.ltrrrietti-Solar), par Annie 
Rozone - Aux accents des tam­
bourlns, J.e chant du peintre (Cha­
pus-Bruno), par Jean Br!'no -
Chanson gitane (Poterat-1 uam), 
par Annette LaJon - On te <lira 
/Luses-Richepin). par Andre Pas­
doc _ Pourquoi t'en aller (Larue­
Luteu), par Annette Lajon -
Chanson pour rile (Jolguy-Malle­
ron), par Andre Pasdoc - La me­
Jodie perdue (J. Jaque-Dtlmas), 
Buenas noches senora (Poterat­
Delma,), par Annette Lajon - Au 
ca.,ur du vieux Paris (J. Fuller), 
par Andre Claveau - Serenade 
portugaise (Trenet), par Leo '.\far­
jan1• - Credo (Scotto), par Tm_o 
nossi _ Snr Jes pavrs de Par1S 
(1.arue-Lutece), par Lt'o Marjane -
C'esl un chagrin d'amour (Bour-

ta11re), par Tino Rossi. 

9 h. Le Radio-Journal de Para. 

9 h 15 Arre! de !'emission. 

• 
II h. 30 Y,icbelin. Vales. 
Au piano : :\!arg. A. Chaste! 
Pastorale (Haydn) - Comme un 
lys parfume (Lis:/) - :\ton oiseau 
ne revient pas (Sibelius) - Ro­
mance (Debu.<sy) Adieux (A. 

Roussel). 

11 h. 45 La vie saine : 
L'arterio-sclerosc. 

12 h . Paul von Beky et 10n orch. 
Drux guil'ar<'s (von Beky) - Noche 
de plagoria (Maniconi) - Roulette 
(Bultcrmann) - Valse tr!ste (von 
1·ecse11) _ Toi et moi (], Steimel) 
- Sang vienpois (J. Straus.,) 
\\'eek end (Wijnnobel) - Inspira­
Non (Edgar) - Erllui (Edgar) -
Avant de mourlr (Boulanger) -
Bal a !'Opera (Heuberger) - Solo 
pour deux pianos (Buchholz) -

Badinage (Enge/en). 

13 h. Le.Radio ]ournal de Paris, 

13 h. 15 Le programme 1onore 
de Radio-Pa:ria. 

13 h. 20 Concert symphonique. 
I.a ntHe de Sans-Sonci : Intro­
<luction et Sarabande, GaYolte, 
.\ir, Rigaudon (P. Graener), par 
l"Orch. Philh. de Berlin - Rapso­
die dahomt'enne (.4. de Boeck), 
par un Grand Orch. symph. 
Impr,•ssions de music-hall : Cho-

rub girls, L'excentrique, Rideau, 
Le numero espagnol, Les clowns 
musicaux, Serenade (G. Piern,; l, 
par un (irand Orch., sous la d!ir. 

de u. P,crne. 

14 h. Le Radio-Journal de Pari1. 

14 h. 15 Le lermier ~ l'ecoute: 
Chronique veterinoirc : C Les 
cntcro-toxcmies ct un rl'portage 

agricole. 

14 h . 30 Quintin Verdu et son ens. 
anc Jean Clement. 

:\Ii pasion (Leoni), par Q. Venln 
- Feu de paille (l alet), par J. 
Clement - Verile (Bourtayre). par 
Q. Verdu - Tout ,\ toi ( Vogade ) . 
par J. Clbnent - Pourquoi tant 
de beanie (Verdu), nar Q. Verdu 
- Je dirai mon amour (R. ~·ays­
se), par J. Clement - tin senl 
amour (Sent is), par Q. Verdn -
Petite sreur Angelique (Louig1111l , 
par Jean Clement - Pampa (Fuu­
r,il, par Q. Vcrrlt1 - C'ctait un 
beau rhe (Carn/la), par J. Cle­
ment - Destlno (Fuggi), par Q. 

Verdu. 

15 h. Le Radio.Journal de Pari.1. 

15 h. 15 Musique de cbambre. 
Sonatc en la majcur : Allegretlo 
ben moderato, Allegro Recitativo­
fantasio (ben moderato), Allegret­
to poco mosso (C. Franck ) '(lar 
Georg Kulenkampff et Siei!fried 
Schultze - Sonate pour flOte, alto 
ct harpe : Pastorale, Interlude et 
Finale (C. Debussy), •par Marcel 
Moyse, Alice Mcrckel et Lily Las-

kine. 

16 h. Regard 
aur la poeaie fran~aiee modeme, 

par Andre Salmon. 

16 h. 15 Lia• Coliny. Fud Ccmdrix 
et 10n oreh. et Andre Daa1ary. 

Les fleurs soot des mots d'amour 
(}'vain-Poterat), Le bar de l'es­
cadrille (Te.ssirr-Simonot), Prifre 
a Zumba (J,ara-l,arue), Le vn­
gabond (Louiguy-Piaf), par Lise 
Col-iny - Swinging (J. Jack), 
Amour et jazz (Y. Fadel), En ha­
layant le parquet (1' . Fadel), Mn­
sique pour Yetti (Deloof-Candrix), 
Sant de joie (Enat'len-Candrix ) , 
par Fnd Candrix el son orch. -
Auberge d'un solr (Llenas-Lafar­
g,), Musiquette (Poterat-Lafarge), 
Vine (Wernert-Claret), Vole. ca­
valier Od~le (Siegel-Poteraf), Viens 
m'a dit le wnt (Lanjean-Rirhe-

pin), par Andre Dassary. 

17 h. Le Radio-JoU1'1lal de Pari1. 

17 h . 05 Art• et Sciencea. 

17 h . 25 Josette Barre. 
Au piano : Marg. A. Chaste! - Le 
noycr (Sd1u111a1111) - La neur de 
lotus (Schumann) La truile 
(Schubert) • Le Jeune gar~on 

(Schubert). 

17 h. 35 Trio Pasquier. 
Divertimenti (Haurin) - Trio op. 

141 (.If. Reger). 

18 h. Le bea.u ealendrier 
de1 vieux chant• popula:irff. 

par Guillo~ de Saix, 
avec Marthe Ferrare. Jean Drouin, 
Gabriel Couret et la Chorale Emile 

Paa1an.i. 
Recitants : 

Emile Drain et Robert Ple11y. 
c Les doux r<'frains d'aoOt > : 
La moisson de Castille (Espaf(nel 
(V. Gambau) - L11 blonde (Gfitl­
nais) (G. Aubanel) - Berceusc de 
mOlisson (Forez) (P. Maurice) -
Cc n'est pas Jul que j'alme (Dau­
phlne) (P. llfaurict) - J'ai chrr­
chc (Roumanie) IE. Pa.,.rnni) - Le 
fleau d'amour (Jlr-<le-France) (G. 
A ubanel) - La querelle des amou­
reux (ViYarais) (T. Richepfn) -
Les dern ieres J(erbes (Alsace) ( G. 
. {uhanel) - La refnseuse (Breta­
gne), La Olle aux oranges (Poi-

tou) (P. Pieme). 

18 h. 30 

18 h. 45 

• 
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Les actualit8a. 

Guy Luypaerts 
et son quintette. 

Metamorphose (Luypaerts - Tho­
reau) - 1'uagcs (D. Reinhardt) -
Mondc, Dorn1ez bi('n n1on amour, 

R~Yer (Luypaerts ). 

19 h. D'bier a aujourd'h'1i. 
19 h. 05 « L'enlerrement de Balzac: », 

'!)Br Jean Mercury. 
19 h. 20 Bel canto. 
Mireille : c AnJ(es du paradis > 
(Gounod), par Georges Thllll 
Faust : « Air des bijoux » (Gou­
nod), par Yvonne Gall - Otello : 
c Tout m'abandonne > (Verdi), 
par Franz - Rigoletto : c Air de 
Gilda > (V,·rdi). par Lily Pons. 
19 h. 30 Georges Oltramare, 

uni nautre, vous: parle. 

19 h. 40 La minute aociale. 
19 h. 45 Michel Ramos. 
Dynamic swing (M. Ramos) _ Je 
n'aimc que toi (P. Kreuder ) 
Swing en sol (M. Ramoo) - Re­
frain sauvage (/,ope,) - Mabel 
(D. Reinhardt) - Swing guitare 

(D. Reinhardt). 

20 h. Le Radio-Journal de Para. 
20 h. 15 Le programme 1onore 

de Radio-Para, 

20 h. 20 L'Orcheotre Richard Blareau 
ayec lH SCBurs Etienne. 

Stop (Rambert) - Insomnle (De­
fahaut), par l'Orch. - Lo for~t per­
due (Lopez-Bt'rard), par Jes Sreurs 
Et-ienne - Printemps (.\tuscat) - Au 
moulin (Gillet). par l'orch. _ Jc 
chcrrhe une gulngnetl-c (Gastt'), 
par Jes Sreurs Etienne - Obs~dant 
(Mu.,caf), Valse de c Premier 
bal > (Van Pary-'), Fanlalsie sur 
Jes operettes : Phi-Phi (Christine) 
Deel~ (Christine). Ta bonche (.U. 
Yvain), Baron tzigane (J. Strauss). 
par l'orch. - Hawai (Kreuder), 
par les Sa-urs Etienne- Clnq Ii 

sept (J. Menoo). par l'orch. 

21 h. « La chimer• a !roil tatea •. 
roman radiophoniquc de Claude 

Dhfrelle. 

21 h . 15 &t IOU, '1UZ la Canebler• I 
revue radiophonlque de Maret'! Sl­
tard, realistic par Andrt' Allt'haut, 

u,·cc l'orchest re Leo Laurent. 

22 h. Le Radio.Journal de Paria. 

22 h. 15 L'Orche1tr• du Theatre 
National de !'Opera 1C1Ua la dir. 

de Louis Foureatier. 
Deuxi~me symphonie (Borodi­
ne) - l'!'10ges : Gigue, Ronde de 

prmtemps (IJebuuy) . 

23 h . Au rythme du tempa, 
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23 h. 15 Musique do danse. 
Bijou (Chiboust), par Noel Chi­
boust el son orch. - Pays magi­
que, par un orch. ck danse - Si 
ma belle est partie (Chamfleury-
1\lelfi-Louiguy). par Marlio Melli et 
son orch. - La polka des barbus 
(Belli), par Felix Chardon et son 
orch. Vous Hes belle aujour­
d'hui (Jqelhoff), par Peter Kreu­
dcr - Swing Star (Ferret), par 
Saranc Ferret et le Quintette de 
Paris - Maradas Gitanns (Pag/ia­
no), par J. Pesenti et son orc.h. 
- l,;n jour, n1on prince viendra 
(arrgt R. Lrorand), r,ar Jo Bouil­
lon ct son orch. - I• lamenquerias 
(Rolland), ,par J. Pesenti ct son 
orch. Miami (Ferret), par Sarane 
Ferret et le Quintette de Panis -
Comment as-ht dormi ? (Lubbe), 
par Peter Kreuder - l,a valse de 
la bonne humeur (<II Lazzaro), 
par Felix Chardon et son orch. -
Jene connals pas son nom (Cham­
fleury-Melfi), par Mario Melfi et 
son orch. - Lutlnento. par un orch. 
de danse - Yite et fort (Clribou.vt). 
par Noel Chiboust et son orch. 
24 h. Le Radio Journal de Paris. 

0 h. 15 Le cabCJTel d~ minuit. 
Averse, Bohfmienne (Ferrero), ,par 

-~fcdard Ferrero et l'orch. Rawson 
- Personne (Charrys-Cros-l'inci), 
Adieu Casbah, La :'llorena (Vais­
sadr-Chanty), par Rose Avril -
Jean Lutl>ce n° 1, par Jean Lu-
1~ce - Prlere au vent du soir 
(.lfeunier-Ferri), I./an1011r est n1on 
nom (Uvergo't.,), La chanson 
des ombres (Trane/rant), pnr 
Roland Gerbean - ,Jean Lutcce 
n° 2, par ,Jean Lutcce - Billets 
d'amonr (Carrara), Andalucia 
(.4gel-Carrara) - Bonjour (Carra­
ra~Sarbek), Dans l 1nn1bianre, par 
le Quartette swing Emile Cnrrara. 

1 h. Concert de muaiq,ue variee : 
Le coin ch"! enfants: Docteur Gra­
dtts ad Parnassun1, Brrceu,e drs 
cle-phants, Serenade il. la poupfe, 
La neige danse. Le petit berger, 
Cake-walk (Dcbuss11), par l'Orch. 
de la Ste des Concert-s du Cons1•r­
Yatoir<', dir. P. Coppola - Yilla­
nelle des petits canards (Cha­
brier). par Roger Bou rd in - lm­
prompht caprice pour hnnpe (G. 
Pierni'), par IJily Laskine - I,'a~e 
blanc (Jlue-Kli11gtor), par Ge;ma1-
nC' Cernav - Dan~e bohl-mtennr, 
<>xtraite ile « La jolie fille de 
P<>rlh • (Biut), par un orch. 
phllh. _ Sicilirnne (Faure), par 
Arnold Foldeskv - Beatrice et Be­
nedict (Berlioz)'. par l'Orch. P,hilh. 
de Berlin - Havannise, op. 83 (St­
Saens). par Jacques Thiooud - La 
farce du cuvier, om·. (Dupont) -
Scherzo (Lalo). par l'Ass. des 

Concerts Lamoureux. 

2 h. Fin d'emission . 

.... 

,. SAMEDI 21 AOUT 
7 h. Le Radio-Journal de Paris. 

7 h. 15 Un quart d'heure 
de culture physique 
avec Andre Guit,hot. 

7 h. 30 Concert mahnal. 
\larche de Hadetzkv (J. Stra,i.ss), 
Yienne reste Vienrie (J. Schram­
mel), par l'Orch. Philh. de Ber­
lin, dir. Peter Kreuder - Simple 
awu (F. 7'/tom;), Dansez mar­
quise (G. Lemaire), par Slimone 
Fi Ion - A la peche des monies, 
Sur le pont d'Avignon, 1>ar la llla­
ni•canterie des Petits chanteurs a 
la croix de bois r Fileuses pres 
de Cnranlec (R. Baton ) , Gazouil­
ll'ment de prinkmps (Sinding) . 
. \n piano : :\lenuet (.\lornrt), 
Danse allemande : La pl'Omenade 
en traineau (.lfozarl), par un 

orch. 

8 h. Le Radio-Journal de Paris. 

8 h. 15 Concert gai. 
II est innocent (Claret-Bouillon), 
par Jo Bouillon et son orch. -
Atlt•nds-moi sous l'obelisquc (Lle­
nas-Vandal). par Ge6rges Mi !ton. -
Dans mon refrain, y a de la nnt­
sique (Coste-.llonnot), par !rime 
de Trcbert - Attente (Dumas­
Ma11se), par Fernande! - La chan­
son des beaux jours (Lopez), ,par 
Jr~ne de Trcbert - La fllle du 
teinturier (Dumas - .lfanse), par 
Femnndel - Le pelit canard (Luc­
chi'si-Bouillon ) , par Jo Bouillon 
et son orch. - Ca fail sport (Hess­
La.urent), par Beltv Spell - Cha­
que chose a sa -place (van Parus), 
par .Jacques Pills - Moustache 
Polka (Iless-.llartelier), par Betty 
Spell - L'hostellerie du poisson­
rhat (Plnga111t-Bo11illon), par Jo 
!5onillon ct son orch. _ La wa di 
wa wa ou (Durand-M. Cab), par 
:'lfarie Biz,•t - J'a,i sau1c la bar­
rlcrc (Hess-l'andair), par Johnny 
ll<'ss - Eglanlin (1)11rn11d-Mar 
Cab). par :\larie Hizrt - .Te suis 
swing (Hess-Hornez), par Johnny 
Hess - Tout linit par s'expliqm•r 
(Bouillon - Lemarchand) par Jo 

Bouillon et son orch. 

9 h. Le Radio.Jour.ial de Paris. 

9 h 15 AmH de I' emission. 

• 
11 h . 30 Pa,ul de Conne. 
PA pi lion ll1nmour, Sou\'rnirs 
viennois (E. Schutt) Cantlque 
d 'amour (P. <le Cvnne) - Chan­
son d'amour (Srhumann-Lis:t). 

\ 11 h. 45 Cultivona noire jardin. j 
12 h. L'Orchestre de RennH illreta• 
qne sous la direction de Maurice 

Henderick. 
)fireille, ouv. (Gounod) - Ballet 
de cour : Higaudon, Passrpied. 1,a 
canarie, Pavnne <'t snltarello, -Me­
nurt du roi, Passa-n1ezzo (G. Pier­
n<') - Marine (l,armanjat) - Trois 

marches (J. Dalcroze). 

12 h 45 Andd Pasdoc. 
Souwnance (G. Pavns) - Chanson 
pour elle (Joi!1111y) - On tc:. <lira 
(Ricltepin) - Deux sous d'amour 
(Ursmar1 - Colombe (J. Hess). 

13 h. Le Radio-Journal de Paris. 

13 h. 15 Le programme aonore 
de Radio-Paris. 

'3 h . 20 Concert en chan.oca. 
SnchC'z prendre mon creur, par 
,Jacques Metrhen et son orch. - Y 

a du swing au vllh1ge (F. Blan­
che-Solar), par Jean Solar - C'est 
Jui que mon creur a choisi (A.,so­
d'Yresne), :Par Helene Sully -
Pourquoi je t"aime (de Pierlas­
Calmes), par Jean Lumiere - En­
core un jour (Larue-Lutece). par 
Christtanc Lorraine - Vons n'~tes 
pas venue dimanche (Borel-Cltrc­
Sarvil), par Tino Rossi - Tam­
bourins et guitares (Fuller), par 
Marie-Jose - Rien du tout (Lafar­
ge-Llenas), par Audre Claveau -
La robe s'envole (LlenasLafarge), 
par Jacqueline Moreau - En velo 
(Birgt-Georgius). par Georgius -
L1• petit monsieur triste (Slnia-
1>i11e-Piaf), par Edith Piaf - Ma 
pon1me (Fronsac-Bigot), par Mau­
rice Chevalier - Vous m'cblouis­
sez, par Jacques Metchen et son 

, orch. 

14 h . Le Radio Journal de Paris. 

14 h . 15 Le fermier a l'eeoute: 
Causeries : < La corporation 
paysanne vous parle >, « Le jar­
din pour tous • et un reporl'age 

agricole. 

14 h 30 Harmonie Marius Perrier. 
Le simplex (Porret) - Preambule 
et cortege (Baral) - Interlude dra­
matique (Popu) - Recit et polo­
naise pour dix clarlnettes soll 
(Weber) - Marche de triomphe 

(Pares). 

15 h. Le Radio-Journal de Paris, 

15 h . 15 « Les Ond91 Joyeusea 
de Radio.Paris » 

Accuse de la semaine 
Jean Solar, 

Attraction : 
Lucette M,ryl. 

Sketch : .La boule, tnterpreU 
par 

Romeo Carles. Pierre Ferrary, 
Robert Picq et leur troupe. 

Votre chanson, 
avec Michele Dorian, Marie 
Laurence, Bayle et S~onot. 
Orchestre gai de Radio-Paris, 
sous la dlrec1ion de Raymond 
\\'raskofT, avt"c, comn_1e invite 

d'honnrur : 
Jean Lambert. 

17 h. Le Radio Joumal de Pari1, 

17 h . 05 La France coloniale : 
« La chronique coionlale de la 

semaine >. 

17 h . 20 Marcel Mule. 
Au piano : Eu11:ene \\"aitner. 

Bajo la mesa (/. Ibert) - Melodi 
(P. \ "i<fol) - Rythm<·s c,;1ampetr1• 

e 
s 

(F. Foret). 

17 h. 30 Nos 6cole■ chantent, 
une realisation d~ Tante Simone 

17 h . 45 Paul von Beky et BOD or<:h 
avec Lucienne Tragin. 

e Rapsodie du sud (Riller) - Com 
1m eco di planto (Maietli) - Toi 
jours en avant (\\'ijnnobtl) - Ara 
besque (l)ebussy) - Petite ·Vais 
(Brahm.,) - Chansons hongrois, 
(Radios) - San~ viennois (Strauss 
- Je sais qu tm Jour (Jary) 
L'amour est mon seul rhe ()ary 

I-

-
C 
•s 
) 
-

). 

18 h 30 La causerie cie la semain 

18 h . 40 La collaboration. 

18 h. 45 Mona Laurena. 
Au piano : Eugene "'agner. 

e. 

-
Ir 

Alexander Balus < Air de Cleo 
piltre • (Htendtl) - Serse : < A, 
de Serse • (lltendel) - Scipion 
« Air de Nerenice • (Hwndel) 
Radamisto : « Air de Polissena 

(Hamdel). 

19 h. D'hier a 11ujourd'hui. 

19 h. 05 La revue du cinema. 

: 
-
> 

1 9 h. 30 Le aport. 

19 h. 45 La minute du trava:il. 

I 

s 
9 h. 50 Marie-Antoinette Pradier 

el Andre Pascal. 
onatine : Allegro vivace, Andan­
no, Tempo di mlnuetto (J. Ii 

Hure). 

20 h. Le Radio-Journal de Paris. 

0 h . 15 Le programme sonore 2 
de Radio Paris. 

20 h. 20 « J ouona ensemble •• 
r1nission surprise 

a vec l 'Orchestre de Casino de Ra. 
io.Paris sous la direction de Vic;­

or Pascal el l'Orchestre Richard 
d 
I 

Blareau. 

2 I h. Nos prisonniers. 

2 I h. 15 « Jouons ensemble • 
(suile). 

22 h. Le Radio.Jo.urnal de Pari1. 

22 h. 15 PreTiliona 1portin1, 

22 h. 20 L'Heure du Cabaret : 
Le Boaphore. 

Presentation d'Andre Allchaut. 

23 h. LH personnagea celebres 
racontea par leurs descendants : 

« Jules Veme », 
per le doctcur de la Ft'lye. 

2 3 h. 17 Irene Eneri. 

e 
e 

Passepied en re mineur, Gavotte 
n 1<01 majeur, Premiere courante 
n sol mint•ur (F. -Couperin) -

Dans la null (Schumann) - Chant 
d'Espagne n° 4 « Cordoba > (.H­

beniz). 

23 h. 32 Jacque■ filpoche 
et Denyse Gouame. 

Sonate en si bcmol majeur (Vi­
valdi) - Tonad,iJJa (Blas de La­

serna). 

23 h . 47 Clara Clairbert. 
~1ignon : « La polonaise, air de 
Philinc > (Thomas) - Mireille : 
« La valse > (Gounod) - Les P~­
cheurs de perks : « Comme au­
trefois > (Bi:et) - Lnkmc: « Dans 

la forH > (L. Delibes). 

24 h. Le Radio-Journal de Paril. 

0 h. 15 De lo.ut un peu. 
Lisciolte, pot pourri (Kunneke), 
par l'Orc,h. de !'Opera lsational de 
Berlin - R@ve d'amour (Liszt). 
Nail a (De/ibes-l)ohna1111i), par 
Wilhelm Backhaus - Gavotte (Lul­
ly), par Georg Kul1•nkampff -
Pia,isir d'amour (.lfarli11i). par 
Yvonne Prinkmps Romance 
(Svendsen), par Georg Kulen­
kampff - Au clair de la lune 
(/,ulli ) , par Yvonn,• Printemps -
Czardas, Grotesque (Kormann), 
par l'Orch. de !'Opera National de 
Berlin - Hora de la fl t'lte de Pan, 
Sarba de la fliltc dp Pan, par Fa­
nica Luca - llul chez Ziehrer. pot 
pourri par Hans Bund et son 
orch. ~ t.:n moment (Vossen), par 
Albert Vossen - Elude en mincur 
(Bruyns) par un orch. - Arna­
zones (Berking), par Albert Vos­
sen - I.A' llambourgeois volan1 
(Krug ), pqr un orch. - Salut 
Vil'TITI(', pO{ ,.,our:·1, lt l'Orf,(ue de 
cinema - Cara Piccina (Lama), 
par Enrico (ti Mazzri - Divertis­
sement napolitain (Gerlin-Agostl-
11i) par le trio des guitares Agos­
tini _ Eternclle i\'resse, Effleure­
ment (L. Gan11e), par un orch. 
svmph. dir. Diot - Schubert A 
\~irnne,· pot pourri, Valsr des pou­
pees (Bayer). Ex lase (L. Ganne), 

par nu orch. de genre. 

2 h. Fin d 'emission. JI 
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crois que nul ac­
teur au monde 
ne peut se van­
ter d'avoir de­
bute ,plus jeune 
que Rene Ge­
nin. C'est a 
l'age de deux 
a n s , exacte­._,._,,.,,._ W ment, ,qu'il pa­
rait, pour la 
premiere fois 

sur une scene, - et quelle 
scene l - dans le role d'un 
des petits Savoyards de la 
Grace de Dieu. Le role com­
portait deux entrees, l'une 
au debut de la piece et -l'au­
tre a la fin. Rene Genin, en­

(Photo personnelle) tre les deux fulg.urantes ap-
paritions, dormait en sut;ant 

son pouce dans une mane de costumes ... 
Mais peut-etre vous -demanderez-vous a .quelle trou,pe 

heroi'.que appartenait ce precoce ba•mbin ? Cela merite en 
eff et d'etre explique. En ce temps-la, - nous sommes vers 
1~00 - un theatre ambulant, un « palque » comrne on dit 
la-bas, ,parcourait les routes ensoleillees de la Provence, et, 
parfois s'arretait, dans l'ombre bleue des platanes, sur la 
grand'place d'un beau village dore. Le theatre Chichois, -
tel etait son nom, - etait la propriete de la famille Genin, 
laquelle se composait .du papa, de la ma1man; d'.urt gar~on 
•et de deux fllles. C'etait un theatre ambulant qui revait aux 
etoiles. Co·mme la troupe de Pitalugue qui, elle, operait 
dans un autre secteur ,provent;al, la troupe Genin etait l'he­
ritiere de la grande et noble tradition . de cette ,com media 
dell'arte qui, nee en Halie, vint un jour en France, sur 
l'aile de la fantaisie et de !'improvisation. L'originalite de 
la comedie sur canevas consiste, comme chacun sait, en ce 
que le plan seul de la piece est trace dans ses grandes lignes 
et que les details, -le ,dialo.gue, les reparties, les •mots spiri­
tuels sont remis a l'ingeniosite personnelle de l'acte.ur. 
Peu d'artistes, aujourd'hui, seraient sans doute capables de 
broder ainsi sur un theme determine; Rene Genin, lui, n'au­
rait q'u'a se rememorer son enfance ... 

- Nous cherchions nos canevas, me confie-t-il ,dans les 
images d'EpinaL C'est ainsi q.ue sont nes Genevieve de 
Brabant, et Victor ou L'Enfant de la foret. Le matin pen­
dant que nous ep'luchions les pommes de terre, mor{ pere 
nous indiquait les grarides lignes du drame et les princi­
paux jeux de scene ... A nous de broder !. .. 

Imagine-t-on la vie extraordinaire et merveilleuse que 
vivait le jeune Rene ? La caravane du theatre Chichois se 
com·posait de deux ou trois roulottes. Sur l'une d'elles, etait 
inscrit, en grosses lettres, le chiffre 5. C'etait toujours elle 
,qui entrait la pre,miere ,dans le pays ou devaient se donner 
les representations. « Un theatre qui possede cinq roulottes, 
pensaient !es habitants, ne peut etre qu'.un rrrand theatre ». 
Et la caravane, sans cesse, tournait dans ce

0 

grand rond de 
soleil 9t(est la Proyence ! Tant6t sur la cote, tantot au pays 
des ohv1ers et des mas, le theatre Chichois campait pour 
quelques jours ou quelq.ues semaines . dans un village en 
fete et jouait <Jevant un public passionne les pieces de son 
repertoire. Pendant la belle saison, on s'installait sur la 
grand'place. Pendant l'hiver, on trouvait asile ~ans un 

caf'e. Le billard, pousse au fond de la salle, tenait lieu de 
scene. On mohtait deux ou trois petits decors et ... zou ! Un 
seul ennui : le plafond etait si bas que les acteurs etaient obli­
ges de jouer la tete rentree dans les epaules ! .Ah ! la belle vie ! 
Le jeune Rene, bien sftr, allait a l'ecole. Quand le pays etait 
republicain, ses parents l'envoyaient a la lai'.que. Quand le 
p_.ays, au contraire, etait bien pensant, Rene entrait chez les 
Freres ! II faut ce qu'il faut. Le rouge et le blanc tenaient dans 
la boite a ·maq.uillage ! Et quelles aventures ! Le theatre s'ac­
cotait generalement contre le mur: de l'eglise, et M. le Cure 
pretait les banes du patronage. « :Mais, a la condition, disait-il 
a Genin, que vous ne 
•punissiez ,pas le traitre 
au cinquieme acte ! II 
faut etre bon et miseri­
cordieux. » Et, le soir, 
le vengeur incarne par 
Rene f.aisait grace, pour 
l'amour du ciel, au trai­
tre stupefait ·! Une au­
tre fois, c'etait M. le 
maire qui adjurait nos 
heros de ne ,point tirer 
de -coups de feu apres 
dix heures du soir. « 1La 
detonation, afflnnait-il, 
reveille les voyageurs 
de commerce ! » Qu'a 
cela ne tint ! Le coup 
de poignard ou l'etran­
glemen t rempla~ait, a.u 
moment fatidique, le 
coup de ·pistolet inter­
dit. 

- Ah! oui ! 1nurmure 
Rene Genin, je me sou­
viens de tout cela ! Le 
matin, j'astiquais mon 
beau tambour avec le­
quel j'annont;ais la re­
presentation aux habi­
tants. Je dessinais l'affi­
che du spectacle sur 
moleskine noire, avec 
du blanc d'Espagne r Et parfois non sans mal, car je frequen­
tais l'ecole assez irregulierement, et certains rnots mettaient 
ma science en def aut. 

l\1ais qu'est-ce que cela pouvait faire ! Une faute d'orthogra­
phe ne compte pas dans des pnys ou le cafe principal s'ap­
pelle : Cafe de la Platane. Et ,puis, le public etait ,si enthou­
siaste, Si convaincu, si notre, qu'H ne songeait guere a rire 
lorsque, dans le feu de l'action, nous hasardions quelque 
image un peu trop audacieuse c.omme celles-ci : « Tu vois ce 
couteau ? C 'est le sang de ton ,pere ! » Ou bien : « Le pas de 
~e cheval, c'est m.on mari ! » 

Cala me rappelle une representation de Jeanne d' Arc. l'.vla 
mere incarnait l'heroi:ne. J'etais l'eveque Cauchon et, au der­
nier acte, j'accon1pagnais Jeanne jusqu'au bucher. 

Un jour, je voulus me surpasser et, dans un beau mouve­
tnent de sincerite, ja m'ecriai : « Viens, Jeanne ! Ce ne sera 
rien, Ya !. » Eh bien ! je vous jure que des sanglots seuls 
repondirent a ma trouvaille ! Ah ! oui ! le bon temps ! A 
Saint-Tropez, les pecheurs •payaient leurs places en sardines et 
en merlans que nous deposions religieuse1nen t a cote de la 

") 
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boite a maquillage ! Une brave femme, un matin, vint nous 
apporter .une salade et, le soir imeme, elle se present~ au 
« controle », accompagnee de six per-sonnes de sa fam1lle : 
« Vous savez, nous dit-elle, je suis la ·d·ame qui vous a donne 
une salade ! » Bah ! on jouait ,pour une laitue ! Le bon tem,ps ! 
'La place revenait generalement a trente centimes. Et les spe~­
tateurs avaient le droit de jouer aux cartes pendant la repre­
sentation ! On entendait, entre deux repliques, les interjections 
des joueurs .de manille. « Je coupe ! Atout pique ! » Pour les 
vaudevilles, t;a n'avait pas d'importance ! . Quand nous inter­
Pretions quelqu~ chose de triste, nous methons une pancarte 

« Priere de ne pas 

Pesait pas souvent sur nous ! 
etait a nous. 

jouer aux cartes pen­
dant le drame ». Pre­
caution souvent inutile 
d'ailleurs ! J e n'ai ja­
mais vu un public plus 
en or! Il ne s'etonnait 
de rien, meme pas de 
voir le jeune premier, 
au beau milieu d'une 
scene d'amour, s'appro­
cher des chandelles 
p.our les moucher ! 
Quelquef ois, - mais 
c'etait rare - une mere 
exasperee disait a un . 
enfant insupportable : 
« J e vais te fa ire man­
ger par le monsieur du 
theatre ! > Ou bien 
c'etait le fada du villa-· 
ge que l'on me mon­
trait. du doiigt en disant: 
« Vous feriez bien de le 
prendre avec v o u s, 
P,<?Ur_ faire le c ... ! » Ca, 
c eta1t le restant des 
vieilles preventions que 
l'on nourrissait autre­
fois, a l'egard des come­
diens ! Mais je vous as­
sure que !'excommuni-
cation de Moliere ne 

Le public nous appartenait. 11 

. Un jour que nous etions a court de canevas, nous avons 
J.oue Au Telephone, en costume Louis XV ! Notre public n'y 
trouva rien a redire. Et tenez ! Ce n'etait 1neme pas la peine 
d'indiquer sur l'afflche le nombre d'actes que comptait la 
Piece. . . 

Nous avions coutume de faire derriere la scene la soupe a 
l'oignon que nous degustions tout de suite apres la represen­
tation. Eh bien ! Des que les spectateurs humaient la deli­
cieuse odeur, ils savaient que !'intrigue touchait a son denoue­
ment! 

Les souvenirs de Rene Genin sont intarissables et char­
~ants. Je .pourrais vous raconter comment, un jour a Macon 
11 eut, en entenctant Pierre Renoir dans le role de Chantecler' 
la revelation d'un autre art ... dra•matique. Et comment etant 

' 

« 1nonte » a Paris ,une indisposition de ::\lorton, uti"il ~lou­
blait, llli permit de conquerir ses pre1niers galons. ;\1ais 
restons-en la. Si cc grand acteur de theatre, de cincn1a et 
de radio qu'est Rene Genin me pardonnera d'avoir evoquc 
Jes plus belles heures de sa vie - celles de son enf a nee, -
il m'en voudrait de rapporter ici les triomphes qu'il a rem­
portes sur la scene, a l'ecran et devant le ,micro ... 

- Paris m'effraye ! ai:rne-t-il a me repeter. 
Car Rene Genin garde la nostalgie des routes lumineuses 

q.u'il a parcourues, jadis avec la caravane du reve. La vie 
.parisienne ne l'a point mar•que de sa griff e. C'est un hom·me 
dont l'a:me est restee pure. Et je suis sftr qu'aujourd'hui en­
core, quand le bruit des applaudissements a cesse et que 
les lumieres sont eteintes, il se souvient des rnots tretn­
blants que, tout enfant, il .pronon9ait apres chaque repre­
sentation, je suis sur qu'aujourd'hui encore, il se tourne 
vers l'ombre de son pere et de1nande : « Papa, est-c·e que 
j'ai bien joue ! » 

Pierre Malo. 
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HJ\DIODIPPU910N N;\TIO~J\LG 
CHAINE DU JOUR : Jusqu'clc 22 h, 15 : Grenoble-National (514 m. 60, 583 kca) - Limoges-National (335 m. 20, 895 kcs) • Lyon-Nationa,1 (463 m., 
648 kcs) • Marseille-National (400 m. 50, 749 kca) • Montpellier-National (224 m.. 1339 kcs) • Nice-National (253 m. 20. 1185 kcs) • Peria-National 

(386 m. 60. 776 kcs) - Toulouse-National (386 m. 60, 776 kcal • Limogea et Nice emettent clc puissance reduite apres 21 h. IS. 
CHAINE DU SOIR : ])e 22 h. 30 clc 23 h. 15, Emission nationale a gzan,de puisaance aur 386 m. 60 : Grenoble-National et Montpellier-National • 

Limoges-National et Nice-National a puiaaance reduite. 
CHAINE DE NUIT : De 23 h. 15 a 24 h. : Emisaion Nationale a grande puissaoce sur 386 m. 60. 

DIMANCHE 
15 AOUT 

7-:SO Radio-Journal clc Franrr ; 7_4:; Princi­
pal<'s emissions du jom· ; 7--18 Disqucs ; 8. 
L'A~enda spirituel dr la France, par Adhcmar de 
)lontp;on ; fl. I:; Progrn111m(' sonorr ; R.!10 Ru­
dio-Journal de Frnnce ; 8.4:i Service religirux 
proll'stant; 0-1 O Radio-J,•tmrssl': « Pelc-)lele »; 

0--1 O C:ourl"i,•r des anditeurs; 0-:iO Rrportal(e de la rel cw de la 
Garde ; I 0-0:'t :'llesse pontilicale en la calhctlrale de Chartres ; 
11-20 Disque ; 11-22 Concl'rt de musiqnc Icgerc ; 12.:10 Radio­
Journnl de France ; 12-4 O Radio,Lcgion-Actualit,•s ; 12,4:'i Prin­
cipalcs emissions clu jonr; 12,-17 l,'..\lphah<'t tie la Famille : « La 
famillc fetc le 15 aolit » ; 13-30 Radio-Journal de France ; I :1.4:; 
Appel pour nos prisonniers ; 1:1-:'tO Emile Prudhomme, Yvonne 
Blanc rt leurs rnsembles ; 14 .:JO En1is"iion drnmatiquc : « Les 
)lvstfres de Paris >, d'Engi'nc Sue (:l• episode), awe Hnbrrt Prc­
li;r, Fcrnand Fabre, ..\imc Clariond, Geor!(es Colin_ Jean Toulout, 
Jean Clarcns. Fran~ois \'ibert, llieronimus, Gaston Sl-\·erin, Claude 
Gt:nia, Suzv Pritn, .AndrCC' Guizt\ Hay1nonde Ycrnny, llcl~ne Tossy, 
YYetlc Din\·ille_ Renee Ludger, Suzanne DelYc, :\lndclcin<' SamarJ· ; 
16-15 Solistes: Tasso Janopoulo el Janine Andracle; 16.45 La 
lcgende de la \'icrge ~oire du Puy, par Michel Versepuy ; 17-0a 
« Vacances 13 », par Paul Clt'rouc ; 17.30 Radio-Journal de 
Fronce ; J 7.35 Reportage du Championnat cycliste de ,poursuite 
depuis Dijon ; J 7-4a Reportage du C.hampionnat de natation de 
Toulouse ; J ft. Concert ; J 9-30 Radio-Journal de France ; I 9.40 
Chronique sur In Yie communale ; J 9,4:; P1'indpales emissions de 
la soiree ; J 9.41 Georgi us prcsrnle « Paris qui ch3nte >, a,·ec l'orc, 
Carh·en ; 20.20 Le music-hall de tous !es temps ; 2 I. I 4 Les 
emissions de la soiree; 21-1:'t Disqurs; 21-:10 Radio-Journal de 
Franc,• ; 21 !40 Chronique dt• Philippe Hmriot ; 21-50 « 1-"ran­
~ohe >, comrdie de Sacha Guih·y, avcc Sacha Guitr,, Lfon "'al~her, 
Roger Gaillard, Hcl~ne Perdrifre, :'llichele Lahaye, Georges. I,ema1re ; 
22-45 Radio-Journal de France ; 22,50 Principales t'n11ss1ons du 
lendemain ; 22.53 P.eportag1' ; 23.0:i \'arietrs . De Jazz en Jazz ; 
2:1,45 Radio-Journal de France ; 23-58 « La :\larseillaise » ; 24. 
Fin d<.•s tn1i'3sions. 

LUNDI 
16 AOUT 

8.:10 Radio-Journal de France ; 6.40 Informa­
lions paysannes ; 8.45 « Pour commencer la 
jonrnee ; 7.05 Lcron de culture 'Physique ; 
7.2a L'Agencla spirituel de la France, par Adhc­
mar de )fontgon; 7.:10 Radio-Journal cit- France; 
7,45 Ce qnc \'OUS devez SU\'Oir ; 7,55 Princi­

palrs emissions di1 jour ; 7.57 Disqnes ; 8.!10 Rndlo-Journal de 
France ; 8.45 Chronique de PhiliJ)'Pe Henrlot ; 8.55 Disques ; 
9. IO Sports, par Jean Augustin ! . 0-20 Edu~nti?n nation~le _; 9,55 
Entr'aide aux prisonniers rapatr1es ; J f). Pr1nc1 pales Cm.iss1ons du 
jour ; I 0.02 Horloge parlante. Arn,t cir !'emission ; I J .28 Prin­
clpales emissions du jour ; 11,:JO Chronique de Pierre Humbourg ; 
J 1.35 « Les ecrivains et lcs livn•s » ; 12- Dlsqu_es_ en charades ; 
J 2.30 Radio-Journal de France ; 12.-10 Rndio-Lcg1on-Actualttes 
J 2,45 Principales emissions du jour ; 12,47 Concert de mnsique 
legere. dir. Georges Bailly; I :J,30 Radio-Journal de France; 13.45 
c La ,•iande vegetate > ; I :J.:'tO Raymond Verney et son ensemble, 
avec )land Laury ; 14,45 « A qnoi r~vent les jcunes filles >, par 
Martine Regnier, avec :-.raqi;uerite Romanne, Jacqueline Due, Denise 
Benoit Florence Lvnn, Christian de Lnnaut, Jean Desailly ; 1 a, 15 
Soliste': Mlle Ale~nndre-Georges ; Ia-:10 Emission dramatique : 
« Le cnpitaine Fracassc », adaptation rndiophonique du roman de 
Thcophile Gautier, .avcc Jean Toulout. Hifronimus, Roger Gaillard, 
Gaston Shcrin, Georges Hubert, Luoien Drlile, Fernand Fabrr, Char­
les LaYinlle, :\fax Palenc. Roh<'rt Chandeau, Jenn Ilf'Uzt\ Franfois 
Vibert, Strzanne DejYc, Josette Franc,•, Franroise Delille_ Lily Siou, 
Severine ; 17, So ist,-s : Jacques Serres ct )!me Arvez-Vernet; 
J 7,ao Racllo-Journ/11 de France ; 17.:15 Les <'nigmes de l'Ilistoire : 
« L'lmposture d'HerYagault >; 18. Des chansons aYec Lise Colliny 
ct )larcel Enot ; J 8.!JO Pour nos pr•isonniers ; 18.35 Disques ; 
18.40 lei l'on chante; J0.30 Radio-Journal de France ; lft.40 
Radio-Trnvall, par Desire Purl et Pierre Forest ; 1 f).4a Princi­
pales emissions de la soiree ; 19,4 7 L'Orch,·str<.> Rndio-Sympho­
nique, dir. Tony Aubin; 21.14 Les emissions de la soiree; 21.15 
Dlsques ; 21-30 Radio-Journal de France ; 21 .40 :\lilice fran­
~Aise ou causrrie ; 21,50 c S'ils avairnt survi•cu >, par ~larie­
Louise Bataillt• : « Si Clvtemnestre aYait survecn >, nYec Yvonne 
Farve!, Fanny Robiane, S1izannc Delve, Simone Bonelli, Julien Bcr­
theau, Hubert Prelier. Jean Toulout ; 22-25 Solistes : Jean Neveu 

et Ginette l\"ev(•u ; 22.45 Radio-Joumal de F·rance ; 22.50 Prinr!i­
pales emissions du lendemnin ; 22.:'t!l Concert dr musique legere ; 
2:J!4.'i Radio-Journal de France; 23,58 « La ll!arscillnise » ; 24. 
Fin d1•s {·missions. 

MARDI 
17 AOUT 

f~-:10 Radio-Journal de France ; 8.-10 Informa­
tions paysannes ; 8.45 « Pour comn1rncer la 
journce > ; 7. Disques ; 7-0:'t Lc~on dr culture 
physique ; 7.25 I/Agenda sp1irituel de la France, 
par Adhcmar de lllonl.ion ; 7-:10 Radio-Journal 
de France ; 7.45 Cc que ,·ous devcz saYoir ; 

7-:'t:'t Principalcs emissions du jour ; 7.57 Disques ; 8.:10 Radio­
Journal de France ; R.4:i « A bfttons ron1-pus ::t, par Paul Drn1asy ; 
8.a:i Disqucs ; 9.1 O Education nationale ; 9-a:'t Entr'aide aux pri­
sonniers rapntries ; 1 O. Principales /•missrions du jour ; 10.0:t 
Horloge parlante. ArrH de !'emission ; 11,28 Principnlcs emissions 
du jou r ; I I .30 « Ent re deux portes > ; 11.35 Sol i stes : Jean 
\'nugeois et Simone Petit ; JI .aO Chantiers de In Jeunesse ; J 2. 
Leo Laurent et son orc.hestr<• ; J 2-30 Radio-.Journal cir France ; 
J 2 -40 Rndio,Ugion-Actualiitcs ; 12.45 Principalrs emissions du 
jour; 12-47 Leo Luurrnt rt son orchestre (suite), nvec Rene Lau­
rens ; I :l.:JO Radio-Journal de France ; 13,45 Les travaillcurs 
franrais en Allemugne ; I :1-50 :\lusiquc de la police uationale, dir. 
Con1dt Semlrr-Collery ; J &;. I/actual it{• littt'•raire, par Andre Thi-rive, 
avcc :'lfarcellr Schmidt : « Questions de llttcraturc > ; 15.20 So­
l istrs : Hortense de Sampigny et :'lln~ia Bran~ze ; 15,50 R<'cit.al 
poctique : Yarialions sur la fore!, avec Yvonne Ducos ct Roger Gail­
lard ; I 6.1 O Concert symphoniqne ; 17.:JO Radio-Journal de 
France ; 17-35 Solistes ; 18. L'..\ctualitc catholiquc ; 18.:10 Pour 
nos prisonniers ; 18.!la Radio-Jeunesse Empire ; J 8.40 Alexnnder 
et son ens. nn1~ette ; In. Pour le 2e anniversaire de « La Voix de 
la France >; J 9,30 Radio-Journal de France ; ) 9.40 Ln question 
juiYe; 19.45 Principales emissions de la soirt'e; 19-47 Emis­
sion dramntique : « l:n hon1n1e en or >, comCdie rn trois actes de 
Roger _Frrdinand. avec ,Jenn Toulout, Robert Moor, Jucques Remy, 
Gennaint• \\'Phb, Fran~·oisc Drohan, Gennaine :\loncrey, Yvonne, Vil­
kroy ; 21, 1-t Les <'missions de la soiree ; 21-15 Dlsques ; 21.:10 

• Radio-Journal de France ; 21-40 Guerre et diplomatic, par Leon 
Boussard ; 21.aO Les Orchestres Desfosses ct Georges l\tnrinko,·ich; 
22-45 Radio-Journal de France ; 22-50 Principalcs <'missions du 
lenclrmnin ; 22-5!1 Concert de musiquc legere ; 2:J,45 Rndlo-.Jour­
nnl <I<• France ; 2:1.58 « La Marseillaise » ; 24. Fin drs emisslions. 

MERCREDI 
18AOUT 

8.!JO Radio-Journal de France ; 8,,(0 Informa­
tions paysannes ; 8.45 c Pour commencer la 
journec > ; 7.0a Disqurs ; 7.2:; I/Agendn spi­
ritnrl de la France, par Adhemnr de Montion ; 
7.!10 Radio-Journal de France ; 7_4:; Cr que 
vou~ drvcz savoir ; 7,55 Principale-s rn1is,ions 

du jour ; 7,;.7 Disques ; 8,30 Radio-Journal !le France ; 8.45 
Confidences au 1>ays, par A. Demaison ; 8-a5 Disques ; 9_ ~ 0 Edu­
cation nationnlr ; 9.a:; Entr'aide aux prisonnlers rnpatries ; Io. 
Principnlrs emissions du jour ; 10.0?. llorloge purlante. ArrH de 
l'i•mission ; I 1,28 Principales emissions du jonr ; 11.!lO Entre 
denx portes, par Pierre Humbourg: ~ J .!I;. Solistes : Pierre Lefeb­
vre ct France Vernillat ; 12. c La Balle au Bond > ; 1 :l.!lO Radio­
Jonrnnl de France ; J 2,40 Radio,Ugion-Actualit!'s ; 12.4!'. Prin­
c4pules emissions du jour ; 12.4 7 Concert de musiquc l~g~re, dir. 
Georges Bailly ; 1 :l.:10 Radio-Journal de France ; I :1.4.!'t Legion 
des volont•nin•s fran{'ais contre 1~ bolc,hcvisme ; I :1.:;o Rayn1ond 
Verney et son <'nsemhle, nvec Jean Lnmbert ; J ,t -~O « Comment fut 
ecrit le Capitninr Fracasse >. par Alice Theo-Bergerat ; J /l:.20 So­
lisles : Henriette Roget, Marie Bcronita ct Maurice lllarechal ; l 8. 
L'Heure de la Femme ; 17. Ens. Deprince. avcc ,Jane Chocnn ; 
17.:10 Radio-Journal de France ; 17-:15 « Ln connnissance du 
monde >, par Jenn Pr<'conrt ; ) 8. Solistrs : Motte-Lacroix, Lu­
cien Lovano, Lucien Lovaillotte et Fernand Oubradous ; I 8.:10 
Pour nos 1prisonniers ; 18.35 Le combat frnnrais quotidlen ; 
J 8-40 Orchestre sous la direction de Jacques )lctehcn ; 10.:10 Ra­
dio-Journal de France ; 19.40 La :\lilice franrnlse on Causerie ; 
J 9.45 Principales emiss.ions de la soiree ; ) 0 .4 7 Emission lvri­
que : 1° c S. A. D. ;\l. P. >, opera-bouffe en nn ncte de Sncha Gnitry 
et Louis Be)"dts, avcc Gilbert :\foryn, Gaston Rey, Hogrr Bourclin 
Rene Hrrent. Fanely Re,·oil ; 2• « La coupe enchanl~e », opfra-comi~ 
que en dcux nctes, de Gabriel Piernc, avec Roger Bonrdln, Joseph 
Peyron, Emile Rouss,·au, Jane Rolland, Andree lA-quenne, :\lattio, 



Orchestre Radio-Lyrique sous la dir.' de Louh Bcydts; 21.14 
Les emissions de la soiree ; 2 I. J 5 Disques ; !l J .:10 Radio-Jonrnal 
de France ; 2 J .40 Le point dr •politiqne intcrienrr, par R. Dar­
denne; 21.50 Eh bien I dansez maintenant ; 22.2:i Soliste : 
Renee Cherne! ; 22-4a Radio-Jonrnal de France 22.50 Princi­
palrs emissions dn lendemain ; 22.52 Emission regionalc : • Yieil­
les legendes ~. par Martianne :,Jonrstier, avt'c Yvette Gnilbrrt, Gi'or_s(rs 
Flateau. Harry James. Lucienne Doridge ; 2:l-20 • Le Trio dn 
Bor » ; 2!).45 Radio-Journal de France ; 2:J,58 « La Marsril­
lais<• » ; 21. Fin dl•s Cn1issions. 

JEUOI 
19 AOUT 

0.:10 Radio-Jonrnal de France ; 6.40 Informa­
tions paysannes ; 6.45 • Powr commencer la 
j,n,rnce » , 7.05 Lc9on de cu-ltnre physiqne ; 
7.25 L'Agenda spiritnrl de la France, par Adhe­
lllar de Montgon ; 7.:10 Radio-Journal de Fran-
ce ; 7.45 Cc que vous devez savoir ; 7.5a 

Principales Cllli<slions du jour ; 7.57 Disques ; 8. JO Radio-Jeu­
ncsse : « L'actualitr chez Jes jeunes » ; R.:10 Radio-,Journal de 
France; 8.4:'t Radio-,Jeunesse ,poliNque; 8.55 Disques ; 9. IO Edu­
cation Nationale; 0.5:'t Entr'aidr aux prisonnil'rs rnpatries ; Jo. 
Principales emissions du jonr ; J 0.02 Horloge parlantr. Arre! de 
l'em1ission ; J 1.28 Principales emissions du jour ; J J .:JO II nous 
fanf .des jardins ; 11-35 « La Voix des Fees », par Cendrine de 
Portal ct Marie-Louise Bataille; )2.)5 Soliste : Jean Doyen; 
12.:10 Radio-Journal de France ; J 2.40 Radio-Ugion-Actnalites; 
12.45 Princ!palcs emissions du jour; )2.47 Au trmps des pNHes 
lllles modeles : « Les dcux nigands », d'apres l'<X'nvre de la Com­
tessc de SCgur, avec Gaston Severin, ){aclrlc>inr Sanrnry, Suzanne 
Rouyer, Giisele Parry. Renee Ludger, Charles Le :llnrcancl. Yvonne 
Villcroy, Charles Camus, Pierre Delbon, Robert Moor, 'ivonnc Farve!, 
Dnniclly, Andree Gire ; I 3.30 Radio-Journal de France ; )3.45 
Chronique du Seconrs National ; J:l.aO « Tante :llarinette en va­
cancrs », par Mme de Miollis ; 14.:10 Emission drnmatiquc : Lrs 
petits maitres dn xvn1• ~iecle : 1° « Les Chateanx en Espainc » 
(1789), comc'die en cinq actes en vers de Colin d'Ha,-Jeville; 2• « Le 
Ba]jjllard » (1725), comedic en un actc en prose de Boissy ; IR. 1 a 
Solistes : Fernand Polin in et Marcelle Heuclin ; I G.,t;. L'ol"cllestre 
Boris Sarbeck ; 17.:10 Radio-,Jou,-nal de France ; l 7.:J5 Jean 
Dewmy ct Miguel Candela ; I 8. Orc,he~tre Marcel Me let ; J 8.:10 
Disqucs; )8.35 Visages de France, par Andrfo Homps; JA.-4111 
« Les Treteaux de Paris >, presentation A.-M. ,Julien_ Orchestre 

· Richard Blarcau ; J ff.:JO Radio-Journal de France ; I ft.40 Chro­
niqne sur la vie communalc ; I ff.45 Principales /•missions <le la 
soiree ; 19.4 7 L'Orchestrc Radio-Symphoniqne, dir. Jean Giar­
dino; 2).14 Les emissions dr la soiree; 21.13 Disques; 21.30 
Radio-,Tournal de France ; 21.40 Chroniqne de Paul Crcyssel ; 
21.50 Toiles cl modeles, ,par .Jacques Carton : « Madame de Pom­
padonr ~, par Fantin de la Tour ; 22.25 Solistes ; 22.:l:'t Repor­
tage de la Loterie :-.-ationale ; 22.45 Radio-Journal de France ; 
22.50 Pdncipalrs Cmissions du 1enden1ain ; 22.52 VnriN('s sur 
tons les rythmes (7,fania Scivittaro, Andree Conti ct Billy Colson ct 
Ida Presti) ; 2:l-45 Radio-Journal de France ; 2:J.58 « La Mar­
seillaise » ; 2.1. Fin des emissions. 

VENDREDI 
lOAOUT 

6.:10 Radio-Journal <le France ; 6.40 Informa­
tions paysannes ; ff.45 4: Pour con1mencer In 
jonrnee • ; 7.05 Disques ; 7.2a L'Agenda spi­
ritucl de la France, par Adhemar d4';' Montgon ; 
7.30 Radio-Journal de France ; 7.45 Ce que 
vous devl'z savoir ; 7.5:. Principalrs Cmissions 

du jour ; 7.;.7 Disqucs ; 8.30 Radio-.Journal de France ; 8 . ..tr. 
Chronique de Paul Creyssel ; 8-55 Disques; ff.JO Edncation Ka:­
tionalc ; 9.:-.:. Entr'aidc anx prisonniers rapalries ; Jo. Principales 
emissions du Jour ; J 0.02 Horloge parlante. ArrH de !'emission-'; 
11.28 Principales emtissions du jour ; J l .30 Entr,• denx porte,, 
par Pierre Hurnbourp; ; , J .!15 4. Aux quatre vents de Paris » ; 
) 2. Leo Laurent et son orr.hestre ; I 2.:10 Radio-.Tournnl de France; 
12.40 Radio-Legion-Actualites ; 12.45 Principales emissions du 
Jour ; 12.4 7 Leo Lan rent et ~on orchestre, avcc M!IJie Beronita ; 
J a.:so Radio-,Journal de France ; I 3.4:'t La Milke fran9aise vons 
parle ; J :l.50 Concert symphontique ; J 5.15 L'uctualite protcs­
tante ; J 5,:10 Soli5tes : Albert Leveque ct Marie-Ange Henry ; J 8. 
Trois fois dix : Si. .. Bons mots ... La Fontaine 43 ; )6.!lO Emission 
dramatique : « Brlle Madame •, de Jean Blanchon, avrc .Jean Tou­
lout, Gaston Severin, Hieronimus, Suzanne Delve, Lily Stou, Yvonne 
Villcroy ; J 7. Roger Lucchesi et son i'nsemble ; J 7.:10 Radio­
Journal de France ; 17.:15 « Inlrodudion a la ,Jeune Poc'sie • : 
.Jenn Tardieu, Guillevic, Jt·an Follain, Andre Frenaud, Lucien Becker, 
Marcel Arland ; ) 8. Concert d'orgue ; I 8.:10 Ponr nos prisonniers; 
] 8.35 L"nion pour la defense de la race ; I 8 .40 Musique le­
ghc ; 1 ff.30 Radio-Jonrnal de France ; l ft.40 Radio-Travail, ,par 
Desire Pue! et Pierre }'ore5t ; I 9.4l'i Principales <'missions de la 
soiree; Jft.47 « Qulinze ans >; 20,20 Solistes: Andre Collard, 
,Tos<:\ph Peyron rt le Qnatnor Loowengulh ; 21. 14 Les emissions de 
la soirfr ; 21.15 Dlsqt1<·s ; 21 -30 Radio-Journal dr France ; 
21.40 Causerie sur la Legion ; 21.50 Al<>c Siniavine et sa musi,; 
qne donce ; 22.25 « Clair de lnne chinois •, par Charlotte Ly5i's, 
avec Pierre Bertin ct Jacques Jansen ; 22.45 Radio-Journal de 

France ; 22-~0 Pnincipales emissions du lendemain ; 22.53 Con­
cert de musiqnr legcre ; 23.45 Radio-Journal de France ; 23-58 
« I.a '.\ia,·srillaise » ; 24. Fin des emissions. 

SAMEDI 
11 A8UT 

O.:JO Radio-Journal de France ; 8-40 Informa­
tions paysannes ; 8.4.~ < Pour commencer la 
journee » ; 7.05 Lc9on de culture physique ; 
7.2:i L'Agenda spirltucl de la France, par Ad,he­
lllar dr '.\1ontgon ; 7.:10 Radio-.Journal de Fran-
ce ; 7.4:; Ce qnr vous drvrz savoir ; 7.55 Prin­

ripalt.'s l·mis~ions du jour ; 7_57 J)isques ; 8.30 Radio-Journal de 
France ; 8.45 Radio•Lcgion ; 8-55 L'entr'aide aux prisonniers ; 
9. JO Education Nationale ; O.a~ Entr'ai<le aux prisonniers rapa­
tries ; Io. Principales emissions du jonr ; I 0.02 Horloge parlante. 
ArrH de •l'emi5slion ; I J .28 Principales emissions ; J ·1 .:10 Radio­
Jcunesse Aviation ; ) I .:la Musique de la Garde person,~llc du Chef 
de l'Etar. dir. Comdt Pierre Dupont ; I 2.:tO Radio-Journal de 
France ; J 2.40 Ra<lio-JAgion-Actunlites ; J 2.45 Principales emis­
sions du jour ; ) 2.4 7 O_rchrstre Gaston Lapeyronnie ; 13.30 !'la­
dio-Journal de France ; J 3.45 Echos des Flandres fran~aises ; 
I :l-50 « Blanc et Noir. Noires et Blanches • ; J 4 .:10 « Souvenurs 
snr Marcel Proust », par '.\!me Elisabeth de Gramont ; 14.45 Solis­
tes : Lr Quintrttc a vent de Paris, Gisele Peyron, Mme Clavius-:lla­
rius er Joseph Calve! ; J 5.:\0 Emission dramatique : « Les Filles 
du Soletl », ,piece en cinq actes de Jean-Michel Renaitour, avec Roger 
Gaillard, Junien Bertheau, Marsan, Ganthier-Sylla, J.-L. Allibert, L. 
Lam·enson, Roger \\'rber. :.rartial Rcb( France ;-.'oellc, Jeanne Pyre, 
Yvonne Villeroy, Delval, Juliette-Andree Varennes, Capryne, Helene 
Due, Carpentier, Renee Bourgeou ; J 7.15 Reportage ; 17-30 Ra­
dio-Journal de France ; J 7.35 Emissions regionales ; )8. « 1fusi­
que II la fran~aise » ; I 8.:10 Pour nos prisonniers ; ) 8.35 Sports, 
par Jean Augustin ; 18.40 « La Semaine fantaisiste », avec !es 
c,hansonnicrs de Paris ; 19.:10 Radio-Journal de France ; ) f).40 
La quest-ion juive ; 19.45 Principales en1issions de la soirCe ; 
19.4 7 Emission lyrique : « La Chauve-Souris », operette en trois 
actrs de Johann Strauss, avec Paul Dure! Michel Dens Pierre Mer­
cadel, Georges Flateau, Charles Dalger, A.lhert Mainart; Pierre Cha­
ban, '.\larthc Luccionli, :llonda :\iillion, Mado '.\laurin, Orchrstre sous 
la direction de Louis Desvingts, Chorale dirigec par Pierre 1lonier ; 
21.14 Les emissions de la soiree; 21.15 Disques; 21.30 Radio­
Jonrnal de France ; 21.40 Les confidences au pa:n, par Andre 
Dcmaison ; 21.50 « Pistes et plateaux •. par .Tacques Pauliac; 
22.4a "Radio-Journal de France ; 22.50 Prin"ipales emissions du 
lendemain ; 22.52 Reporta.1es ; 23.01' Alexandre Clarey cl ses 
refrains dansants avcc Simone .Jacqurs, H:'lrnc Pieri et J.-P. Dujay; 
23.,1a Rndio-Journal dr Franc<' ; 2:l.aff « La :llarseillais<' » ; !f-1. Fin clc's C'n1issions. 

Sur 19 m. 83, de 17 h. 45 l:r 21 h. 
Sur 25 m. 24, de 21 h. IS a 23 h. 15 

DIMAICHE 
IS AOUT 

17.45 « Joyeux trompette »; J 7.48 Infor­
mations; )8. « L'etranger », un film invi­
~ible de Luc Berimont, realisi'\ par Pierre 
Hiegel; 18.30 ::\Iuslque de danse: 18.45 
Informations; 19. L'heure moghrebine; 20. 
« Joyeux trompette »; 20.03 Causerie: 

20.10 Emission thea.trale : « Le gendarme est sans pitie » (G. 
Courteline) ; 20.45 Informations ; 21. Arr~t de !'emission ; 
21-15 « Joyeux trompette »; 21-18 L'orchestre Raymond Le­
grand; 21-45 Informations ; 22- Raymond Legrand et son 
orchestre (suite); 22-15 L'heure moghrebine; 23-15 Fin de 
1'6tnission. 

LUNDI 
'6AOVf 

17.45 < Joyeux trompette •; 17.48 Infor­
mations; 18. Musique de danse: 18.15 La 
chanson de Paris : « Les faceties du roy 
Henry », par Andre Cadou et Pierre Maudru. 
Realisation de Mark Amlaux; 18.30 Un 
qu1trt d'heure avec Charles Trenet; 18.4a 

Informations: I ff. L'heure moghreblne; 20. « Joyeux trom­
pette »; 20.0!J Causerie; 20.10 Musique leg~re; 20.30 Le 
quart d'heure sportif, par Marcel de Laborderie; 20.45 In­
formations; 21. Arret de !'emission; 2 J. I 5 « Joyeux trom­
pette »; 2).18 L'heure du music-hall : « Le concert Mayol»: 
21 .45 lnformations; 22. Suite de l'heure du music-hall; 
22. I:. L'hcun' moghreblne; 23.Ja Fin de !'emission. 

MARDI 
17 AOUT 

mere a trols 

17.45 « Joyeux trompette •; 17.48 Intor­
lllations; JU. Musique de danse; )8.15 La 
rrvue du theatre, par A. Saudemont: I 8.30 
Charles I'anzera; )8.45 Informations; )9. 
L'heure moghrebine; 20. « Joyeux trom­
pette •; 20.03 Causerie; 20. J a ~ La Chi-

tctes » (9° epis.). roman radiophonique de Claude 
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Dherelle.; 20,30 Un peu de « bel canto »; 20,45 Informa­
tions· 21. Ar~et de !'emission; 21,15 « Joyeux trompette »; 
21 18 L'orchestre Quintin Verdu, avec Guy Paqumet; ~l-45 
lnformations; 22, Con.cert en chansons; 22,15 L heure 
moghrcbinc: 23.15 Arret de l'em1ss1on 

MERCREDI 
18 AOUT 

17-45 « Joyeux trompette »; 17-48 Infor­
mations; 10. Musique de danse; 18,15 La 
revue du cinema, par L.-R. Dauven; lf,30 
Christiane Lorraine; 18,45 Informat10ns; 
10, L'heure moghrebine; 20, « Joyeux trom• 
pette »: 20.03 Causerie; 20-1 O Emission 

theatrnle : « L'amitie » 01. Garnier) ; 20-45 Informations : ~ J. 
Arret de !'emission; 21-15 « Joyeux tromp?tte »; 21-18 Lor­
chestre de Casino, avec Lucienne Tragm et Georges Nore ; 
21-45 Informations; 22, Orchestre de Casino (suite) , ; 22-1:i 
L'heure moghrebine; 23-15 Fin de !'emission. 

JEUDI 
19 AOUT 

17.45 « Joyeux trompette »; 11',48 l!!for• 
,nations; 18, :'.\1usique de danse; IR. I•• La 
,·ie parisienne, par J. Dutal; J JJ.!JO L~s 
_,;Tands solistes: 18,45 Informal10ns; 10, 
L'heure moghrebine; ~O. « Joyeux tro11:­
pette »; 20,03 Causerie; 20.J5 « ~a chi ­

mere a trois t,·tes » (10• episode), roman rad1opho111qu1 de 
Claude Dherelle; 20-30 Les nouYeautes enregistrees; 20.4,l 
Informations; 21, Arn:,t de !'emission; 21-15. « JOY<'""~trom­
pette »; 21-18 Les grands maitres de la mus1que, pa1: l•,:ance 
Dervillc; 21.45 Informations; 22, Musiqu,e ~Y1:11rno111que; 
22. I;. L'heu,·e moghrebine; 23.15 Fin de l em1sswn. 

VENDREDI 
lOAOUT 

I 7,45 « Joyeux trompette »; 11',-18 Infor­
mations; J8, :'.\Iusique de danxe; 18.IG 
Xotre emission litteraire : « L'e>..traYagant 
aventureux destin d'lda de Sainte-Elme », 
par Serge Andl'emont; 18-30 Suites d'or­
chestre; 18,45 Informations; HJ., J,'heurn 

rnoghrebine: 20, « Joyeux trompette »; 20-03. Caus19rle; 
20 10 « Ecoutez mesdames », revue radiophonlq_ue ae CharlM 
Clu

0

ny; 20,35 Informations; 21. A_rret de l'em1s,sl0n},2l:15 
« Joyeux trompette »; 21,18 Un d1sque chasse l aut.,., reali­
sation de Roland Tessier; 21.45 Informations; 22-, M11s1riue 
legere; 22.1;; L'heure moghrebine; 23, 15 Fin de l emls Hon. 

SAMEDI 
21AOUT 

17,4:; « Joyeux trompette »; 17,48 Infor­
mations; JU. Paul Roes; JR,30 « 1,a chi• 
mere a trois. tetes » (11• episode), -roman 
rndiophonique de Claude Dherelle;_ 18,45 
Informations; 10- L'heure moghrebme; 20. 
« Joyeux trompette »; 20-03 Causerie; 

20.10 « De tout un peu »; 20.45 Informations; :,1. Anet 
de !'emission; 21-15 « Joyeux trompette »; 21-18 Lorchestre 
Richard Blareau, avec Albert Prejean et Claude Daltys; 21,45 
Informations; 22. L'orchestre J:licha,·d Blareau (suite); 22-15 
L'heure moghrChine; 2:C-1;. 1- 1n de 1'ern1ss1on. 

~~missions moghrtbine. 

DIMANCHE 
IS AOUT 

PARIS-MONDIAL 
sur 19 m. 83 de 19 h. h. a 20 h. 

sur 25 m.. 24 de 22 h. 15 rr 23 h. 15 
1 •• Koran informations en are.be, causerie; 
1i,:15 Sermon musulman; 19-20 Orchestre 
:\'agg1ar : concert de musique legere tunl­
sienne : a) Introduction sur Kanoun; b) Nau­
wara : Bent el Blad; c) Introduction sur 
reba.b et sur oud; d) Ya Bahia ,ya jmlla, 

_\hmed 31est1rJ ; e) Introduction sur oud ; f) Ahme_d M~st!ri 
Rah we Nsitou; g) Finale; 19.35 Nouvelles m1llta1res en 
arabe; 10,50 lnformations en chleuh; 22-15 Nouvelles _des 
pays musulmans; 22-25 Le nouvel etat birman; 22,3.!'. Or­
chestre Iguerbouchen : a) Istikhbar Mauwal; b) Ya 'Ile.bbl 
Thadd; c) Ya banat elbehdja; d) El Bahlya; 22-55 Informa­
tions en arabe; 23-05 Informations en kabyle; 23.15 Fin 
d'l'mission. 

LUNDI 
16AOUT 

Io. Koran, Informations en are.be, causerie; 
IO. I O Sermon musulman; J 9,20 Orchestre 
Xagglar : a) Pr~Iude sur flQte arabe, b) 
Ardawl; c) Nauwara : Rabbi Yehnlni; d) In• 
troduction sur oud ; e) Mestlrl : Menhou 
Yecabbarnl ; f) Improvisation sur ka­

noun et <lanse populalre ; g) Schlftetelll ; 19.35 Nouvelles 
militaires en arabe; ) 9.50 Informations en chleuh; 22. I 0 
Nouvelles des pays musufmans; 22.2:. Les royaumes musul­
mans du Soudan; 22.!15 Orchestre lguerbouchen : a) Tango 
Acri, DJamoussi; b) Danse, par I'orchestre; 22,55 Informa• 
tions en a.rabe; 23.05 Informations en kabyle; 23,15 Fin 
d.'emission. 

·MARDI 
17 AOUT 

I ff, Koran, informations en are.be, causerie; 
I n.15 Sermon musulman; J 9.20 Orche.stre 
Bartevian : muslque tunisienne. Chant : Ha­
biba Fauzl; I ft,35 Nouvelles mllitalres en 
arabe: I D-50 Informations en chleuh; 
22.)5 N'ouvelles des pays musulmans; 

22-2:i Emission pour Jes f c•mmes arabes; 22,35 Orchestre 
Xaggiar : ::,;auwara : Ya ould li.mmi, Ahmed MPstirl : Aschec, 
ezzeln ; Nilrredin : Efrahilh ; 22.55 Informations en arabe ; 
23.0'5 Informations en kabylt•; 2:J.15 Fin d'emisslon. 

• 

MERCREDI 
18AOUT 

JD. Koran, informations en arabe, causerie; 
JfJ,15 Sermon musulman; IU,20 Orchestre 
.\bderrahman ; musique chleub; J0.!15 Nou­
velles mllitaires en arabe ; 19,aO Informa­
tions en chleuh; 22,15 Nouve!Tes des pays 
musulmans; 22-25 La vie du roi Abdelaziz 

lbn Saoud; 22,35 Orchestre Naggiar : a) NQreddin : Ertfi.h 
in kunt Mahbul; b) Mesttri ; Ya Ghaddara; c) Nauwara : 
Bein embareh waly0m; 22,55 Informations en arabe; 23.0:i 
Informations en kabyle; 2!),ll'i Fin d'emission. 

JEUDI 
19 AOUT 

I 9, Koran, informations en arabe, causerie; 
)tJ.15 Sermon musulman; 19,20 Orchestre 
Xagg1ar : concert de musique egyptienne : 
a) Improvisation sur rebab; b) Nauwara : 
Reg' et Rima; c) Improvisation sur kanoun; 

d) :\'auwara. : Kan rad el Moula; e) Introduction sur oud; 
f) Mestiri : Bahabibti tahla Saharlya; g) Marche raris-Mon­
dial; 19.35 Nouvelles militaires en arabe; 19-50 Informations 
en chleuh; 22,15 Nouve!les des pays musulmans; 22,25 
Mohammed T. Bouzid : Les livres, theatres et cinemas; 22,3:i 
Orchestre Iguerbouchen : a) Mauwal : Ya ,bar; b) Taqtouqa: 
Ala Aini; c) La !bad Dhabioil; 22,5o Informations en arabe; 
23.0:i Informations en kabyle; 23.15 Fin d'emission. 

VENDREDI 
lOAOUT 

If). Koran, informations en arabe, causerie; 
19,15 Sermon musulman; 19,20 Orchestre 
Djamoussi : a) Doulab Kurdy; b) Taqsim 
kanoun (mode Kurdy); c) Mauwal : Elli 
Nkatab; d) Wac! el Habib, Taktouka; 19.35 
Nouvelles militaires en are.be; J9.£'i0 lnfor­

mations en chleuh; 22,15 Nouvelles des pays musulmans; 
22,25 La premiere apparition des Arabes dans I'Histolre; 
22.35 .Orchestre El Ka,mal : a) Ala Klfak; b) EI Andaluslya; 
c) El Ghartb, d) Till ellil; e) Rairli.na !eh; f) Sevlliana; 
22-55 Informations en arabe; 23,05 Informations en kabyle; 
2:J,Jii 11'in d'Cn1ission. 

19. Koran, informations en arabe, causerie; 
SAMEDI 10,15 Sermon musulman; ID-20 Orchestre 

Jljamoussi : a) Doulah (mode Adjam); b) 21 AOUT Taqslm Kanoun; c) MauwaI : Tail.Ji; d) 
numba : Ed Dalma; e) Rumba : Esmail. 

· cnqol lek, chante par Bahia Salil.dii; 19.35 
Nouvelles militaires en arabe; )U.50 Informations en cnleuh; 
22, 15 Nouvelles des pays musu1mans; 22.25 Un grand his­
torlen arabe : Ibn Batilta; 22,35 Orcnestre Habiba-Bart~­
vlan : a) Kou! elli fmell; b) Elli sfar; c) Anousch; 22,53 
Informations en arabe; 23,05 Informations en ka•byle; 2:l.J 5 
Fin d'cmission. 

f~ ,& ilit4 fM :4 EJ;HN 
LUNDI 

i6AOUT 
par Ar C 'houcr 

MARDI 
17 AOUT 

(288 metrea) 

La Bretagne agricole: Jtt. La Bretagne agrl­
cole. La bate.Ille de l'huile. A,ppel aux agrl• 
culteur,-;, bretons ; 19-03 Le dechaumage ou 
nettoyage des terres a,prlls la moisson, par 
Esnault ; 19,09 An tleg mekanisien (Le pay• 
san mecanlcien). Consells a la jeunesse par 

Kozh ; 19,15 Fin de !'emission. 

·. 1 ll.:JO Le Pardon de Sainte-Anne-d'Auray 
(ia-26 jui!let 1943); 18,50 Extraits de « La 
Briere », musi<1UE1 de Paul Ladmirault : a) 
Idylle dans le solr, b) La forge de Trlgnac, 
c) Les a,mants inquiets, par l'o·rchestre, sous 
la. direction de Maurice Henderick; 19. La 

Haute-Bretagnc. Rabelais et la Haute-Bretagne, par Florian 
Le Hoy; J fl. I a Fin de !'emission. 

MERCREDI 
18AOUT 

JEUDI 
l9AOOT 

·VENDREDI 
lOAOUT 

SAMEDI 
11 AOUT 

pondance • Ober 

La Bretagne artlstlque et lltteraire. In. In­
terview de Yves Trevedy, Grand Pr"fx de 
Rome de pelnture, 1943, par Florian Le 
Hoy; 19,05 La sculpture sur granlt, par 
Le Bozec; t9·'3:? Levrlou kaer (Editions de ~y;i,>· 11ar . mon; 19,13 Fin de !'~mis• 

L'Instltut celtlque de Bretagne. J 9, Pr~sen­
tatlon de la commission Ide l'Enselgnement. 
Nos humanltes, par Paul ILeiann; 19,03 Re­
vue de presse : Telr skol (Trols ecoles) ; 
19!15 Fin de !'~mission. 

La vie celtlque. 19, Le monde celtlque. La 
collaboration europeenne, par Georges Le­
mee ; 19,06 E. Dulenn gant poatred ar Sinn­
Fein (A. Dublin avec les gars du « Sinn­
Fein », par Youenn Drezen; J0,15 Fin de 
!'emission. 

I 8.:10 • Marivonlg » (Y.-P. Kerdllez et An­
dre 'Vallee), avec Louise Beon, Yann Dahoul!t, 
G_ Berthou, Alain Le Berre et l'orchestre 
sous Ia direction de Maurice Henderlck; J9. 
La langue bretonne. Cours de breton par An-
dre Guellec; I 9-1 O Les cours par corres­
», par Kerverzlou; ) 0, 15 Fin de !'emission . 



■ Radiodiffusion allemande 
Deutsche Europasender West 1648 m. (181,8 kc.) • Stuttgart 523 m. (574 kc,) • Vienne 507 m. (592 kc.) • Prague 470 m. 
(628 kc.) • Cologne 450 m. (658 kc.) • Munich 405 m. (740 kc,) • Leipzig 382 m. (785 kc.) • Berlin 357 m. (841 kc.) • 
Hambourg 332 m. (904 kc.) • Brealau 316 m. (950 kc.)• Xa&Digaberg 291 m. (1031 kc.) . Saarbruck 240 m. (1249 kc.), 

522 m. 60 (574 kc.), 

DIMANCHE 
5. Emission du combattant; 8. Concert du 
port de Hambourg; 7. Informations; u. Va• 
rietes du dimanche matin; 9. Echos varies; IS AOUT JO. Informations; 10.10 Musique varlee: 
I 1. Selection de disques; J 1.05 Chants avec 
cn~urs; J 1.30 Dejeuner-concert; I~-30 

Informations; 12.40 Concert populaire allemand sous la direc­
tion de Fritz Ganss; 14, Informations et communique de 
guerre; 14,15 Pour votre distraction; 14-30 Varietes; H,. 
Communique de guerre (DS seulement); I:;. Compositeurs 
sous l'uniforme; 18. Poste militaire radiophonique; 17, Infor­
mations; 18. Concert symphonique; 19. Une heure d'actua• 
lites; 20. Informations; 2q.15 Extraits de films sonores; 
22. ln1'ormations; 22.30 Airs gais et legers; 24, Informa­
tions. :IIusique apres minuit; 1. Fin d'emission. 

LUNDI 
16 AOUT 

5. Emission du combattant; 5, Musique ma­
tlnale; 5-30 Informations; 8. Conce rt m a ti­
nal; 7, Informations; U. Gai et entra!nant; 
fl. Informations; 9,05 Petits riens sonores; 
D.30 Vif et gal; 10- Musique de la matinee; 
J I. Petit concert; 11,30 Et voici u ne nou­

velle semaine ; 11-40 Reportage du front; 12. Echos joyeux 
pour J'arret du travail; 12.30 Informations et aper\;u sur la 
situation; 14, Informations et communique de guerre; 14.15 
Melodies; 15. Communique de guerre (DS seulement); 15, 
Jolles voix et instrumentistes connus; 18. Peu connu, ma1s 
lnteressant; 17. Informations; 17-15 Palette variee; 18.30 
Le miroir du temps; JD. Notre armee; ID.I:. Reportage du 
front: 19.30 Musique variee; )9.45 Causerie; 20. Infor­
mations; 20 .• 5 Un peu pour chacun, deux heures de varietes; 
22. Informations; 22.30 Musique variee; 24. Informations. 
:llusique apres minuit; 1. Fin d'emlssion. 

MARDI 
17 AOUT 

5. Emission du combattant1 fi.30 Informa­
tions; 5.40 Musique matina1e; 8. Concert 
matinal; 7. Informations; R. Musique du 
matin; 9. fnformations; 9.05 7.'our votre dis­
traction; 10. Musique cle la matinee; I J. 
Airs gals; 12- Dejeuner-concert; 12-30 

Informations et aperQu sur la situation ; 14. Informations et 
communique de guerre; 14-15 Joli et varie; 15. Communique 
de guerre (DS seulement) ; J5. Pour votre distraction ; 15-30 
Solistes ; J8. A travers !'opera et l'operette ; I 7. Informations; 
17.15 Musique; JU. Airs gais; 18.30 Le miroir du temps; 
ID. Causerie; ) 9. J 5 Reportage du 1ront; I fl,30 Intermede 
musical; 19.45 Bans Frltzsche vous parle; 20. -informations; 
20-15 Concert du soir; 2 f. Concert; 22. Informations; 22-30 
l\fusique gale avant minuit; 24. Informations. Musique aprlls 
minuit; ). Fin d'emission. 

MERCREDI 
18AOUT 

5. Emission du comba_ttant; 5. Musique ma­
tinale; 5-x_30 Informations; 8. Concert mati­
nal: u. irs gals; 9, Informations: 9.05 
Court instant musical; 9.30 Chants 
populaires; 10. Musique de la matinee; J J. 
Pour votre dlstractlon; I 1-30 Musique pour 

l'arrM du travail; )2,30 Informations e_t aperc;;u sur la situa­
tion; 12.45 Concert; J4. Informations et communique 
de guerre; )4. I 5 Airs legers; 15. Communique de 
guerre (DS seurement) ; 15. Pour votre distraction ; I S.30 
Petits riens mus!caux ; J8. Otto Dobrindt dirlge ; l7· Infor­
mations; J 7.15 Melodies variees; 17.30 e livre 
20. Informations; 20.15 Airs varies; 21. Reure variee; 22. 
Informations; 22.30 Courte et 'bonn1:: 22.45 Petite melodle, 
on ne t'oublie jamais; 23-15 M1;1sique avant minuit; 24. 
Informations. :11usique apres minuit; J. Fin d'emission. 

JEUDI 
19 AOUT 

5. Emission du comba~tant; :;. Musique ma­
tlnale; 5.30 Informations; 8. Concert mat!· 
nal; 7. -Xnformatlons; 8. Musique du matin; 
9. Informations; 9.05 Gals echos; · 1 o. Mu­
sique de la matinee; I J. Petit concert; J J .40 
Reportage du front; 12. DeJeuner-concert; 

12.30 Informations et aper\;U sur la situation; 12.45 Musique 
pour 1'arrH du travail; 13-25 Concert italo-allemand; J4. 
Informations et communique de gul)rre; 14.)5 Echos vari~s; 
15. Communique de guerre (DS seulement); 15. Instruments 
a vent; 18. Echos familiers; 17, Informations; 17. I 5 Echos 
varies; JR.30 Le miroir du temps; )9. Causerie; )ft.I~ Repor­
tage du ~ront; )9.30 IntermMe musical; Jft.45 Causerie; 
20. Informations; 20.15 Musique du soir; 20.35 Concert; 
22. Informations; 22.30 Airs de danse; 23. M~lodies pour 
r'heure tardive; 24. In1'ormations. Musique apres minuit; J. 
l!'in d'.;mission. 

VENDREDI 
l0AOUT 

5. Emission du combattant; 5.30 Informa- _, 
tions; 5.40 Musique matinale; 8. Concert 
matinal; 7. Informations; R. Un petit air du 
matin; 9. Informations; 9-05 Petits riens 
sonores; 9.30 Petite musique; Jo. Musique 
de la matinee; I J. Musique vari.;e; 12-00 

Dejeuner-concert; 12,30 Informafions et apercu sur la situa-

tion; 12-45 Echos joyeux pour I'arrl\t du travail; )4. Infor­
mations et communique de guerre; 14.15 Gai et joyeux; 15. 
Communique de guerre (DS seulement); 15. Petite musique 
vari~e; 15-30 Solistes; 18. Concert de !'a.pres-midi; J 7. In­
formations; 17-15 Musique; 18.30 Le miroir du temps; 19. 
Notre aviation; 19.)5 R e portage du front; 19-30 Musique 
variee; 19-45 c-auserie; 20. Informations; 20,15 Musique 
gaie ; 2~. Informations; 22-30 Leger et entra!nant; 24. 
Informations. Musique aprils mmuit; J. Fin d'emission. 

SAMEDI 
21 AOUT 

5. Emission du combattant; 5. Musique ma­
tinale; 5.30 Informations; 8. Concert ma­
tinal; 7, Informations; 8. Musique du matin; 
9. Informations; 9-05 Pour votre distrac­
tion; 9-30 Une petite musique; Jo. Musique 
de la matinee; JI. Echos varies; J 1-30 

Pour votre distraction; 12-30 Informations et apercu sur la 
situation; )2.45 Musique pour l'arret du travail; 14. Infor­
mations et communique de guerre; 14.15 Au ft! des on des; 
15. Communique de guerre (DS seulement); 15. Bouquet de 
m~lodies; J5.:IO Reportage du front; J 8. Pele-mele de l'aprils­
midl; J 7. Informations; J 8. Programme; ) 8.~10 Le miroir 
du temps: 19. Causerie: 19.15 Heportage du front; 19-30 
Intermede musical; 19.45 Hans Fritzsche vous parle; 20. 
Informations; 20.15 Bonne humeur en majeur et en mineur; 
21-30 Pour votre distraction ; 22- Informations ; 22.:10 
Joyeuses resonances; 24, Informations. Muslque apres minuit: 
I, Fin d'cmission. 

( De 6 h. 45 a 7• h.) 
1 ' De 11 h. 45 a 12 h. 

Sur 279, 281, 322 et ~ De 15 h. 45 a 16 h. Le Joumal Parl,. 
432 m. · · · · · · De 19 h. a 19 h. 1s I 

I De 20 h. 15 a 21 h. 1s j L'Heure Franc;aiae. 

Programme de l'Heure Francaise 
Sketch radiophonique. 
Courrier. 

Salut des Legionnaires. 
Commentaire politique. 
Causerie polltique de M. SchUrgens. 

Interview mllitalre ou Apercu sur la situa­
tion militaire sur !es difl'.erents fronts. 

.Le coin du film. 
Poste radlophonique et reportage. 
Aper\;u sur !es actualltes. 
ComJ1lentaire polltlque. 
Causerie politique par Georges Pradier. 
Legendes alle_mandes ou l'Heure enfant!ne. 
Causerie politlque par le Dr. Max Claus. 
Reportage sur les travailleurs. 
Commentaire politique. 

Causerie politlque par M. SchUrgens. 
l,c coin de~ devinettes 

Messages quoth1lens des prisonniers frani;ais et des ouvriers 
fran,;:ais en Allemagne a leur famille. 

MARIAGES LEGAUX 
EXCLUSIVEMENT 

Pour creer ou reconstltuer un 
FOYER HEUREUX, 

ad.r..,ez•vou1 en toate confiuc1 l 
L'UNION FAMILIALE, 
82, bout. llaussmann - PARI~ 

.. 

A quo! bon .... o!r UD poale de 2.000 
OU 3.000 Ir., al VOUI De 8QTH pa■ 

le■ langue■ etrangerea ? 

BERLITZ".!.!1~n~;; 
Tile, bien et a peu de lraia. Proa­
pectua. 31. bout. d-■ Ilaliena. Paris. 17 
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LA. 7'.ECHJll QUE--. 
• UN PEU PLUS DE SENSIBILITE 

L
E poste recepteur sensible restera touj ours prefere de l'auditeur. On co mprend sans 
,mal sa maniere de voir. Outre 4u'il est interessant d'avoir un dispositif susccptibl~ 
de capter Jes ondes tres lo intaines, on dispose surtout d'un a,·antage capital : la po:-,­

s1bilite d'entcndre n'importe 4uel emetteur avec la plus grande aisance. 
Je connais certains appareils avec lesquels on arrive, tailt •bicn que mal, et plut0t mal 4ue 

bien a entendre des concerts d'emetteurs lointains. Mais ii s'agit la plut0t d'une acro-
batie que d'une reception proprement dite. L'ecoute n'est admissible qu' a la seule 

condition de pousser a fond la commande de puissancc. Autant dire tiue les bruits de 
fond et parasites dh·ers s'en donnent a creur joie, couvrant en partie l't'.!mission dcsiree. 
Un ensemble -plus sensible aurait donne le meme emetteur avec plus d' aisance et sans 
agir autant sur le bouton reglant la puissance. On aurait ainsi obtenu une audition 
bien plus nette, plus musical,? et plus agn::able a entendre. 
· II reste done, ceci etant co,mpris, a connaitre Jes causes essentielles d'une insuffi­
sance de sensibilite. Elles ne resident pas toujou1 s dans le recepteur proprement dit. 
Un poste peut fort bien montrer la meilleure volonte pour faire enti:ndre Jes anti-
podes, .mais- ii en sera eimpeche si l' on n' a pris soin de faire le necessairc utile 
po ur nrriver a ces fins 
On 1:onnait le vieux pro,·erbe : « La plus solide des chaines ne !'est ras plus que 

son plus faible maillon ». Or, Ies lampes utilisees sur un poste constituent ~ga­
lement une cha7ne radioelectrique qui ne pourra mieux donner 4ue la plus affai­
blie ct'entre elles. Soyons assu1 es que cette diminution de sensibilite n'est pas 
perceptible a l'ceil. II faudra, soit un apparcil de mesures, soit un essai co.mpa­
ratif pour dekrrn111er la lampe 4ui « freint.! » ainsi l'une des qualites les plus 
importantes de la reception. Certains 4u'a l'origine, l'app11reil est parfaitement 
au point, assurons-nous done o.ue toutes les lampes sont en parfait etat de 
fonctionnement. Des cet instant, le reste ne sera plus qu'une tiuestion d'ins­
tallation. 
C'est cette installation qui est ~ou,·ent le point critiquable, cause d'un manqu.: 
total de sensibilite. Le m~illeur !)OSie muni des meilleures larnpes neut tres 
bien nc permettre Que !'audition de la ~talion locale. II suffit, pol1r· ccla, dt.: 
co,f!lm~ttre l'erreur, hclas tro!) commune. de croire qu'un bon appareil sup-
plee a tout. II Jui faut, cependant, comme aux autres, l'antenne indispen­
sable a laquelle ii a ctroit et qu'a recommandee le constructeur. Le fil de 
terre s'impose egalernent. .Mais s'il est seul, dans la douille d'antenne 
,pour en tenir lieu, on se heurtera aux memes difficultes d'ecoute. 11 
s'a~it la de moyens de fortune tiue j'ai donn.'!s souvent moi-,meme. ccrtcs. 
mats per,mettan, d'ent<!ndre « quelquc chose » en attendant une installa-

tion definitive. H faut en dire autant du secteur pris comme antenne· ce 
sont des pro cedes de rebouteux, non negligeables sans doute mais' en 
attendant I' application ct'un I cmede conseille par un excellent medecin. 

Geo Mousseron. 
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PROBLEME N° 17 -- 2. Sc voit dans un bal costume -

HOHIZOXTALE'.\lE~T : 1. Choix 
divins prcdcstinant qnt>lqu'un au 
s11lut etcrncl. - 2. Chef-I ic•u de can­

Dans noir. - 3. Prefixe latin -
Qu'il condnisit. - 4. Action excrcee 
par un corps sur nn autrc· sans qu'il 
sc modi fit•. - 5. Celle de Chopin fut 

bicn -;ouvt•nt plagiee. 

, IJ /:) 
ton du Gers - Inn·1·-

2 3 4 5 6 7 8 9 10 - Eau qui conticnt sc : pas triste. 1 
un corps simple d'un 
gl'is bleui\lre extrait 
des varechs - Pronom 
1·Platif. - 7. Nous res­
sc•mbknt conuue des 
freres jumeaux sans 
pour cela etre dr la 
rnc\mc famille. - 8. 
:'\on admises - Dau'> 
1·(•surrection. - 9. Lto 
plus belle des riches­
S<·s - Portc-boutons -
10. Ticnnent leur cour 
plusirurs fois !'an 
d11ns le chef-I ieu du 

'Vt;~:, A :l. Que l'on a cha-

11 1 (tl~, I 

que jour. 4. A -1 
Cll ;e pOll\'Oir d1• 2 l---+---+--t---1-
a l'envers Di e:1 
scandinave - Lettre• 3 
grccquc. - 5. Sonl 1--+-­
t o u j o u r s de 4 
sang royal. - (i. Pal'- 5 lie du pain. -- 7. IA'11r 

~ I l etof f es sont rares et les 
la,it scrvait tit' produit 6 
de beaute - '.\loitie deo 

PUISQUE es z fantaisie 
gamin pal'isien. - 8. 7 1---+---t--1-­
Sen·ait an l horizon- 8 
ta! - Donne la coule11r 
parl-iculierc aux yeux. 9 points plus rares encore, a . . 

d l'. prevu de la Parisienne 
et l' amour e im . 

'f . , dans ses aiccessoires ... 
se sont re ugies cessoires 

Ah! que ferions-nous sans QJC 

, ' cette annee · ... b d l' annee der-
c bien notre ro e e . 

om A d l' , d' avant serait . , meme e annee . 
niere ou , . toutes ces 10-

10 
dcpartemen t. 

SOLUTION 
DU PROBLEME N° 16 

lllHUZO;>;T ALE:\lEKT : 1. Pa­
pe lard. - 2. Adolescent. - 3. S1.\­
n•le - Nue - -1. Slave - Et - 5. 
Ere - Loucnt. - 0. Prcalable. -
i Snis - 8. Sp - Teignes. - 9. 
Sam rs - St•s. - 10. Elan. 1norne si nous n avio7s pa~nir. combien 

lies breloques pour a ga . ,d'imprevu 
notre silhouette manqueraitb-- ..1 liere 

nd sacs en a,nuou , 
sans ces gra ~ heveux d' eclat, 

- 9. Ce q11t• fail tout-e ilr dans les 
mers. - - 10. Rcmph1,a su1· des bas 
un bout par un autre - Intenler 
une action en justice. 

YERTICALE}IENT : 1. Rend con­
fus devant une reprimandc meritcc. 

\'ERTICALE'.\fE:,,:T : 1. Passe­
passe. - 2. Aduler - Pol. - 3. Po­
races - Ea. - 4. Elev - Autun. -
5 L<.'tcllier. - G. Ase - Oasis . . - 7. 
Re - Eub. - 8. Dentelons. - 9. 
~u - Ne - Ees. - 10. Otcnt - Esse. 

J·ewncs et hardis... nos c l 
.... b . uds en ve ours, en 

sans ces rtzts nre · ·ambes ne 
ta/ fetas en dentelle ... et nos J 

s:mbleraient-elles pas trop courtes 
nous • sans \ 

et sans dynamisme / \ 
ces jolis coth>urnes aux r:• 

l multicolores ? , .. cou eu.rs , \ 
F. L. 

- - ---
'' JEANNE D'ARC 

I 
L y a chez Honegger d4 ma,;on et de l'architecti3, C'est l'hom.:me des 

grandes constructions mcrssives, crux lig~es bien nettes. aux gra_ndes 
s.urfaces. La matiere choisie est parfo1s rugueuse ou rudimentaire, 

mais !'edifice tient sur ses bases et peut brave~ lcr foudre ou Ia tempete. 
Le plus ,clair de son genie eclate dan.s l'OratO!rio. « Le Roi David «, 

« Judith », si differents et po.urtant si semblables, « Lcr Danae de~ Morta », 
dernieo: prototype de la construction honeggerienne ou 1' on rencontre 
souvent le sens de l'effet gra!uit et des procedes brutaux des.tines a 
frcrpper l'imagincrtion. Cette « Danse des Moris » accumule la resultante 
du travail d'Honegger : je.ux sur des themes populaires, orchestration a la 
fois toutfue et simple, gout des grandes lignes. et des vastes ensembles, 
otc. Enlin, le choix du poete : Paul Claude!. L'alliance de ,ces deux tem• 
peraments si opposes et ayant cependant crutant de points communs, 
trouve son! apogee de rencontre dans « Jeanno d':}.j11c au Bucher » plus 
q.ue dans Ia « Danae des Morts i>. 

Le genie de Claude.I. est peut-etre le plus. discute parmi les celebriles 
contemporaines. On aime ou on n'aime pas,; personne n'y peut rien, Comme 
Honegger, il est fuliginalux et volcanique, sa langue est touffue, robus_te, 
rocailleuse. Mais enfin le souffle qui anime ses textes atteint !'incantation 
chere a Charles Peguy. Un deluge de mots, des. phrases qui passent en 
rafales avec de vraies belles images, emportent et bousculent toutes les 
conventions et tous les partis pris. C'est un torrent auquel on ne resiste 
pas. . . . 

Pour « Jeanne d' A11c au bucher i>, je d~1s d1re, cru grand dam des mus1-
ciens, que le triomphate.ur de ce tou_rn-?1 sans lu!te est Paul Claude!. Le 
verbe est au premier plan, ii est ro1, 11 gagne a tous. les coups, meme 
quand ii ne joue pas. . • . , . 

La musique d'Honegger reste umquemenit dec~rahve. Elle. ne s affrctnchit 
jamais de Ia tutelle d,1 poeme et se.ule sa vehe~ence theatrale la, sauve 
de !'indifference. C'est un decor sonore aux <;td.mirables vertus. C est un 
climat vivant qui envoute. qui charme , e,t ~u1 , hru!1«1ise. On y rencontre 
des beautes extraordinaires, et des proce?es, emobfs do1•t le « voulu_ » 
ne saute pas to4~ de suite c;ux oreilles, men~ n en est cependcmt pa~ ~oins 
fabrique avec cette rouerie innoc~nte de 1 homme trop fort _qu1 linit ~ar 
devenir touchante et produit le miracle, A la base est une unmewie sin­
cerite qui bo.ulevarse et att-eint son but, 

L'oratorio dramatique de Claude! _et H0 !1egger f~t ecrit e_n 1935. Il vient 
de trouver avec le disque sa transJ1guration: Apr es « P~llecrs », apres . la 
« Damnation », voici « Jeanne d'Arc », Et lcr, •c est le tnomp~e de, la c_ue 
brune puisqu'elle apporle le moyen de renouveler et de controler 1 emotion 
de !'audition directe. 

La a.emaine prochcrin&, 
(.-1 . .suiul'e.) 

je vo.us parlerai en. detail de l' enregistrement, 

Pierre Hiegel. 

Elvire POPESCO 
dans « Ma Cousine 

de Varsovie ». 

J 
E le confesse, je ne connaissais pas 

<< L' Acheteuse », de Steve Passeur, 
que Jacques Hcbertot vient de re­
prcndre a l'{Euvrc. Aprcs « Je vivral 

un grand amour », apres « La Chaine », 
aprcs « La Visiteuse », je ne pouvais 
rien augurer de bon de cette piece qui 
revela son auteur. Le premier acte m'a 
plu tout a fait : ses qualites sont evi­
dentes; mais le deuxieme et le troisieme 
acte ont renfo1·ce !'opinion que j'avais 
prectsdemment emise sur :IL f'asseur dont 
Ia. reputation, sinon le succes, me parait 
difflcilement expli-

cable. Comment ~I. l'asseur peut-il passer 
pour un psychologue profond ? Ce qui 
frappe essentiellement, dans son ceuvre, 
est un manque criant de psycholog·it,, 
que tend vainement a dissimuler une 
e1·ebnt!ite exacenbee, encline a enfanter 
es monstres. Car ii s'agit bit"n toujours 

de monstres, de personnages invraisem­
blables qui ne tieunent pas debout et 
qu'aucune poesie, que rien de fcerique ne 
legitime. Jci, dans, " L'Acheteuse », ils 
sont d'autant plus arbitraires que !'in- ~ trigue est insoutenable et qu'ils bai-
gnent dans une atmosphere horriblc-
ment truquee. On trol1\'e cela puissant, 
et, pour expliquer ces personnag·es, l'on Pierre BRASSEUR 

dcrns dit qu'ils sont exceptionnels ct que le Un 
0 -rand merit\' de Ieur createur est de « Ange passe ». 

mettre en plc1ne lumicre !cur caractcre, 
leurs tares, Ieuni dessP!ns les mieux caches. ::11ais juste 
ment ils ne constituent pas des caractcres, re sont des ctres 
maladifs, et frappes de maux que )I. l'asseur a tout svc­
cialement iln·entcs pour eux. Oi1 Jes ave:t-YOus jamais ren­
eontr-5s ·? Je le vl'.ux bien - et jp J'ai deja ccrit - il,; 
app~~t·tiennl·llt au thf5atre, qui, considcrc d'une certaine ma-

Rene DARY, 
dans 

« La Visiteuse ». 

(Croquis de Jan .\Jara.) 

nie1·e, ne doit rien ,), la. vie, i.t. la rea­
li te. ~lai:; al ors, qu,, ce theatre la 1.'St 
mauvais !... Avec cela, ii y a dans 
« L'Achetcui:;c » dt:s moments d'une 
etonnante bcaute, durant lesquels le 
drame prend une hauteur. a une reso­
nance emouvantt,s. Jean :,;ervais est 
cct acteur si remarquable, a la seduc­
tion si en,·eloppante, quc l'on regrctte 
de trop rarement applaudir. l•'rance 
Ellys s'identifle absolument a un role 
impossible dont elle tire vraiment le 
maximum : clle m',.1, semble parfois 
bien pathetique, mais elle ne pouvait 
pas l'Gtre moins. '}fichele Yerly n'a pas 
l'etoffe nccc>ssaire. Emile H.onet est 
bon, Lucien Hector plutOt mauvais. 
Felicitons Jean Dcnynx pour sa mise 
en sc~ne. 

Pierre Minet. lU 



PARIS 
C 

'EST le plus beau titre du monde. Paris a un 
caour innombrable. Un cceur qui bat, au milieu 
de la France... Le ca,ur de Paris? C'est la rue 
de la Paix · et le quartier Latin, le rond-point 

des Champs-Elysees, et la place du Tertre. C'est le pa­
nier' de la marchande de fleurs et le laboratolre du sa­
vant. Le muguet du mois de mal et la lumiere doree 
du mois d'octobre. C'est le clochard, le prince, !'argot, 

le fail-divers, la boue et I'etoile ! Un cceur tendu qui parlois sail etre he­
ro"iquc. C'est la Dam:e de Carpeaux et la Marseillaise de Rude ... 

It etait necessaire, en verite, que la radio chantat le cceur de Paris, 
et le chantf1t bien. Et ii lallait, pour le chanter, un poete et. peut-etre, un 
musicien, Pierre Hieg-el est l'un et l'autre. C'est pourquoi son emission. qui 
se poursuit depuis plus de trois mois, a conquis du premier coup tous les 
auditeurs. L'unanimitt! s'est faite autour du OCEur de Paris. 

Chaque 6mission debute par une retrospective : Que se passait-il ii y a 
99 ans Ecoutez ... « Leon Pillet, directeur de !'Opera, est parti pour l'ltalie 
ii la recherche de chanteurs. Une societe de construction parisienne a fail 
au gouvernernent la proposition d'f:difier au ,milieu des Clrnfmd)s-Elysfes un 
nouveau thCtttre muni des derniers nerfectionnements modernes et destine a 
remplacer !'Opera, qui, Jui, sera cterrioli ! Plusieurs grands pianistes ont exa­
mine, a !'Exposition Industrielle, un nouveau oiano de Boisselot, sur lequet on 
pcut produire une octave avec un seul doigt ! » 

Paris, maintenant, s'fveille ... « Dans l'enceinte du MCtronolitian, le premie1 
employe ouvre les grilles. II tourne !es commutatcurs electriques. La lu­
micre deferle. Les couloirs deserts et sonores ant une odeur de sueur hu­
maine rcfroldie. Les quais attendent quc la population de la ville s'ecoule 
lenternent entre Ieurs bords. Dans l'enceinte du Mctropolltain ... Mais bru­
talc111cnt, les cllambres s'fclairent, Jes rues s'eclairent. les pares s'Cclairent, 
le MCtropolitain parait, avec ses wagons ,,erts et rouges ... Paris est vivant 
et present unc nouvelle fois encore... » 

Unc chanson s'envole, Paris s·eveille, par Jean Tranchant, ou C'est un coin 
de Paris, par Lina Margy ... Et t'f:rllission continue. 1Pctits tableaux de la vie 
parisienne. set:nes des rues coupfes de mClodies, instantanes en musique! 
Nous voici en plein marche aux puces de Saint-Ouen et une midinette expose 
a son cnmpagnon tes ml!rites com,!lares de t'urbanisme et du pittoresque. 
Nous ,·oici au creur du I te arrondissement, devant une vieille fflise qui va 
nous liner tous ses secrets... Nous voici faubouri: du TeJm.ple, devant la 
grisette de Reranger toute souriante dans sa robe de pierre... Des croquis 
parisiens sont cs4uisses a grands traits : 

« La rue Monge, un jour de grand soleil . Presque en facr la rue Ro1lin, 
4uand 011 a passe la rue des Roulangers, une porte cocht.!re llUe l'on fenne 
le soir. Vous cntrez, vous. dcscendez quelques marches, et c'est fini. Plus 
de xx• siCclc, plus d' autobus, de voitures, mais le cirque romain avec ses 
grilles, ses gradins, tes arfnes de •LutCce! » 

Ou bien! « Les forrnes plantureuses, le visage illumine, parfois la tro­
gne luisante, le \'erbe haut, bien coiffee, - une penmanentc. mon cller! -
ct le caractt!re mal fait. Toujours le meme tablier r,lisse de satin noir et, 
poussa11t sa petite rnitu, e, au bord du trottoir, clle hurle : « V'lil la laitue, 
a la salade .. pois verts ! pois verts ! ... » C'est la n,archande de quatre-se;­
SflllS J 

Le croquis, parfois, est sentimental. Une idylle s'est nouee au coin d'une , 
rue. C'cst le premier rendcz-vous ... Mais le Carn, de Paris a encore bicn 
d' autres rubrlques : le Mille et Un Paris, Paris, capllale de la musique, 
la Vie Brillanle d'c Paris, etc ... Et puis ii y a Camille Francois. le pobte 
de Paris, I' auteur de Marie-Jesus, qui vient, dans la tradition de Jehan 
Rictus, dire au micro un de s.es poe!mes 

/'veux pas d'simagrees ... pas d'manieres ... 
Pas d'combine et pas d'tralala 
/;/ mon caur ... mon vieux caur foutu 
Avec ses tresors ... sa lumifre ... 
Puisqu' encor' un' fois sur la terre 
Y a personn' qu' en aura voulu. 
Mo/ je l'arrach'rai de ma poilrine, 
f:t dans le ciel tout en noirceur, 
Reserve t, ceux d' la debrne 
Dans ce ciel plus noir que la peur 
le l'balancerai mon pauvre cceur, ' 
Pare' que j'.':uis sllr tant ii est beau 
Que quoi qu' on a.it dit ou qu'. on fasse 

Tous /cs fous d'amour, !es din.gos 
Ou hliant la nuit qui /es g/ace 
En regardant ce cceur qui passe 
Tout />alpilant et tout verrneil 
Diront qu' 1/s ont vu dans I' es pace 
S' i!lancer un nouveau soleil I 

Et voici venue l'heure ~u Paris va s'endormir : « C'est ·Paris, capitafe qui 
s'endort sous la. garde vigilante des astres ... Paris, capita le qui ronronne 
de tous scs feu,llages et de toutes ses berges. Paris, capitale qui pose 
sa tete lourde sur un oreiller de nuages et qui lalsse couler les heures 
jusqu'a ce que s'eveille au loin le premier trille d'un oiseau ... > 

Paris s'endort apres un supreme appel lance par .Pierre Hiei:el ii « ceux 
qui sont au loin » ... - le suis Paris, Paris qui nc peut l'oublier, Paris 
qui 11<•nse ti to/ I 

C'est fini. Le c<eur de Paris, une fois de plus a chante par la v0ix 
de Pierre Hiegel, Cijmille F_ran~ois, Claude Oeraldy,' Luc Beri,mont, Ohilainc, 
Juram,e Ma:k?; par la vo1x de Gaby Andreu, Yvette Eticvant, Jacqueline t 
Cart111, C!mst1an Oenty... Le caour de Paris, une fois de plus, a baftu 
dans le c,et... G p ... 

eorges reu1uy. 

LE Franyais, a-t-on dit, est un homme qui ignore !a g8ographie. Pour­
quoi a-t-on voulu nous distinguer d'un lot de peuples, qui souflrent 
de la meme laiblesse ? L'Europeen, non seulement, connait mal la 
geographic, mais il n'a jamais !)en8tr8 la psychologie des autres 

races, particulierement, des orie•n1ciles. Si, il y a cinquante ans, on 
demandait a un Fran<;ais ce qu'etait le Japon, il repondail quie c'etait 
un pays sauvage, dons l&quel on mar1.yrisait les missionnaires, on engrais­
sait les pores avec les nouveau-n8s, su.rtout du sexe i&minin, on mangeait 
avec des baguet1es et on ne sortait pas sans deux sabres Cl la ceinture. 
II conlondait volontiers le Japon avec la Chine et appliquait aux deux 
pays les histoires qu'il entendait center au catechisme. 

Plus tard, la guerre russo-japonaise fut pour lui un. ebahisse.:rient. 
Aurait-il J:"'11.Se que des Jaunes pussent possed.er une !lotto capable de 
battre la llotte russe, une armee bien equipee lorc;ant Stoessel a capituler 
dons Port-Arthur, et dictant Cl l'immense Empire des Tsars une paix triom• 
phante. 

Le Japon etait ,a l'ordre du jour. II se lit alors une idee die Jui en 
puisant ses renseignements da'?\S Pierre Loti et dons Claude Farren;: : 
~eishas, maisons en papier, ~esdames Chrysantheme et Butterfly, samou­
rais, paysages de cerisiers en fleurs, avec le Fuji Yama comme toile de 
fond. Tau, cela, il le voyait. Mais ce qu'il ne savait pas, c '8tait l 'adoJ:'tion, 
par ce jeune vieux peuple, du meilleur de la civilisation europ8enne, qui 
venait compl8t6r une civilisation millenaire, dens laquelle dominait le 
cult·e dd l'honneur. 

Et il s'etonne maintencmlt de voir le Japon ·rivaliser avec Jes plus 
puissantes nations europeennes et ave.c ces E.tats·~Unis d'Am8rique qu'il 
consid0rs comma les plus grands producteurs du men.de, Ou se sont done 
form0s les ing8nieurs du Japon, oU ses g8neraux et ses cmiraux ont-ils 
apr-ris la tactique moderne ? Comment est-ii parvenu Cl prod.uire aussi 
bon et a meilleur marche que quiconque ? 11 n' a pas seulement co pie. 
Ne fallait-il pas commencer par la pour apprendre 7 Mais il a cree. 
Son artillerie, ses vaisseaux, ses avians vale•t les ID6illeurs . C'est lui 
qui les a con~us et construits. Depuis longtemps d8jCI, il sst son propre 
fournisseur. Ses cotonnades rivalisent sur le march8 oriental av&c celles 
de Liverpool et de Manchester; ii surproduit, inonde ses voisins de ses 
dabrications, il jerme ,a son profit des mar.ch8s. Mains de cent ans ont 
suffi pour faire de lui une tr0s grande nation. X8nophobs instinctivement 
il avait su surmonter sa repugnance et accueillir des instruct'eurs, dont 
il se posse aujourd'hui. 

0 est ce qui justifie I' emission Nippon, que Radio-Paris a creee 
dernierement. 11 devenait nltcessaire d 'eduquer les Fran~ais, de leur ensei­
gner ce qu'est le royaume du Mikado, a tous les points de vue : poli­
tique, industrial, militaire et Htteraire aussi., car la culture japonaise est 
plus andenne que la notre. Ses poetes valent Jes noires, ils onl ]'inspi­
ration aussi elegante et feconde. 

Dans un programme judicieusement etabli, Nippon veut faire co11naitre 
ce peuple, expliquer sa mentalile, Ires differente de la nolro, d'aborcll 
parce qu'un! Europeen et un Asia;ique ne sont pas de la meme race. Lles 
siecles, s'ils ont exterieurement modifie la vie japonaise, n'ont pas &ntame 
ses bases profondes. Elle est guidee par Jes memes dogmas, tous solide­
ment etablis. Le )aponais est tel aujourcl'hui qu'il y a dix siecles, il croit 
Cl la m8me morale, s 'y soumet. Il faut comprendre pourquoi, et pour cela, 
il est indispensable de connaitre l'dme japonaise. On s'expliquera alors 
cette foi aveugle, ce scrupuleux respect du devoir, le devouement au 
chef, l'amour de la patrie qui animent ces soldats nippons, longtemps 
confines dons leurs iles et qui deviennent des conqu8rants, non sur des 
sauvages stupides, mais sur des peupl6s de haute civilisation. 

C 'est la ce que Nippon explique. Comme un programme ne peut etre 
infini et traiter de toutes choses, Nippon! remseigne, meme en dehors de ses 
emissions, r8pond aux questions qui lui sent posees meme lorsqu'elles 
sont banales, et a quelque ordre qu'elles appartiennent. 

Ainsi pourra-t-on acqu8rir, 0n 1'0coutant, la connaissance d'un grand 
peuple. Ce sera utile dons le 1tutur, car il es~. a presumer que les annees 
prochaines verront bien des 6v8nements sc produire en Extreme-Orient. 
Et comment comprendra~t-on le probleme sino-japonais si l'on ne peu.t 

analyser Jes points qui eloignent ou rapprochent deux 
civilisations mi118nairss ? 

Jacques Tilly. 
EHISSIONS LE DIMANCHE A 18 II. 30. 
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XIII (suite) 
VEZ- VOUS songe, insiste Maraus, 8. •a 

situation terrible dans Jaque!Je vous 
aa mettez ? On l 'accusera de comp1i­
cite. 

- Non, non, je ne veux pas que vous 
me disiez cela ... 

- Pas,se encore de n1e perdtre, sou pire 
Marcus, n1ai s Mn1e de Beauharnais, mais 
ses cnfants ? 

- Je ne veux pas vous perdre ni les uns 
ni les autres. 

- Alers ... Clarisse ... je ne vous suis pas 
indifferent ? • 

- Voyons, Marc.us, vous savez bien quc 
Je ... 

Elle s'arr~te. Un terrible combat se livre 
dans son t'Ulur. EnJln, elle ,peut dire : 

- tLaissez-n1oi un rCpit d'u.ne heurc. 
Alor.s, si rien 11e s'est produit, je parlerai. 
Je dira.l toute la verite, je vous le jure 1 

- Une heure . .. C'est terriblement long 
dans Jes circonstances actuelles. lgnorez­
vous con1blen la J•usticc est expeditive, it 
notrc epoque troublee ? C'est en usant de 
tout son credit que Bonaparte a obtenu que 
l'.affaire rostc encore secrete. Mais si cctle 
discretion se prolongeait, I 'opinion pubiique 
s 'Ctonnerait. Si vous f:tes envoyee devant 
l'accusatcur public, je n e reponds !Plus de 
rien ... Vous me denumdez unc beure de de­
lai, t'Bndis que nous n 'avons pas ,une minute 
8. perdre. l:sona,parte est au courant de ~na 
dcmarchc. II ne eomprendra pas vos hesita­
tions. S'il se n1el en colCrc, tout est perdu. 
Ses fureurs sont terriblcs. 

- Tant pis, Marcus. Je ne reviens pas ,sur 
ce que je vous ai dit : dans une heure ... 
.pas avant ... 

1,1 comprend que cctte fo.i,s, i,I ne Ja fera 
pas lleichh". Descsperc, ii quit1e la cei.Mule. 

Ce quc la prisonnicre espere 'I On J'a de­
vine. Uuc pendant cc dclai, Laurent Dor111-
court tcnte une demarche ,pour la sauver. 
Elle veut crolrc encore en lui. 

■ 

L'a.lde de camp allait quitter la Force 
quan<.t un des gu1chctiers J•appela : 

- Quelqu' Ull demande a vous pai,Jer, 
monsieur. 11 parait que c'est Ires urgent. 

- Je n'ai pas le temps, en un pareil 
moment. 

APARTE 
l 

- II a d'abord demaude un pennis de 
communiqucr avec la petite citoyenne de la 
crllulc 14. Naturellement, on le Jui a refuse. 
C'est vous qu'il rCclame, maintenant. 

- Alors, qu'il vienne. 
Ce fut dans un des par.lairs de la prison, 

habitueHement reserves aux avocats, que 
Marcus Godefroy fut mis en presence de 
1'1nconnu. 

- Vous ne me reconnaissez pas ? 
- A vrai dire., non. 
- Je suis le marquis de Saluces. 
Marcus eut un ge,;ire d'ignorance. 
- Je vous ai pourtant croise sur le ,per­

ron de Mme de Beauharnai-s. On a d(\ m~mc 
prononcer n1on nom devant vous ... eel ui que 
lcs circonstanccs m'ont oblige de prendrc : 
Lntu·enl Dorincourt. 

- En effet, maintenant, je me souvien-s. 
Que me voulez-vo.u-s ? 1 

- Vons dire que Mlle de Nanteuil est 
innocentie. Le seul coupable d e l'attentat, 
c'est moi. Jc viens me constituer prisonnier. 
!'.tais avant quc de partir pour la prison, 
puis pour l'echafa,ud, j'espere revoir au 
n10ins une fois Clarisse de Nanteuil, car je 
l'a.lme. Aide de camp du general Bona,parte, 
vous devez ~Ire tout puissant Ii la Force. 
Ubten<"z-n1oi cette grace. 

La noblesse d'iime de Laurent impres­
sionna Marcus. II aurait dO. detester cet 
ho1nn1c - son rival. 

- Vo.us me devez au mains quelques 
explications, fit l'officier. 

- Sans doute. Elles sont d'ailleurs extr!­
mrment simples. Toute ma Camille ,a 1>eri 
sur l'cchafaud. Je me suis promis de la 
vengcr. J'ai tres vile _compris, apres Pral­
rial, quc si la Repubhque · durait · ce serai t 
grace a Bonaparte. Lui seul la sauvera ,peut­
Hre du gachis. Bona-parte hors de jeu, et 
tou s Jes espoirs sont permis a.ux prihces. 

• Apres l'atlentat, Je me suis enfui. 
Il n'etit tenu qu'it 1noi de passer une fron­
Uti.re, d'Clt'e assure de l'impunite. Mais j'ai 
appris que Clarisse etait arretee, qu'elle 
avait refuse de me livrer. Je n'ai ,pas besoin 
de vous en dire plus, n'est-ce pas ? » 

- Livrerez-vous vos complices ? 
- Sur mon amour pa.ur Clarisse, je vous 

jure que je n'en ai aucun. J'ai a.gi seul . 
. Je ne suis affilie Ii aucun complot royaliste. 
Je n'ai mis personne au courant de mes 
intentions. 

- Jc vous crois. Mme de Beau!lamai~ 
connaissait- elle votre v~ritable i<lentite ? 

II hesita avant de repondre : 
- Elle a toujours ele tres honne po.ur 

moi. Elle 11'a vu en moi qu'un proscrit Ii 
sauver. 

- Je vous entends. 
Les deux bommes resterent silencicux. 

EnJln, Marcus -Godcfroy dccida 
- Suivcz-moi. 
- Sans avoir vu Clarisse ? 
- Plus tard. 
- Alers, ou m'emmenez-vous ? Chez le 

Procureur ? A la Police ? 
- Non point. Suivez-moi. Coutinuez de me 

foire confiance. 

• 
- Vous allez m'attendre ici, en n1e don­

nant votre parole d'.bonneur de 11e pas ehcr­
cher a fuir. 

- Je SUiS a VOS ordres, repliqua poSC­
lllent Laurent. 

Ou avail-ii ~le conduit par Godefroy ? A 
l'ctat-major de l'armee. Iii meme ot\ Bon,a­
parte preparait son plan de campagnc. 

C'etait exactement le meme decor, la mcmc 
ambiance, qui avaient tant frappe Eugene de 
l:leauharnais lorsqu'il etait allc rt\clnmcr le 
sabre de son pere. Pcrsonne nc faisait at­
tention a Laurent de Saluces. S'il t!tait sur­
veille c'etait si diseretement qu'i,I ne -s'en 
1·endalt pas compte. 

Une seu le peusee J 'animait encore : pour­
vu que Clarisse f(lt mise bientot en libcrtc 
et qu'il pC\t hientot da revoir, ne Hit-cc 
qu'un instant 1 

• 
... Napoleon Bonaparte etait assis devant 

une table de hois blanc et suivait du doigt 
un trace imaginaire sur uuc grande carte 
eta lee devant Jui. 

Marcus dut attendre un Jong moment que 
son chef daignat Jui demander : 

- Alers? 
- La petite Claris-se est innocente, n1011 

g~neral. 
- Je m'en doutais, et cela doil vous faire 

rudement plaisir, comn1andan't. 
Godefroy ne parut pas entcndrc celte rc­

Jlexion. II continuait . 
- Et je tiens le vrai co,upable. 
Celle fois, Bonaparte se lcva. Ses ycux 

lancerent des eclairs : 
~ Racontez 1 
Ce que 1'a1de de camp fit trcs exact,•me)>I, 

sans que Napoleon, le visage impassible, 
lrahit ses r~actions. 

Parfait. Vous avez fort bien fait de 
1u'ame11er d'abord le coupable. J'ai tout lieu 
de me metier de la Police. Je vais moi-mcme 
interroger ce bandit. Puis, nous le livrerons. 
II faut faire un exemple. L'au<iaee des ci­
<.tcvant ne:: connait plus de bornes. Passe 
de mourir d'un biscayen autrichien. Maic.; 
so.us la bombe d'un !ache .. . Celui-lil payera 
pour 'lx>us les autres presents et futurs. 

- Mais, man ,general. .. 

Notre nouveau roman : 

LA FEMME 
AU RUBIS 

de Therese 
et Pierre Durt al 

commencera 
dans not re 

prochain numero 

C'est une aeuvre 
policiere passionnante 
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(Photo Harcourt.) 

RELLYS, 
qui triomphe chaque ac>lt a,ux 
Nouveautes, da:ns « L'Ecol• dH 

Cocottea •· 

L'E.X-GAB'ELOU N'EST PAS SANS PITIE. 
L'octrol, qui fit une assez longue carriere puisqu'il 

datait de Phlllppe-A'llguste, est done mort. Mort et enterre. 
Et nu! n'a verse de pleurs a son enterrement. Mais s'il 
n·em t guerc regrette - pensez done ! un orgamsr,,e 
charge de faire cracher au bassinet - ii aviµt depuis si 
longtemps perdu son rigorisme qu'on temoi~ait a ses 
agents un.e sympathie reelle. Ce n'etaient pas des bourreaux, 
et ils savaient interpreter a la limite de la tolerance, !es 
tolerances. 

Or voici que nos gabelous, sans uniforme deaormais, 
grossissent !es bataillol\S des cphtroleurs du f!ervice eco­
nomique. On poot meme dire que malntenant !es gares 
parisiennes comptent un millier d'!n.,pecteurs qu ravitaille­
ment de plus. Seront-ils, comme le gendarme, sans pitie, 
ou, au contraire, von.t-ils continuer d'appliquer dans leurs 
nouvelles fonctions leur· indulgence de braves gens ? Je 
crois a cette dev.iiere attitude depuis qu'une convel\9ation 
avec quelques-uns d'entre eux m'a flxe sur la fagon dont 
!ls concevaien.t la fraude : « On salt bien que toutes les 
valises qu'on rapporte de la campagne contiennent le'llr 
petit ou gros chargement de vivres. Mais, a moins qu'elle 
ne soit exagerement pleine de choses defend'Qes, ce n'est 
pas a la valise qu'on juge, mais a la min.e du client. II 
s'agit de savoir faire la difference entre le pere de famille 
et le « gangster >. Cela, croyez-le, est notre affaire. > 

Peres de famille, tranquillisez-vous, l'ex-gabelou n'est pas 

(Photo H arcourt.) 
ROGER GOZE. 

le lantaisiate qui remporte actuelle­
ment un grand succk au «• Chan,. 

tilly » . 

LA RHAPSODIE G~ORGIENNE 
Les disquea Polydor viennent de 

p~blier derni9rement une ceuvre en• 
core peu connue en France mais 
d'.une grande beaute, et q~e le 
d1sque rendra vraisemblablemenl 
cell>bre. 

TH. MIBHEL-PARISYS 
LES JOURS 
HEUREUX 

sans pitie. .11 s 'agit de la « Rhapsodie Geor-
Gavarni. g1enne », du compositeur fferacli<US 

l --------------...----------------1 ,Djabadary, enregis.tree par Jean 

Com. en 3 actes et 4 tableaux 
de Claude-Andre PUGET. 

600e 

NOUVEAUTES ~ 
2.oooe 

ECOLE DES COCOTlEi 
avec 

• SPINELLYetRELLYS.• 

PALAIS-ROYAL, 1ros succes de J. de Letru 

:_ ON DEMANDE UN MENAGE : 
♦ Depuls « Blchon », Paris ♦ 
♦♦♦♦ n 'avalt pas autant rl ♦♦♦♦ 

r""" EL VIRE POPESCO -, If) I !All ;1 1 • • §I IARDI~ ~~'~"~~!f!ARTRE 

ia cousine de Yarsoviel i.i,f ikll 
I BOUFFES ·PARISIENS I +mfti!'. ~ 

APOLLO 
LA DAME DE MINUIT 
Cl6tu,.. du 16 aout 1u 3 septembre 

Reouverture le 3 Septembre 
avec toutes les vedettes 

ANTOINE 

;fa joAAott 
de Jean de L~TRAZ 

avec CHRISTIANE DELYNE 
GERMAINE CHARLEY 

G~O POMEL et GABAROCHE 
Unique mat.: dim. 15 h. 15 

Joignez par mandat ou timb .. 3 Ir. oar chanson 

Une formule unique de Muslc•Hall 
en plein air. .-

Tous les Jours. The Artistique de 5 a 7 

Soir. 20 h. Sam. et Dim. mat. 16 t_ 
avec un PROGRAMME de VEDETTES 

Mont. 02-1 9 ___ __. 

LUNA-PARK de 11 h. 30 a 22 h. 30 
ENTR!oE 4f 
Ct.Nt.RALE r. 
SON MUSIC.HALL 

DU MONDE LE PLUS BEAU PARC D'ATTRACTIONS 

. .------- TOUS LES SOIRS a 20 h, 30 pr6cl1eo -------, 

CHANTILLY 
LA NOUVELLE REVUE 

10, RUE 
FONTAINE 

«BONJOUR PARIS» 
un ■ucc•■ triomphal dont tout• la pre11e 1'e1t fait l'ectro 

~ APRl:S LA REVUE-ET JUSQU·A L'AUae·,-...~ 

SENSATIONNEL SPECTACLE DE NUIT 
10 ATTRACTIONS et LES FRANCIS BELLES 

EDUARD - LUINO et leun 15 virtooe1 

Doyen, avec l'Orchestre du Theatre 
National de !'Opera, sous la direc­
tion de Louis Fourestier. 

Cette muvre. padaitement qrav,e 
m8rite de figurer dans toutea le~ 
disc:othl,quea. 

UN FILM DE CLASSE 
L'excellent film d'Albert Valentin 

« M~rie Ma~tine » •. dont la presae ~ 
s.oulignG 1 exceptionnelle r8u11ite 
passe Cl nouveau SiUr lea &cran■ 
parisiena. Ceux qui n'ont pu encore 
voir ce grand film fran~aia oU 1' ori. 
ginalite du aujet le dispute a la 
qualite de !'interpretation, ne man­
q·ueront par d'aller aux « Portiqu•• » 
au « Cine.Opera . , ou au « Bona: 
parle • • pour applaudir Renee Saint­
Cyr. Jul•• Berry, Saturnin Fabre, 
Bernar~ Blier et 'Marguerite Deval, 
pr&ati.gieuaea vedettes de 1( Marie 
Martine », production Eclair-Jo1.1rnal. 

DAUNOU Jean PAQUI 

L'AMANT de PAILLE 

(Photo L e Studio.) 
MARIO ET MANE, 

Jes excellenta danseura qui rempor• 
tent chaqu• aoir un beau 1uect\1 

au « Chantilly ». 

8-43. Imp. CURIAL-ARCHEREAU, I I a 15, rut Curial, Paris. N° 30. 0 I l2 - Le Gerant : G. B ..Iv vl(Y - 55, Av. d11 Ch.·Elyseu, Paris, R.C. Seine 2H-4S9 B' . Autorlsatlon N• 2 7 



par Frani;oise laudes 

L
E mois d 'aoG.t ! ... c·est le plus beau mois de l'ete ... !'apogee de 
"ete ! mais c'est aussi le mois ou nous commenc;ons a avoir 
un pressentiment de l'automne a venir, de J'hiver qui va suivre. 

Dans les maisons de couture, on prepare lievreusement la col-
lection et deja nous avons pu noter quelques impressions pour 
vcu s , mes cheres lectrices. 
Ce sont surtout les chapeaux qui semblenl vouloir evoluer, se 

transformer; bref, ils changent de physionomie avant de changer 
lo v6tre. 

Ce turban de chez Albouy que vous voyez ci-contre est clas­
sique par la forme et par le tissu, mais son partenaire !'est 

bien moins et la bride passee sous ie menton nous donnera 
probablement un petit air mephistophelique. 
])'nilleurs, ces brides qui accuseront votre ovale semblent etre 

11ne des nouveautes de la saison puisque nous Jes retrouvons 
egalement sur quelques modeles de chez Reboux. 

Chez Rose Valois, nous avons photographie pour vous ce tres 

beau· breton auquel la plume de coq donne une belle note 
d'elegance et de raffinement. 

Quant aux robes, leurs caracterisliques les plus lrappantes 
sont la simpli(:ite et la recherche dons Jes details temoin 

cette belle robe noire a la jupe plissee et don! le devant 
est execute en grosse guipure blcmche. 

Cette autre robe nofre, coupee largement en forme et 
11arnie de quelques boutons, sera la tenue ideale pour 
vos sorties d'apres-midi ou de petiten soirees. 
T'ai vu egalement df! Ire,; belle robe~ du soir, qu'hela,:; 
nous ne porleron,; point, mais que, . peut-etre, nous. 

pourrons admirer c.ur la scene 011 a l'ecran. 
En conclusion, ii est reconlortm1t de constaler que la 
fantaisie de nos couturiers part toujours a ln 
recherche de l'inedit, de 1 original, du railinement, 
de !'.elegance et du chic mal:::ire tout et contre tout. 

I. 2. 3 et 7. - Modeles de 
Jean Dessb. 

3 4. - Ch_apeaux d'Albo.uy. 

· S. - Modele. de Car<>line 
Reboux. 

6. Modele de Rose 
Valois. 

llarct>urt.) 



-~L------

//! 
C'EST UNE PRODUCTION 

FRANCAISE 

realisee par: 

les Usires De rDurcq 

½ '.j ,,,., 

O'tJN COUP OE PEl6NE . /J:t 
~-;m~»J4e.Ptr 
r::DE: cwrainte de mettre a ma! votre 

coiffure, vous hesitez a nettoyer 
vos 'cheveux. 

Des demain, essayez done le 
Sehampoing MARCEL. 

D'un coup de peigne, vos ondula­
tions renaitront plus souples, plus 
soyeuses, plus brillantes que jamais. 

grace au bon 




